
Base d'approyision- 4164. A quel distance du commencement de vos travaux ?-Quatre
nements à la baie du cent milles je crois par la route Dawson. je ne sais réellement pasiquelle
T e millesétait la distance exacte en milles, mais.parle.chemin suivi par ces appro-

visionnements la distance était d'environ 4oo milles.

4165. De: qu.el: endroit avez-vous commencé:à recevoir vos approvi-
sionnements?--Nous avons comnencd à- les recevoir de la Baie du
Tonnerre.

4166. Quel parti avez-vous amenéavec vous?-Le parti d'exploration
était composé de·moi-ine me,-en qualitd de chef, d'un assistant <ransit
man), d'ui niveleur, d'un 'aide-niveleur, d'un jalonneur, de deux chai-
neurs et d'nviroti vingt-cinq bucherons et porte-faix.

Le parti se composait 4167. Environ .trente-deux en tout?-Oui, environ trente-déux je
de trente-deux. crois.

Approvisionnements. 4168. Qui était chargé de vousapprovisionner ?-Je crois que c'était,
M. Alp. Jones qui nous expédiait les approvisionnements de la Baie du
Tonnerre. Il y avait un officier du commissariat attaché à chaque"pgrti;
mon officier du commissatiat était M. johtn Breden. Il m'accompagnait.

4169e.Cet officier deit-il:être ,ajouté, au nombre d'hommes que vous
avez mentionnés, ?-Oui.je ne l'avais pas mentionné.

4170. Etait-il subordonné:à M. Jonés?-Je le crois.

4171. Exerciez-vous un contrôle immédiat sur votre officier du com
missariat ?-Oui; nous agissions de concert áu sujet de la réception des
approvisionnements. Je lui disais quels étaient les approvisionnements
dont j'avais besoin et il prenait les moyens de me les procurer. Après
novembre 1871 ou durant le mois de novembre, il reçut l'ordre de rester
dans la forêt durant tout l'hiver, et j'ai alors envoyé un homme à la
Rivière Rouge pour y acheter des provisions.

4172. Qui était-ce ?-M. Gray.

We prur à 4173. A qui s'est-il adressé ?-Je l'ai envoyé ici chez M. Bannatyne
acheter des provisions pour y acheter les provisions dont nous avions besoin.
chez Bannatyne. .î4174. M. Bannatyne avait-il quelque dhose à faire avec le chemin de

fer 'Pacifique ?-Non; il tenait un magasin général ici.

4175. Etiez-vous autorisé à prendre cette mesure ou cela avait-il été
laissé à.votre discrétion ?-Non; j'ai fait cela sous ma propre respon-
sabilité. Le parti était là,les approvisionnements étaient presque équisés
et j'ai cru pouvoir épargner beaucoup de temps en les achetant à
Winnipeg plutôt que d'attendre qu'ils pussent nous parvenir de la baie
du Tonnerre. Mes provisions sont arrivées d'ici plus tôt que celles qui
m'ont été envoyées, de la "baie du Tonnerre.

Instructions données 4176. Avez vous pernis à votre inessager d'user de sa propre discré-
au messager quant à tion quant au prix qu'il devait payer ?-Non ; il n'y avait pas d'ordres
la manière de.se pro- quant aux prix. Les instructions données au messager"était d'acheter
curer les provisions. ces approvisionnements avec l'entente que ceux qui les fourniraient

devraient tirer sur M. Fleming à Ottwa pour le montant convenu. En
partant on nous avait fourni une pefite somme en argent, $50, ce qui
n'a pu aller bien loin pour cette dépense.

Prix des approvision- 4177. Je veux découvrir maintenant de quelle manière les prix de
nements. ces provisions ont été fixés ?-Je présume que c'étaient les prix cou-
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rants- ordinaires d'ici. Je i'avais moi-même, nul contrôle sur les prix.
excepté que l'on m'a envoyé des doubles des factures avec les marchan-
dises. Je connaissais les prix et j'ai certifié avoir reçu, les marchandises.
La question des prix ne me regardait pas.

4178. Alors vous avez laissé aux autorités à Ottawa le soin de règler
la question du prix avec ceux-qui avaient fourni les effetsi?-Oui.

4179. Lorsque vous avez reçu les factures vous rappelez-vous. si
vous avez trouvé que dans, votre opinion les prix étaient raisonnables
ou non?-Les prix m'ont paru nais pas beaucoup plus que je
ne m'attendais de les trouver ici àscette dpoque. L'endroit était isolé
et nous ne pouvions pas espérërde les avoir à meilleur marché, dans
tes circonstances.

4 iSo; Avez-vous fait.quelques.-représentations aux. autorités àhOttawa
ausujet desprix?--Non, aucune. J'ai:tout, simplement fait rapport de
ce que j'avais fait.

418 . Quant aux approvisionnements qui vous ont été fournis, de la Difficulté de se pro-
Baie du Tonnerre pendant l première saisn, vous rappelez-vous 'avoir curer des provisions.
éprouvé des difficultés à recevoir ce qui était ncessaire à la subsis-
tance de votre parti,?-La. saison était très avancée, je me rappelle,
lorsque nous les avons reçués, et grâce à la longueur du trajet probablé-
ment, les provisions ont presque toute été consommées par le parti qui Provisions presque
nous les a apportées. Lorsque les provisions qui étaient censées nous entfirement consom-
durer tout l'hiver, nous sont arrivées, elles étaient si près d'être épuisées, mées en chemin.
que nous avons été obligés d'envoyer ici pour en avoir d'autres.

4182., C'était lesý provisions pour la saison d'hiver?-Oui; les:seules
approvisionnements que nous ayons -reçues de la Baie du Tonnerre
étaient des vêtements et des provisions qui étaient censées devoir nous
durer tout l'hiver.

4183. Avez-vous fait quelques représentations à quélqu'un à Ottawa
au sujet de cet état de choses ?.-J'ai fait rapport de ces faits à Ottawa.

4184. Vous rappelez-vous quelle était, en chiffres ronds, la valeur
des provisions que yous vous êtes procuré à Winnipeg pour cet hiver?
-Je ne me le rappelle pas. Je pourrais peut-être dire le prix de celles
que je me suis procuré moi-même; mais d'autres ont été achetées vers
Noël lorsqu'un autre officier du commissariat avait été nommé. M.
Breden m'avait laissé au commencement de l'hiver et M. W. E. Jones
avait été nommé à la charge d'officier du commissariat pour mon parti
et le parti voisin du miien-le parti sous la charge de M. Jones.

Les provisions expé-
4185. Les approvisionnements envoyés de la baie du Tonnerre pour dies de la Baie du

cet hiver étaient-elles bien insuffisantes ?-Tout à fait insuffisantes.- Tonnerre étaient

4186. Savez-vous si vous en aviez assez pour la moitié de l'hiver ouinsufisantes.
le quart, ou pouvez-vous dire pour combien de temps elles auraient pu -
suffire ?-Je crois 'qu'il n'y en avait, probablement pas assez pour un
mois.

4187. Si je comprends bien vous avez été obligé -de demander qu'on L'ingénieur en chef a
en envoyât assez de la baie du Tonnerre pour ,vous durer tout l'hiver ?envoyé l'ordre d'hi.
-Non ; nous n'avons:rien demandé. L'ordre est venu de l'ingénieur en verner dans le bois et
chef à Ottawa, nous enjoignant d'hiverner dans le bois et déclarant que adéclaré que desprovision5 et des vête-
des provisions et des vêtements d'hiver nous seraient .expddiés, sans ments seraient expé-

diés..



nous dire par o' passeraient ces provisions ni le non! de celui qui serait
chargé de nous les livrer.

4188. Et c'est après cela que les approvisionnements dont vous
parlez sont arrivés ?-Oui quelques temps après.'

.4189. Mais non en quantités suffisantes.?-Non, pas en quantités
suffisantes à l'exception des vêtements. Les vêtements d'hiver étaient
amplement suffisants.

Comment il est'venu 4190. Alors dans cette- éventualité, vous avez décidé d'envoyer un
chercher de3 provi-. message à Winnipeg?-Non; je ne me suis pas expliqué assez claire-
sions à Wnpeg' ment. Lorsque, je suis 'arrivé en premier lieu à la Baie du Poisson

Blanc, les provisions étaient presque entièrement épuisées. J'ai alors
expédié à Winnipeg un messager, porteur d'une lettre pour l'ingénieur
en chef, et informant ce dernier de ce que j'avais fait. Ce messager
était en outre chargé d'acheter des provisions. Naturellement j'ai reçu
mes provisions avant que M. Fleming eût reçu mon rapport.

4191. Ces approvisionnements étaient pour l'automne ?-Oui; mon
messager n'est revenu d'ici que tard en septembre. Les autres apprô-
visionnements dont j'ai parlé comme ayant été envoyés pour l'hiver ont
été expédiés je suppose par ordre du bureau central.

Les rovisions ache- 4192. Ceux que vous avez achetés à Winnipeg étaient-ils pour l'hiver
tées Winnipeg ou tout simplement pour terminer l'exploration ?-Seulement pour ter-
étaient pour terminer miner les travaux de l'été.
les travaux de 1'été.

4193. Etait-ce après que vous eussiez été notifiés que vous deviez
rester tout l'hiver et què des approvisionnements vous teraient envoyés,?
-Oui.

4194. Vous vous attendiez à ce que des provisions vous seraient
envoyées en quantité suffisante pour votre subsistance durant 'lhiver ?
-- Oui.

4195. Sont-elles venues en quantités suffisantes ?-Non.

Des provisions en 4196. Comment a-t-on supplié à cette insùffisance ?-On y a supplié
quantite suffisante après la nomination de M. Jones comme officier du commissariat. Il
expédiées par Jones. me rejoignit, je crois, vers le milieu de novembre, et je lui exposé alors

l'état des affaires. Il repartit immédiatement, pour Winnipeg, m'expédia
des provisions d'ici. Je lui ai fait remarquer que les provisions que
j'avais reçues en même temps que l'ordre de rester étaient insuffisantes
pour nme durer tout l'hiver et qu'il fallait, immédiatement d'autres pro-
visions.

4197. Savez-vous de qui 'il a acheté ces approvisionnements ?-Il les
a achetés de diverses personnes: de M. Bannatyne, de la Compagnie
de la Baie d'Hudson, du Dr Schultz et d'autres personnesayant des
magasins.

Système d'approvi-
sionnrement.

4198. À cette époque le gouvernement' n'avait pas nommé dans'cette
localité un officier appelé pourvoyeur, ni d'autres personnes pour fournir
des provisions en son- nom ?-Non; il n'y. avait pas de pourvoyeur. -Une
certaine somme avait été placée au crédit de M. Jones entre les mains
du sous-receveur-général ici, et il a employé cet argent. Cette question
dépendait entièrement du département et de mon officier du commis-
sariat. Je n'avais aucun contrôle là-dessus.
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4199. Des travaux d'exploration ont-ils été faits durant cet hiver?
Oui, nous avons travaillé tout l'hiver,

4200. Toujours en avançant à l'ouest ?-Oui, nous avons travaillé
jusqu'au 30 mars, date à laquelle nous avons atteint la Rivière Rouge.

42or. Je comprends que cette ligne dont vous parlez partait de la Première ligne dela

Baie du Poisson Blanc et se continuait jusqu'à l'endroit connu sous le Blanc jusqu 
nom. de Kiwatin ?-Oui ; Kiwatinéou Portage du Rat. lKiwatin.

4 202. Pouvez-vous indiquer la direction sur quelque distance à partir Le tracé actuel sur la
de te point ei allant vers l'ouest?-Le tracé actuel est presque identiqupneme ligne depuis le

eel'anhe. 7 Portage, du Rat jus.,
à ma ligne jusqu'à tout près de larivèe dela Bouche anche. °, rivière de la

Et de là ?-Et de là ma ligne se continuait plus directement Bouché Blanche d'o
vers inipeg que le tracé actuel. J'ai atteint a RivièreRouge unle témoin a continué

endroit- situé à dix milles au nord d'ici à mi-chemn, environ.epltre c iretipe t vers
et le fort de Pierre. le tracé actuel.

S L'exploration s'est terminée en "mars i872 -Oui vèrs le
mars

4205- Etes-vous resté à l'emploi du gouvernement après cette explo-.
ration ?- Oui.'

42o6. Qu'avez-vous fait enstite ?-Après qjé'eus payé mes hommes lans et profils faitsà
mes assistants, sont restés ici deux mois,, je crois, faisant le travail du détails estmatifs.
bureau relativeent à nos travaux de campagne pendant les neuf mois
précédents. Nous avons fait les plans, les prçfils, les détails estimatifs, et
préparé les rapports que nous avons envoyés à Ottawa.

4207. Les iapports de cette ligie ?-Oui;le cett:e ligne. Ndis avions
pour instruction d'établir unè hgne; mais, j'ai écrit a l'ingénieur qu'il
nous était impossible d'établir une ligne avec les données que je possé-
dais., le. pays :était entièrementinconnu à' cette époque ;'et nous
n'aions pas les. données suffisantes'd'après l'exploration incomplète que
nous avions faite pour établir convenablement un traeé Nous avons
établi un tracé approximatif, c'est-à-dire, pas sur le terMin mais les plans
que nous avions levés d'après nos notes prises sui le terrain.

Par M. Keefer:

42080 Vous avez fait le' plan d'un tracélsur le papier ?Oui, d'après ont fait un tracé sur
les sections transversales et les angles des pentes. lé papier.

Par le Président:

4209.. Voulez-vous me 'dire de quelles données vous parlez lorsque
vous dites des données insuffisantes ?-Voulez-vous -dire que les données'
que vous aviez n'étaient pas d'une' exactitude -suffisante ou que vous
n'aviez pas da:tout les données nécessaires ?-Noui avious assez'de
données /pour, compléter-un: tracé approximatif-c'està-dire quei nous
pouvions, au moyen de nos notes, marquer sur le papier oh nous croyions
que la ligne devraitpasser -comme ligne établie,, quelquefois à une:cer-
taine distance de notre ligne préliminaire. Cès données étaient basées
sur nos notes prises sur le terrain au moyen de sections transveisales'et
d'études de ligne.

421o. Avez-vous établi des sections" transversales de la ligne que vous é
avez étudiée à cette époque ?--Oui à certains endroits. tais endroits de la

20 ligne
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4211. Pas sur toute la distance ?-Non pas sur toute la distance.

4212. Avez-vous établi des sections transversales de cette partie de la
ligne qui fait maintenant partie de la ligne- adoptée ?-Oui,ý partie- de
cette ligne à Kiwatin et au lac Travers:,

42rj; Cesi. là -la. partie sur. laquelle vous avez établi des sections
transversales ?-Oui ; des sections transversales ont été établies: sur une

pi-tie dé lã ligne à ces ehdrâis
Impossible de, coin- 4214. Y a-t-il eu sur ila ligne assez de sections transversales d'établies
parer les quantités vu pour pouvoir donner, des renseignements propres- b-fournir .les détails
le changement" etiati ' line ele:e - ue. ç n 1"tivenent ,tablie et mainternt'

adoptée lion, je.ne crois pas. e crois qu e tracé a été telldment
changé, biei~qù'il 'dhère de trs près à la. direction générale de la
ikne,' qu'il serait irnpossible mnaintenant de comjarer les quanfités.
as.cêttè partie du pays, une d6viation très-légère ferait un diffénrice

riioïtärite'daù les sections-transversales.

Les plans et les don- 4215. Alors tous les renseignements obtenus par vous sur. la. ligne
nées du témoin ont que vous avez étudié n'ont été d'aucune utilité pour préparer les détâils,
été brûlés lors del'in- estimatifs, à l'époque de la demande des soumissions pour cette eri-cendie des bureaux' i 1 -

r prise ?.--D'aucune.. On ne s'en-est jamais servi en aucune manièrel> Ils
Pacifique à Ottawa. n'existaient pas à cette époque. Mes plans et profits ont été' -brùlés lors

de l'incendie desbureauxde.chemin defer:duPacifique en 1873 ou1874.
216.- Mai j'ai cru co'mprendre que vous disiez -que même au cas

oùu ils existeraient ils ne fourniraient aucuns renseignements. sur lesquels
l'orn pôurraiibaseiun devises'ihiatif Pi -on.

4217. De fait ils n'auraient été d'aucune.utilité pour calculer le détail
estinlatif de cette ligne ?-Non; ils n'auraiet été d'aucune utilité pôur
cela.

Les instructions ne " 218 ous rappelez-vous si vos instructions d'alors vous ordonnaient
fixaient aucun point de, yous diriger vers un, point particulier:sui la, Rivière-Rouge-?-Non,.sur la rivière Rouge.
Le terminus ouest et elles ne mýordonnaiut: rien de tel. -, - ' - -

la ligne à suivre pour -----

y arriver étaient 421<j. Elle' lais -ent lechoix du terminus occidental à. votre discre-
laissées entièrement à tion ?-Oui ainsi' que la route à suivre pour s'y rendre.
la discrétion du té-
inoin. 4220. La rivière Rouge à l'ouest et le point du départ à l'est étaient

Instructions écrites

es deux seuls points indiqués.?-Ils étaient fixés. . Lalatitude'approxi-
mativè de l'endroit ou je devais traverser la rivière Rouge m'avait été
donnée.

4221. Vous rappelez-vous comment cela vous a été indiqué ?-Si je
me. rpppelle.bien la latitude du Fort Garry m'a- été donnée:sans aucunes
instructioi,.défnies, quant à-.la ligne:suivre pour arriver à ce -point-
C'était- tout simplement un pointdixenommé-Ia' latitude nord;49. -2;-
se - qui.est à,peù,, près la latitude du-Fort Garry. Ce ,point:n'avait- été'
donnáéplutôt à titie de renseignements que comme instructioùsç je crois.

4222; Des instructions écrites vous ont-elles été donnés?--Oui, il y
avait dës iiaiidin édite

4223.i Connaissez-vous quelque _chose de l'établissement de la ligne
actuelle entre Wentworth et Selkirk ?-Je n'ai rien eu à faire avec cette
ligne.enma qualité d'ingénieurs, mais je l'ai parcqurue.-
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4224. D'après vos :propres observations vous êtes-vous formé 'uie Croit que sa ligne
opinion sur la question de savoir si cette ligne est plus praticable ou était plus praticable
moins praticableque la ligne sud que vous avez établie ou étudiée,?- que la ligne existante.

Je suis. sous l'impression que ma ligne était meilleure. En d'autres
termes je crois que les travaux sont à peu près du même genre, mais
ma ligne était plus directe.,

4225. Voulez-vous dire que le prix de revient aurait étéà-peu près le
même. -Je suppose que"le coût, mille pour mille, auraii été à p'u près.ie.
même excepté sur un endroit oh je crois qu'on a dépensé beaucoup
d'argent. Il est connu sous' le nom du muskeg Julius- dans' la sectionr r4.

i 6.' Votre ligñé aurait-elle évité cét endroit dispendieux ?-Oui, Le muskeg Julus
món'opiniori és' que ma ligue"l'aurait éité complètement. ' dans la section 14

aurait été évité.
4227. En la comparant à cette partie de tracé, du chemin de fer qui

se ir&ïive à, l'ousest- de la rivière de la Bouche Blancie, croyez-vous q e
la ligne sud serait préférablé ?-Je crois qu'elle le serait.

42 -A.moins qlu'on n'ait'e un' autre bt à t ee llantpl!La ligne sud préfé-
auliioid"? OiR; elle tit pméférable, à noins que l'on n'ait un autre but rable sous tous les

à a'*tèinre.'rapports.à attèinidfe P4*

422 En supposant qu'il eut inifféreni que le terminus de cette e
eût été fficé: àSelkirk.ou à4'eridröit qlë .voúûzs atteint "royvou.r
que la:ligre dusud- aúaibétérféáble à 'l ligne duord
été'indifférent -d'atteindre unpóiet ou l'àuire; jê crois 'eàalifie
eût été þréfétable. 'Je 'préfér'tais la'ligte sud podr'dexr asoi :le i
qu'on évite le muskeg, et la plus grande facilité du ballastagé offeite en
passant au pied de la côte aux, oiseaux, ou l'on aurait pu se' procurer
d'excellent ballast.

4230. Avez-vous établi des sections transversales de. quelque partie
de ce ligne-je veux dire à l'ouest de la Bouche Blanche ?-Non.

4231. Quel travail avez-vous fait: ensuite?-Vous voulez dire après Du LAC DE L'AIGLE

avoir terminé ces plans ? LAcDE 'ETGEON.

4232. -Oui ?-J'ai été envoyé à un endroit nommé le:lac:de l'Aigle et Employé esuitù'kà
situ à 2oo milles à l'est de la. rivière Rouge pour'y étudiervnè lign el'étudecEune ligne
à partir du poéte de' la compagnie de la baie d'Hudson à cet endroit d lac de lAigle au

et se dirigeant à l'est jusqu'au lac de l'Eturgeon.

4233. Quelle distance cela. fait-il ?-Je crois que la distance est Cent cinquantemilles.
d'environ 150 milles par notre ligne.

4234. C'était durant :l'été et l'automne de 1872 ?-C'était depuis le
mois de juin 1872 jusqu'à la fin d'octobre.

4235. Oh était alors'votre base d'approvisionnement ?-A Winnipeg. Base d'approvision-
nenents et moyens

4236- Etait-ce encore d'après le système -que vous avez déjà décrit? de se les procurer.
Aviez-vous un officier préposé au commissariat?-Non; durant cette
saison aucun officier préposé au commissariat n'a été attaché à mon
parti.

5237. Quelle était votre manière de vous procurer des'approvisionne A reçu instruction
ments ?-J'ai reçu instruction d'acheter. moi-même les approvisionne- d'aeheter lui-i.ngme,

merit,a . Jones n'était chargé "que de voir au' transport. les approvisio nue.-
',nents.

4238.- Avez vous acheté les provisions durant cette saison ?--J'ai
acheté moi-mênie les provisions que j'ai apportées avec moi,
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4239. En avez-vous apporté. assez pour toute la saison ?-Non; j'ai
envoyé M. Jones en acheté d'autres.

4240. Vous rappelez-vous de qui vous avez acheté vos provisions du-
rant cette saison soit directement, soit par l'entremise de M.- Jones?-
De tous les principaux marchands de-l'endroit.

4241. Avez-vous fixé les prix ?-Je ne les ai pas fixés.

4242. Qui les a fixé ?-Je présume que les marchandises ont été
vendues aux prix courants,

4243. Avez-vous fait des arrangements au sujet des- prix?- Non,
je me suis tout simplement mis au fait. des prix du marché ici, et j'ai
constaté que les effets m'avaient été vendus aux prix réguliers pour les-
quels ils se vendaient ici.

4244. Vous a-t-on informé des prix avant' que 'de vous vendreles-
effets ?-J'ai été informé des prix à l'époque .de l'achat.

4245. Alors vous vous êtes entendu avec les vendeurs quant aux
prix ?-Je puis dire que je me suis entendu avec eux quant aux prix.
Je savais à quels prix les effets se vendaient, et" je savais les prix-des
effets que j'achetais dans le temps, parce que j'ai certifié les comptes.

de 4246. A-t-on utilisé cette seconde e e pour l'établissement de la
ligne telle qu'aujourd'hui adoptée en e la baie du Tonnerre et la rivière'
Rouge ?-Je crois que non. Cette li e a été étudiée dans le but de
passer an nord du lac Nipigon. La ligne actuelle diverge considérable,
ment au sud-est.

4247. Elle traverse la ligne actuellement établie ?-Oui,

4248. A un seul endroit ?-Je crois que c'est à un seul endroit.' C'est
l'endroit entre le lac Wabigoon et le lac du' Tonnerre. C'était le seul
point d'intersection.

4249. Quel était- le nombre de votre parti durant cette saison ?-Le
même que durant la saison précédente.

es 4250. Avez-vous éprouvé des difficultés relativement aux provisions
e- qui ont été fournies à votre parti ?-Aucunes au sujet de celles que j'ai

apportées avec moi, mais j'en ai éprouvé d'assez sérieuses au'sujet des
nouvelles provisions que M. Jones m'à expédiées.

4251. Quelle était la difficulté ?-C'est qu'elles ont été presque entiè--
rement consommées avant que de nous parvenir.' Les hommes qui ont
transporté les effets n'ayant pas été fourni de provisions ont consommé
celles qu'ils nous apportaient, et. comme ils ont été pir d'un mois en
chemin ils les ont presque entièrement. consommées.

4252. Savez-vous qui 'avait été chargé de l'organisation du parti ?-
'C'est moi-même qui en avait été chargé.

4253. Voulez-vous dire que C'étaient des hommes de votre parti qui
avaient été chosis pour être envoyés à Winnipeg ?-Non; l'ordre avait
été expédié à M. Jones de m'envoyer les provisions.

A envoyé à Jones 424'àk, ? Winninpgr soit entre
l'ordre d'expédier les 4254. Il était alors à Winnipeg ?-Il était soit Winnipegso
provisions nécessaires mon parti et Winnipeg. Je lui ai envoyé l'ordre' de m'expédier les pro-
pour nourrir le parti visions nécessaires pour nourrir mon parti pendantun mois.
dendant un mois.
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4255. Qui a organisé le parti quidevait transporter ces provis ions?-

M. Jones a organisé le transport.

4256.-?De quel nombre d'hommes se composait le parti chärgé de Nombre du parti
transporter les provisions ?-Je crois qu'il y avait seize hommes. d'approvisionneurs

seize hommes.
4257. Y avait-il des animaux ?-Non.
4258. Ont-ils transporté les effets sur leur dos?-Les marchandises Transport des pOv

ont été transportés ,en Toiture sur le chemin de l'Angle NofdOuest-ns.
partie du chemin.Dawson-jusqu'à PAngle Nord-Ouest.

4259. -Il y avait un chemin bien battu dans citte partie du pays?-
Oui, à cette époque le cltemin était tenu ouvert. -De l'angle Nord-Ouest,
les effets ont été transpoités en bateaux.

426o. Quelle espèce de bateaux ?-Je crois qne c'étaient des bateaux
d'York-des bateaux de la baie d'Hudson.

4261. jusqu'à quel point les bateaux ont-ils transporté les effets?-
Les bateaux se sont rendus à mi-chemin du lac de l'Aigle.

4262. Comment nommez-vous l'endroit ?-Je crois que le nom du
lac jusqu'où les bateaux sont venus est le lac Vermillôn.' A partir de ce
lac les: effets ont-été transbordés dans des canots.

4263. Les"canots les ont-ils transportés jusquà votre point de départ?
-Non, les canots m'ont suivi. Les hommes avaient reçu l'ordre de me
rejoindre sur ladligne.

4264. Ont-ils puï vous trouver à un endroit plus à l'est que votrepoint
de départ ?-Oui, à la rivière des Anglais. J'étais à plus de too milles
de mon point de départ.

4265.- Est-ce que' tout ce- voyage a été plus long qu'on ne s'y était
attendu d'abord ?-Oui; je crois qu'il y a eu -des délais inutiles.-

Az66. Oh croyez-vous que les délais ont e - lien ?-Je - crois que la Delais inutiles causs
faùte en était à ceux jui avaient:la charge -immédiate da transport. par ceux qui étaient

:426. lers - charges dutransport.
4267. Vous rappelez-vous leursnoms ?-Non, c'étaient- des métis.

4268.'Vous rappélez-vous. les noms de quelques uns d'entre eux?-
Oui, le chef du parti se nommait Mousseau. Il était alors au service de
la compagnie de la baie d'Hudson.

4t69. La compagnie de la baie d'Hudson avait-elle entrepris, le
transport dé ces effets ?-Je né sais pas si c'était la compagnie qui les

'transportait, ou si les services de cet homre avaient été loués par elle
pour ce service. Le transport avait été organisé par M. Jones,

.4270. Savez-vous où est actuellement M. Jones ?-Te crois-qu'il est
à Pouest d'ici à Qu'Appelle oh au Fort Ellice.

4271. Est-il actuellement employé au service du -'chemin de fer
Pacifique ?-Non il ne l'est-pas.

4272. N'avez-vous aucune .idée de la valeur des effets qui ont été Pas d'idée de la
achetés pour vous être expédiés à cette époque ?-Par M. Jones-? . valeur des effets.

4273. Oui ?-Non, aucune.

'4274. Avez-vous quelque idée de la valeur totale des efféts que vots
avez achetés à une période moins avancée de la saison ?-Non; je ne
puis me rappeler.
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4275. Pouviez-vous donner quelque idée approximative ?-Non je
n'ai pas de données sur lesquelles jé puisse baser"une estimation, excepté
ma mémoire et je ne crois pas qu'elle me servirait bien sur ce point. Je
pourris déviner à: peu, près, mais cela ne vous donnerait aUcun- frensei-
gnement.

Valeur des marchan- 4276. Pourriez-vous donner quelque idée- de la valeir des effets ou
dises fournies au des approvisionnements qui ont été perdus grâce à ces délais•?-Non.
parti, environ$r,ooo, - . '. 1 - -
cout de l'équipement 4277. Etait-ce moins de $iooo ou plus ?-C'était dans. les environs
du parti pour la de $îooo. Nous estiiions.le coû de 1?équipetneñ du' arti' polr lasaison environ de .
$1o,ooo à $12,ooo. saison à $io,ooo OU $12,000.

4278. Quelle était la longueur de la saison ?-A prendre une saison
avec une autre soit la saison d'hiver ou la saison d'été-environ six mois
de. l'année.

4279. Voulez-vous dire environ la moitié 'de l'arinée,' soit du priri
temps à l'automne ou de l'automne au printemps-est-cë là ce que vous
appelez une saison ?-Oui.

4280. En. supposant-quece fut là la valeur- des approvisionnements
pour la saisor4 pourle parti que :vous aviez avec vous, pouveî;vous faire
une estimation du montant des provisions que M. Jones 'a acheté ?-Ce
ne serait qu'une estimation. Je crois qyi'il a achetépour. $1',ooo à
$r5,o6áo vaïant.

Défectuosités du com- 4281. Lorsqu'elles vous sont arrivées vous dites qu'une grande pro-
miissariat. portion de ces provisions avaient été consommées ?-Oui.

A court de provi-
sions.

42É2., A-t-il été nécessaire 'pour vous de'commandei 'de nouveaux
approvisionnements pour terminer la saison ?--Nonil 'était- trpt'aid'
alors. Le reste des provisions ne m'est arrivé,qu'une semaine avant que
j'eusse fini mon travail'de l'été, ou pou.rêtre plus:exacts les:approvision.-:
nements'ne me'sont pas parvenus. dutout. Car lorsque je devins à.bout
de'provisions fài envoyé un "de mes -assistants 'en a-rièfe pour voir-e
qu'elles,étaient, devenues et il a constatéq'u'ellès se trouvaient à envirori
quinze milles en arrière du point ou jee.m trouvais. Il apporta avec.lui
ce qu'il put transpôrter dans son petit cannot, quelques, sacs de farine
et un'peu-de pemicari. Il apporta cela à mon canip, et j'énvoyai die à,
ces hommes de ne pas venir plius loin.'

4283. Après avoir reçu ces provisions en avez-vous eu assez. pour ter-
miner' la saison ?-Non ; nous avons été a court de'provisions pendant
quelqué temp etnous.nous en sommes passé.

4284. Est-ce que le fait que les provisioni ne vous sont pas parvenues
à temps à eu d'autre résultat que celui de vous obliger àationer ?-Pas
d'autre.

Les travaux n'ont pas 4285. Les travaux n'ont pas été arrêtés?-Non; les travaux n'ont
été retardés. pas été retardés du tout:

4286. Je crois vous avoir entendu dire que ces travaux vous ont duré
jusqu'en octobre 1872. -Nous soinmes arrivés, à Wennipeg à la fin
d'octobre"i'872.'

4287. Etes-vous resté à l'emploi du gouvernement dans cette ville?
-Oui.

.DZC LaVlee au
L,.Xirçn
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4288. Etiez-vous au bureau ici, urant cette saison ed'hié ?-DatA ottawa depuis
l'hiver j'ai laissé mes assistants ici à faire les plans et les profils 'et jé suis l'automne de 1872
all4 nioi--même'à Ottawa' .- jusqu'à janvier 1873.

. 'Péridaiit combien de *temps tës vons defn-uré ? Ji
demeuré à Otftaijsjiu'à la« fin de janvier. J'ai t.availlé dans le bureaù
central-jusqu'à la fin de janvier 1873.
4à0. Etes-'vous resté à lPemploi du gouvernei'iert après cette dte Du LAC A'L'AIG I

-Oui. AU PORTAGE DU
RAT.

4291. Qu'avez-vous fait'?-J'ai alors' reçù' instructions de relier les
deux sections que j'ai déjà décites en tirant une ligne du lac de l'Aigle
auortage.du1 Rat, quatre-vingt milles.'

422Avez vuàdé'te4é 2. vuòsi-dtildid et e ligne ?-Oui.
'4893 Quel était le nombre deotre-parti ? -,ýJ'avais unparti de:trois

assistants et deymg homineseenviron en toultg.o parti beaucoup
inýoMs- considérable. -que dans .les .deux" autres occasiois, parce que je
me suis dispensé-des services des canotiers et des porte-faix.-:

74294. Le pays -avait-il' été exploré entre' ces-deux pint -lorgue vous Le témoin avait lui-
avez commencé ?-Oui J'je l'avais exploré moi-niml'neF e précédente. mme exploréle pays

auparavant.
,4i95,L'aviez-vous -exploré penda t qu'on-étudiaitlaîx ipe entreé a'

rivière ~dePAigle etle lac à l'Etúrgeon ?-Non ; c'était pendant qu on.
faisait 1oùrage entre le Portage 'du: Ràt 'et la"rii&Re'Ro e'

4296. C'était <eiidaht'la saison' de 1871 ?-Oui; environ un an
aupàravant, en janvier' 1872.

4297. Efait:ce"tout simplemént 'une exploration' ou uné étude "de
ligne.?-C'était seulement une exploration avec barometre et baussqle.

4298. Ce n'était pas ce qu'on appelle une étude de' ligne ?-Nori.

4299. Des chemins avaient-ils été ouverts à travers cette partie du ont ouvert-des che-
pays ?-Non; aucun. Nous avons dû ouvrir nos chemins à mesure que mins à mesure qu'ils
nousavancions." - avançaient.

4300. Où était votre'base' dpprovisionnements durant cette saison ? \Vinnipeg base des
En'c'':pprovisionemen

4301. En vertu de quel arrangement ?-Lorsqué je reçus instruc- Arrangements au.
tions rd'Ottawa de faire une étude de ligne, j'envoyai à mes'ássistants sujet des approvi-
l'ordre de se procurer les provisions nécessaires, d'engagef- les 'hormesionnements
et de partir.pour un point que j'indiquais et où j'irais-les rèjoindre.
Mö-premier assistant, a exécuté mes ordres, ' il organisa un train; en-
gagea des bucherons et partit pour le lac appelé Shébandowan.'

43Ç2. Avez-Vous trouvé là vos, approvisionnements?-Un dépôt fut A rejoint le parti'au
fait.et les provisions furent laissées là. Le 'parti 'se rendit' ensuite au 'ac de l'Aigle en fév.
laëc'e l'Aigle ou' je le rejoignis vers le milieu de février avec un autre 1873.

assistat

43ô3. Y -t-il~ du quélque difficulté 'au sujet des provisions durant
cette saison ?-Non; pas une seule.

4304. La valeuir des provisions que vous avez fournies de cette nia- Valeur des provisions.
nière excédait-elle ou égalait-elle l'estimation que vous avez déjà don-
née ?-Elle était de beaucoup moindre.
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4305. Etait-elle moindre en proportion du nombre du parti ?-Elle

n'était pas moindre en proportion. La saison a été plus courte et le
parti était moins nombreux.

4306. Mais était-elle en proportion du parti dont vous avez parlé; un
parti de trente hommes pour une saison de six mois ?-Je crois qu'elle
était un peu moindre,'elle était au-dessous de la moyengte.

Système d'approvi- 4307. Comment expliquez-vous ýce fait, qu'une dépense au dessous
sionnement supérieur de la moyerne des précédentes ait pu suffire a nourrir, le parti; les prix
à l'autre. étaient-ils baissés ?-Non, je crois que la manière de se procurer les

provisions et de les expédier était un peu meilleur.

N'avaient ni lard,
sucre, rien que le
nécessaire absolu-

ni 4308. Voulez-vous dire la manière d'acheter ou de transporter les
effets ?-Il y a eu amélioration quant au transport-et quant 'à la'qualité
des provisions-achetées. Par qualité, je veux dire l'espèce de provisions.
Mon assistant était un homme très compétent-et très actifet les hommes
qu'il a engagés étaient tous des indigènes. Nous n'avions pas de blancs
et nous n'avons apporté·que les provisions ordinaires pour les sauvages.
Nous n'avons pris rien autre chose que du pemican et de la farine. Nous
nous sommes dispensés du lard, du sucre et autres effets de ce genre
que nous avions apportées dans les saisons précédentes. Je n'ai rien
fais de plus que ce qui était absolumnet nécessaire. -

4309. Et le -résultat a été une épargne ?-Je le crois. De telle sorte
qu'il restait encore une partie considérable de nos provisions lorsque
nous sommes arrivés au Portage du Rat au mois de mars suivant, bien
que nous eussions basé notre estimation sur les saisons précédentes.

4310. Vous avez atteint le' Portage du Rat en mars ?-Oui.

4311. A quelle date étiez-vous partis ?-Vers le milieu de février..

Une étude pr mi.
naire avec ins -
ments.

.431a. Alors cette étude de ligne ne' vous a -pris que quelques
semaines ?-Nous n'avons été que cinq semaines.

4313. Quelle était la nature de l'étude ?-C'était une étude. prélimi-
naire avec instruments.

4314. Avez-vous étudié quelque ligne ?-Nous avons fait un tracé
approximatif au moyen des sectiops transversales.

Sections transversales 43-15. Ces sections transversales ont-elles été faites sur toute la, ligne ?
à certains points. Non; seulement à quelques endroits spéciaux.

Ont établi une ligne
centrale.

4316. Avez-vous en cette occasion établi, une ligné centrale pour le:
chemin de fer ?-Oui.

4317. Avez-vous en aucun temps calculé les'détails estimatifs sur de
tracé ?-Non; pas à cette époque. Nous avons envoyé toutes les'don-
nées à Ottawa.

4318. Savez-vous si les détails estimatifs ont été calculés -à Ottaiva,
d'après ces données que vous avez fournies P-Je crois qu'ils l'ont été-

4319. Etes-vous' resté au service du gouvernement après le mois de
mars 1873 ?-Oui, nous sommes restés ici durant les mois d'avril et de
mai.

4320. Et après cela?-Nous avons été envoyés à la Colombie Anglaise
au commencement de juin 1873.



313 JAIWIS

Dé Caché G'rce7; au&
Lac Seton et ala-

4321. Comment vous êtes vous rendus à la Colombie Anglaise?-. Rivure fVompson.
Nous sommes pas,', vuiâ San Francisco. Se rend àla Colombie

Anglaisee.njuin873.
4322 Que 'par Moi me trois assistants

4323. Quand êtes-vous arrivés à:la. Colombie Anglaise ?-Nous s'oin-
mes arrivés le. 25- juin -1873 et 'nous, nous -sommes présentés à M.
Marcus Smith qui était alors chargé des explorations dans cette :pro-
vince.

4324. Avez-vous fait d'autres travaux?-Oui nous y avons fait une
étude de ligne durant cette saison.

4325. Entre quels points ?-Nous sommes partis de Cache Creek'e Etendue de l'explôra-
nous avons exploré au sud-ouest jusquà la chaîne des'Cascades, traver-tion.
sant la rivière Fraser à Lillooet et terminant notre' exploiation àu lac
Seton; de là à partir du Cache Creek au nord-ouest jusqu'à la rivière
Thompson, en suivant la vallée de Bonaparte sur la rive nord de. la
branche nord-de la rivière Thonpson.

4326. Environ combien de milles ?-Je crois que c'est environ -8o
1u 2oo milles. Le parti était com-

4327. Quel était le nombre du parti ?-Il se composait de moi-mêmese os de1i:mts, dem
de trois assistants et ç'ehiviron ingt homm'es' accompagnés d'un trin gvint hommes nour
de mules et d'un train de transport. vus de mules et'run

train de transport.
4328. Combien d'animaux ?--Environ trente mulets. Trente mules.

4329.. Oh était votre base -d'approvisionnements durant cette saison ?fBase d'approvision-
-C'était surtout Yale, mais nous avons aussi reçu des approvisionne. nements à Yale.
iments de Clinton.

4330. Avez-vous apporté avec vous des provisions en quantité que
vous croyiez être suffisante pour la' saison ?--Oui; nous àvons apporté
avec nous les provisionsde la saison.

4331. Les animaux avaient-ils été achetés ou simplement loués ?-John Titch était
Je crois, qu'ils avaient 'été achetés' et cju'ils. étaient la propriété du göu-l'officiér du 'commLs-
vernement. Tout l'approvisionnement avait été confié à' un 'nômmésalat'
John Trutch.

4332. Quel était le titre de ses fonctions ?-Nous 'appelions l'officier
du commissariat.

arX M ýKeefer: " '-

4333. Est-ce l'ingénieur de ce nom ?-Non; il était le frère de l'ex-
gouverner..

'434. 'Ou demeuraitil ?-A Victoria.

4335: A-t-il pris la responsabilité d'acheter ces provisions et ces bêtes Les bêtes de somme
de sormmes ?-Quantaux provisions,'je ne ' sauirais. dire, mais les bêtes étaient déjà la' pro-
de sommes étaient déjà la propriété du gouvérnement avant la homina- priété du gouverne-
'tion de M. Trutch ment.

4336. Alors. vous vous êtes 'ervi d'aniimani qui appartenaient déjà
au gouvernement ?-Oui.

4337. Des animanx n'ont-ils pas' été achetés durant cette saison pour
les besoins de votre parti ?-Non.
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4338. Pour ce qui a rapport à la quantité de provisions vous êtes
Trutch a pris toute la vous consulté avec M. Trutch ou a-t-il, pris la responsabilité de les com-
responsabilité. mander en usant de sa propre discrétion ?-Il a pris tdute la respon-

sabilité. Le-système employé-del'autre' côté -dé la montagn 'est tout· à
fait différent de: celuiquon eirploie'déLce?.dté-di Ica resôns bilité
quant aux quantités retombe sui l'ingénieur chargé dë 'la conduite -du
parti, là toute l'affaire était réglée par le département du commissariat.

Le parti l'a précédé 4339.. L'avez-vous renseignd:sur-le-nombie de personnes employées
au point de départ. et 'sur la durée du service ?-Non, le bureau éntral lui -a fourni ces,

détails. Je, n'ai eu rien à faire .à cela. J'étais complètement 'étranger, à
cette question. Je, me, ýuistput simplement, rendu avec,:-mes. assistants
au point de.déart où j'ai trouv. zmon. parti et mes provisions..

4340. Ne-les- vez-vous pas 'emportéès avec vous ?-Non,- elles' nous
ont précédés de quelques jours.

4341. D'après les ordres de qui?--D'aþiès les ordres de M. Truth.

4342. Indépendamment des vôtres ?-Oui; naturellement je les ai
prises sur ma charge en arrivant.

Provisions amplement A343. Avez-vous eui assez dé provisions pour la saisondes' travaux ?-
sufsantes Oui, ahipleniënt.

4344. Plus que vous en avez eu besoin ?-Oui; plus que nous n'en
avons eu besoin. ' Nous en avons rapporté en octobre.

4345.. A quel endroit ?-Nous lesavons rappôrtées sur:ce qu'on:ap-
pelle le, chemin carrossable, un chemin du gouvernement qui remonte
la rivière Fraser.

4346. Et quesont-elles devenues après que vous:les eûtes 'rapportées
à cet endroit ?-Nous les y avons remises au département.du commis-
sériat.

Ont fait rapport à. 4347. Y -avait-il a cet endroit une succursale -du rdéparteinent .du
Trutch-de l'exc-édant 1 commissariat. Il y avait là.un hotel et. nous avons placé les 'provisions'
de Provisions et de' dans in magasin attenant à-l'hôtel.. C'était un magasin privé-loué parul'endroit où elles'
avaient été emmaga. le gouvernement.
sinées. 4348. 'Avez-vous notifié M. Trutch ?-Nous avons notifié M. Trutch

de la quantité de provisions.

A fait de nouvelles 4349. Avez-vous continué à être responsable de ces provisions ?-
explorations pendant Non; après les avoir emmagasinées, j'en ai repris une certaine quantité,
un mois. Ensuite a vu que j'avais eu l'ordre :de- -fairé de -nouvelles- explorations qui-i'ont
payé les hommes. A
envoyé les hommes à occupé environ un mois de plus. J'ai alors payé le parti et j'ai envoyé,.
Victoria et les mules les hommes et les assistants à Victoria. Quant aux.mules je les ai en-
en quartier d'hiver à voyées en quartier d'hiver à Kamloops.
Kamloops.

4350.. Sous la charge de qui les avez-vous envoyées ?-Sous la charge
de mon officier du éoimissariat.

4351. A qui les avez-vous envoyées ?-Ses instructids é6ien d'alle
placer ces bêts dans le lieu d'hivernement et d'aller ensuite se pré-
senter à Victoria.

4352. Vous n'aviez pas la responsabilité de les livrer-à personne ?-
Non.

4353. Vous les avez mises sous la charge de l'officier du commissariat ?
-Oui, avec instructions de les laisser à un certain endroit.

314Tíà' Vis
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4354, Savez-vous si une partie des provisions emmagasinées ont été .
perdues dans les magasins ?-Non, il n'y.a pas eu de pertes d'aucune Pas de pertes, excepté
sorte àl'exception dequelques barils de farine. quelques barils de

' _ ' - ý - 1 1 farine.
4355. Vous rappelez-vous à quelle époque vous avez terminé votre

eixploration sur la branche nord. de -la rivière :Thompson ?-Vers ,le
milieu d'octobre.

4356. Vous dites qu'après cela vous avez fait une autre exploration ? EXPLORATION-
-Oui; j'ai fait une exploration -dans la région connue sous le nom de RIvIÈRIFRAs
région des Mouches à Cheval, à partir d'un endroit sur la rivière Fraser, v RSLES LAcSDES

près du Bridge Creek en -allant -vers l'est sur ·nn parcours, d'einivon vaI.
quatre-vingt milles., Nons:avobho'ontinùé ' jusd'â ce qe l'app*oché de
l'hiver nous obligeât à retourner en arrière.

4357. ,Etait-ce là une,èxploration ou une- étude de la ligne ?-Seule-
ment une exploration avecý compas et baromètre.

4358. 'Quel était le nombre de .votre parti, en cette occasion ?-Trois iNombre du parti,
hommes et une demi douzain.e de mules. tiis hommes ; nom-

bie bêtes,: six
4359. En tout ?-Oui,; nous -avons tout simplement parcouru le ùiulés.

4360. Les travaux que vous aviez faits préalablement- durant -cette -

saison étaient-ils une exploration ?-Tous les travaux faits précédem-
ment étaient des études de lign'es;'

4361. Avez-vous éprouve.,edifficultés au sujet des. provisions, pen,
danle tems qu'a duré vote deiiiér travail'?-Non ; je n'en ai pas
éprouvée.

4362.. Cela vous amène à l'automne de 1873,?-Cela nous amène. à
la fi ,de novembre 187.

4363.,. Pour les fins d'une exploration qui ne- peut :être appelée une Nombre d'un pa-ti
étudede- ligne:avez-vous; une.idée du, nombre-. nécessaire pour. former nécessaire pur Taie -
un parti suffisant ?-Pour desfins d'exploràtion.seulement-?: une exploration, trois

ou quatre hommes.
4364. Oui ?-Je crois qu'un iparti -ayant:. à; peu près le -nombre, de - .:---

celui queje -viens de mentionner est: .peû près; suffisant. pour explorer
dans cette région.

4365. Environ trois hommes, à part l'ingénieur, en charge,?-Oui.-
4366., Combien de, bêtes ?-Nous en avions une -demi douzaine ; Nombre de bêtes né-

c'est à-peu près le nombre:convenable.- Nous nous :attendionsà-,être-cessaires pour une
absents un mois au plus, et ce nombre suffisait pour un tel voyagë. Leexploration, six.
nombre requis varie dans certaines parties de la contrée; Il nous,fallait
p1ùs'd'homnies di côté est-de la Rivière ougeparçeque .transport
des-provisions est effectué d'une autre manière.- Durant l'été elles
étaient transportées dans des canots, et en hiver par' des caravanesde .
chiens et à dos-d'hommes, tandis que dans la Colànbie 'Anglàise elles
étaient trañsportéss à^dos' demulets.

4367. Voulez-vous rquè és explorations dans les chaines de
montagnés,;petivent être faites!àI meillèure- maiché "pour ce qui se rap-
porte.autransport-?-Oui, à l'ouest de la. chaine de montagne.

4368. Je crois que .toutela section de, là ,Colombie Anglaise a été Nature du terrain -

appelée la partie montagneuse-pour :la 'distinguer de la section -desdans la section de la
Colombie Anglaise.
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ouces a e. prairies ?-Oui, mais, elle contient. de vastes plaines. Lorsque vous
montez jusqu'au cœur des Montagnes Rocheuses, les animaux
cessent de trouver leur nourriture, mais en bas dans les vallées, il y a
partout une grande abondance de pâturages.

Région explorée du.
rant l'automne de 4369. La région que vous avez explorée durant l'aitomne de 1873
I87 , près de la était-elle montagneuse ?-Non ; l'extrémité la plus rapprochée de la
riviere Fraser et Rivière Fraser était accidenté, mais près de la Rivière Thompson le
accidentée' mais ondu- pays l'était moins. Il était plutôt onduleux,
leuse près de la
rivière Thompson.
Retourne à Ottawa. 4370. Etes-vous resté à la Colombie Anglaise durant l'hiver de 1873-

74 ?-Non ; après avoir terminé l'exploration, j'ai rejoint mon parti à
Victoria, et ensuite je suis retourné à Ottawa.

4371. Et vous y avez passé l'hiver ?-Oui, mon parti est resté à
Ottawa durant'l'hiver. J'étais moi-même absent en congé, en Angle-
terre. Mon parti est resté au bureau, faisant l'ouvrage de bureau

DE LA CACHE DE LA nécessaire pour compléter les études de lignes.
TÊTE JAUNE JUS-
QU'A LA RIVIÈRE
FRASER. 43 72. Quand êtes-vous revenu ?-Je suis revenu à Ottawa en avri

En avril 1874, part ' 1874, et je suis parti immédiatement avec mes gens pour la Colombie
avec son parti pour la Anglaise.
Colombie Anglaise.

4373. Le même parti ?-Le même parti.

4374. Trois assistants ?-Je faisais erreur en disant que les trois assis
tants m'avaient accompagné à Ottawa. L'un d'eux, M. Gray était resté
à Victoria. Les deux mêmes sont 'revenus avec moi à la Colombie
anglaise.

Etudie une ligne à 4375. Aviez-vous encore dé l'ouvrage à la Colombie Anglais?-
partir de la Cache de Oui; pendant cette saison, nous avons été envoyés au sommet dés
la Tête Jaune jusqu'à montagnes, à la Cache de la Tête Jaune et nous avons commencé à
la rivière Fraser. étudier une ligne de cet endroit à la rivière Fraser. Aucune exploration

n'avait été faite auparavant dans cette région.

Force du parti,trente- 4376. Pouvez-vous vous rappeler le nombre du parti ?-J'avais înes
trois hommes, qua- trois assistants déjà mentionnés, trente ho s et environ 12o bêtes.
rante chevaux et
quatre-vingt mules. 4377. Des mules ?-Des mules et des c evaux-environ quarante

chevaux et.quatre-vingt mules."

4378. Avaient-ils été achetés spécialement pour ce parti ou était-ils
déjà la propriété du gouvernement ?-Non; ils étaient la propriété du
gouvernement.'

Le parti emporte des 4379. Oli était la base devos approvisionnements durant cette saison ?
provisions avec lui. -Nous avons tout emporté avec nous "de la partie basse du pays-une

partie de Victoria et le reste de Yale.

4380. Et les bêtes aussi?-Non; nous avons pris les bêtes à
Kamloops. Toutes les.bêtes du gouvernement hivernaient à Kamloops.
Il y avait un chemin de voiture de Yale à Kamloops.'

4381, Et de là lé transport a été fait par ces animaux ?-OuL
Lepoint de1a dpate 4382. La Cache de la Tête Jaune était votre 'oint de départ ?-Ouila Cache de la Tête 43e v p. déar Ca-edeuaT'e
Jaune. 4383. Pans 'quelle direction l'exploration a-t-elle été faite ?-Dans la

direction nord-ouest en descendant la rivière Fraser.



T êe .Taune a la'
4384; Avez-vous eu assez de provisions pour cette campagne ou avez-, ,uiareraser.

vous éprouvé des difficultés au sujet des provisions ?-Non'; nous en
avions apporté sgffisamment.

4385. Combien de temps avez-vous mis à faire cette exploration?- Durée de l'explora-
Depuis juin 1874 jusque vers le milieu d'octobre. tion.

4.386. Jusqu'à quel endroit avez-vous exploré-?-Nous avons exploré M. Bell et son. parti
environ zoo milles en descendant la t rivière Fraser jusqu'à ce que nous aux Grands Rapides.
eussions rejoint le parti'suivant qui remontait la rivière, sous la direction
de M. Bell, près d'un endroit nommé les Grands Rapides.

4387. Que'devinrent vos -bêtes et vos 'provisions, s'il yous restait des Bêtes envoyées à
provisions ?-Les animaux furent renvoyés de' la 'Cache de la, Tête Kamloops.
Jaune. 'Ils avaient fait deux voyages- à la Cache de la Tête Jaunè une
fois avec le parti et une fois après le commenceient des travaux, et ils
furent ensuite renvoyés à Kamloops. Le transport en- descendant la Transports en ba-
rivière Fraser aété fait' dans trois grands bateauxque nous avois con teaux en descendant
struits -à a Cache de la Tête Jaune; pour notre propre usage. la rivière Fraser.

4388; Aiez-vous cëssé après cela d'être responsablede ces animaux ?
-Oui; ils' ont été confiés'à la charge du chefdes porte-faix et ce der
nier a reçu ordre de' se~présenter 'à M. -'Marcus Smith -lorsqu'il trouve-
rait ce dernier. On supposait qu'il était quelque part entre ce point et
Victoria.

4389. Le chef des porte-faix appartenait à votre :parti ?-Le chef
des porte-faix 'avait été 'sous mes ordres jusqu'à ce que nous eûmes fini
de nous servir des bêtes et je les mis 'nsuite sa charge pour les
ramener à Kamloops,

4390. Savez-votis ce que devinrent les bêtes ?-Elles retournèrent à
Kamloops et furent employées plus tard dans d'autres parties du pays.

Aucune étude n'a té
4391.- Quelques-unes de ces études ou explorations que vous avez faite var le témoin

faites vers la Colombie, Anglaise étaient-elles 'sur la ligne actuellement dans la Colombie
établie '?-Non ; je crois que la ligne établie est tout-à-fait différente., Anglaise sur la ligneétablie.

4392. Vers quelle date avez-vous terminé cette exploration aux Les deux partis
Grands Rapides ?-Vers le milieu d'octobre, nous sommes, arrivés aux vont au Fort
Rapides, et alors les deux partis sont allés en bateau à 'l'embouchure George et explorent

îSen remontant laQuesnelle,-Non, après avoir terminé cette étude, nous sommes allés rivière Stewart.
au' Fort George ou M. Marcus Smith et moi, nous avons fait une courte
exploration dupays, les deux partis travaillant de concert en remontant
la rivière sur un parcours d'environ vingt milles.

4393. Une exploration ?-Non, l'étude ,d'une ligne qui' devait être ExPLORATION DU
raccordée avec la'ligne préalablement étudiée par M. Bell. -Alors nous FORT GEORGE A-

sommes retournés en bateaux à l'embouchure Quesnelle, en deseendant EDMONDTON.
la rivière. IL le parti fut payé et retourna à Victoria à' l'exception de
lun des assistants, M. Harrington et de moi-même. L'ingénieur désirait
qu'une exploration fût faite dans les montagnes, et j'ai offei de faire ce
travail durant l'hiver. Il na pas'voulu donner des instructions à 'cet
effet, mais il a dit-qu'il voulait-qu'une autre exploration f4t faite au nord
de la Cache de lä Tête Jaune à travers les Montagnes Rocheuses.

4394. Avez-vous étudié une ligne , j'ai organisé à' 'embou- Organise un arti
'chure Quesnelle, un parti comprenant mon,. assistant moi-même, poe étudier a ligne
six hommes et un train de transport composé de six chiens. au nord de la Cache

JARY ms311'- 1
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4395. Votre base d'approvisionnements, était-elle à l'embouchure
Quesnelle ?-Oui,

4396. Avez-vous emporté vos provisions avée vous ?-Oui nous les
avons emportées avec nous.

4397. Pour combien de temps ?-Pöur tout l'hiver.

But de l'exploration 4398. Avez-vous, (ait l'exploration ?-Oui,; yous la -verrež expliquée
était de -voir, s'il éxis- au ;long dans lé livré bleu;' toute l'histoire est là.: Le parti a suivi: la
tait un passage prati- fourche nord de la'rivière Fraser dans lebit d'srrivér-à la source de la

re à la B oucane, rivière à la Boucane qui se trouve surle côté est-s-Montagnes.- On avait
rapporté qu'un passage passable,à:travers.les Montagnes Rocheuses éxis-
tait àJ1 tête'de la rivitre,à la Boucane. Npus ayonsa;onstatércependànt-
quln'y..ajait. pas de. passageà ,1a tête dubras nord --dé- la fourche
nord. F çonséquence, n.9us, sompnqs -revenu,aux. Fourcheset .nous
ayons. remonté le bras sud de,1a¿ fonrch-Nprd; la tête duquel nous
avöns traversé les montanes, mais -à ureatitude.très élevé et,à travers
un passage qui ne serait pas praticablë pour une ligne. De iàen stivant
la base orientale des montagnes nous avons~atteint la rivière Athabaska

A la rivière Atha près de Jasper klouse. De là- nous nous sonfaes- dirigés, yers. -le "fort
baska et de là au Edmonto' où l'exploíation 'sftérmiride: M. Fléniing òulxit faire
Fort Edondton. elé le pays au dessus d'Edînonion, au dessuùs de la Saskatchewan,

mhis la maladie nous a empêlié de fàire cé travail. D'aillèurs nos pro-
Provisions, épuisées. visions étaient épuisées et nous avons failli mourir de faim.
Mauvais temps. 4399: Vos provisions étaienti-elles.insuffisante?--Non,' ellessauraierit

pu rious suffire,si nous avions eu un peu- e, beau temps,' mais 'nous
avons, essuyé de terribles tempêtes; La profondeum de la neige était
immense de sorte que notre voyage a été retardé pendant ùn temps
très long-beaucoup plus long que nous ne l'avions prévu.

Longueur de l'explo. 4400. Quelle était la longueur totale- de la ligne d'exploration ?--La
ration. longueur totale, telle que donnée dans:le:livre bleu pour 1877, est de

9oo illes. C'est là la distance explorée à la boussole et au baromètre.

Terminus de .lexplo. 4401. Quel était le point de départ de l'exploration ?-Le Fort George
ration. sur la rivière Fraser.

4402. Et oh se trouvait l'extrémité orientàle?-Au Fôrt Edmonton,
sur la-rivière Saskatchewan.

4403. Votre examen du pays à partir de labase orientale des Mon-
tagnes Rocheuses jusqu'a Edmontou était-il une- exploration oh une
étude de ligne ?-Ce n'était qu'une exploration.

4404. Ce pays avait-il déjà .été 'exploré -Oui, à partir de la base
orientale jusqu'à Edmonton, il avait dejà.été-exploré'-

Est allé au nord des 4405. Avez-vous suivi la ligne qui' avait -été 'préalablement explorée?
explorations faites -Non, jai:stivi une autre ligné plus hu nord dans lespoir de la trouver
préalablement à par- meileure
tir de la base orien- - , - -

tale des Montagnes 4406. Une part e' de la ligne explorée.. pr ous durant cettehiver
Rocheuses jusqu'à a-t-elle éfé adoptée maitçnant conme l.' tracé; probable du, chemin de
Edmonton. fer'?-Oui, une pasrtie de cette lige ént.re leversant orentalet Ednxon-

ton, quant aux changements que nous avons suggérés dans cette partie
aut nord dei la lign'éttidiéepar'"I Mberly.

4407. Avez-vouaréussi aenerlè train-ave& vous jusqu'à Edmonton?
-Non; j'ai laissé à Jasper House les chiens qui avaient survécu.
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4408. Où étiez-vous, à peu près, lorsque vos provisions ont commencé Les p fnt
às'épuiser ?--C'était quelque.temps avautnotre arrivée à Jàsper House, commencé à s'épuiser
à .environ'cinquante milles de cet- endroit . a environ 50 milles

de Jasper IHouse.
4409. En arrivant à Jasper House avez-vous pu vous procurer des

provisions?-Non ; la raison pour iaqnelle nous·allions à-Jaspér House
c'est que nous espérions recevoir des provisionsde, la cornpagnie de la
Baie d'Hudson à cet endroit, mais, nous avons; trouvé le postefermé.

î441o Ensuite avez-vous reçu quelques secours avant d'arriver à.
Edmonton?,-Nous;en avons reçu run peu des safvagés. Noù 'avons
reçu d'eux. quelqugs. prois.ons.

4411. Si je conprends bién l'insuffisance des -provisions ne prove-
nait pas d'arrangeents .défectueux dans le principe mais bien de
temipêtes extraordiaires èt, du mauvais .terpps7?-Oui; -du mauvais
teiïps et dtï fait que le ' pntdes moitaignes ta;très-esegrpée d
tot -le pays en;, g n r, ce qi à reètard notre mùarche 'en avant.

441.2. Yers quelle dte:ayez-vQus atteint Edn nton?-Vers la fin de Edmonton atteint en
mars. 'mars 1875.

1443. Le> Darti -a-t-il été-déiadé à ceî endroit ??-Il y avait avec moi
troià'sauvages, lsqiie jï uisrrivé4. 'e a"renvoyé deux à la Còloinbie
Anglaise, et- je m sis-ensuite rendu à Winnipeg a'vec mes deux assis-
tants et un autre sauvager

4414- Versquèlle dafé avez-vous atteint Winnipeg?-Je suis arrivé4 Winnipeg, 23 mai
ici le z3 mai'87ý5 .. 1875.

4415. Avez-vous été employé au chemin de fer du Pacifique après Refuse d'aller à la
cette date ?P-Non ; je me:suis ensuite rendif à Ottawa, laissant ici mo'n Cache de la Tête
assistant, et j'ai fait mon rapport au bureatf cedtralli Oàva-; niais vu Jaune et quitte le
l'époque avancée de ladaison; tosiles. partis- avaient-été.nonùiés pour sernee.
les travaux delasaison; 4:l'exception de celui de:là Cache de Id-Téte-
Jaune. M. Fleming m'a demandé d'y aller, mais j'ai refusé vu que:je
ne désirais pas 'retourner, aux montagnes. Au mois de juin suivant, TRACÉ DU ciuEMiN

j'ai quitta ,l seiviedh gei-ërnemn DE FE -
.CONTRATS Nos. 14

4416. A part votre exploration du pays au sud de la section 14 en ET 15.
1871, -avez-vogs parcouru· le pays:plus au sud ?-Oui, j'ai parcouru la Avait parcouru le
région qui se trouve à l'est de Winnipeg. pays à l'est de Win-

nipeg.
4417. Vers quel temps avez-vous- fait ce voyage ?-Je crois que

c'était au printemps-de:1872 

4418 Comnîeit I'avåz-vous parcouru ?-A pied.

4419. Fdit-ce au nord du chemin battu dont vous avez parlé?-Oui.

442o. Comment nomme:t-on ce chenin ?-On l'appelle généralement
le emin IEWsdn

4421. Vous dites que la direction que vous avez suivie était àl'est
de VWin'pé -Oui le pays que'ai vu e touvait dÇt éçmerit à 'l'est
sur une sditance dévingt milles.

4422. Et de là ?-Et de làau sud jusqu auchemin Dawson.

4423. De sorte que. votre connaissance.du pays situé-entre le chemin Etendue du pay
Dawson et, laligne que vous avez étudiéeèr181r11nes'étéid aý à þhitravers par i.
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Con4s No.a4 et l'O.
de quinze à vingt milles ?-A cela seulement,, dans ce voisinage immé-
diat, mais plus loin à l'est je connais une autre partie du pays au' sud
de la ligne.

Au sud on aurait pu
établir une ligne
meilleure que celle
qui a été établie.

Ferait dévier la
ligne actuelle à un
endroit à l'ouest du
Portage du Rat.
Il s'accorde avec
Carre au sujet du
tracé.

4224. Voulez-vous dire au nord du chemin Dawson ?-Oui, dans le
voisinage du lac Traverse.

4425. En quelles occasions avez-vous pu acquérir des connaissances
au sujet de ce pays ?-En diverses occasions durant mes 'études de
lignes en parcourant le pays avec des provisions pour le parti.

4426. Uavez-vous parcouru plus d'une fois ?-Oui, j'ai passé trois
fois dans la région qui se trouve au sud de la ligne établie.

4427. Avez-vous dans ces occasions-considéré la question de savoir
s'il y avait moyen d'établir fne lign' plus'pra'ticable que clle 'qui a été
adoptée ?-Oui ; j'ai 'toujours- donsidéré que l'oh pourrait établir une
meilleure iigne au sud.

4428. Voulez-vous, dire enenvisageantla question au point de vue
du génie civil ?-Oui ; je n'ai jamais' été nommé officiellement pour
explorer cette partie du pays, mais aprèsl'avoir: parcourue, l'impression
qui m'en est restée ,était felle que j'ai fait rapport que, dans mon
opinion, une meilleure ligrip'pourrait être trouvée plus au sud..

4429. 'Vous rappelez-vous si c'était un rapport écrit ou une corihmu-'
nication verbale ?-Je.pense qu'elle se trouve dans le rapport écrit que
j'ai envoyé à l'ingénieur. Je sais que j'ai souvent mentionné le fait en
causant avec M. Rowan.

4430. Vous croyez que. vous, y avez aussi fait allusion dans votre
rapport officiel -Je le crois.

443 1. De quel point voudriez vous faire dévier la ligne actuelle vers le
sud ?-Un tout petit peu à l'ouest du Portage du Rat je la ferais s'écar-
ter de la ligne actuellé.

4432. Avez-vous jamais considéré le coût, d'une ligne sur cette sec-
tion?-Pas indépendamment. J'ai discuté la question avec M. Carre
ci-devant.ingénieur de' division 'pour cette section. Nous en avons
parlé fréquemment. Je crois qu'il. partageait mon' opinion quant au
choix du tracé.

Une épargne considé- 4433. Quelle est votre impression, sur, le coût comparatif de la -ligne
rable 'aurait été effec- actuelle et de la ligne que vous considériez 'comne praticable P-Je
tuée en faisant passer considère qu'on aurait effectué une épargne considérable en faisant dé-
la ligne au sud-en.e osd

chiffres ronds vier la ligne vers le sud. De cette façon la ligne' aurait traversé une
$50o,0oo. distance moins considérable de pays accidenté.. La direction du pays

accidenté est du nord ouest au sud est, en conséquence, si votre ligne
eut passé plus au sud elle aurait traversé une partie moins considérable
du pays accidenté.

4434.. Avez-vous nommé le point oh vous croyez qu'une déviation
aurait pu être faite avec avantage ?-Oui; cette déviation aurait dû
commencer un peu à l'ouest du Portage du Rat.

4435. Quelle-est en chiffres ronds l'épargne qui aurait pu être effec-
tuée si cette ligne -eût été adoptée de préférence au 'tracé établi ?--Nous
disions lorsque l'entreprise a été adjugée que cela affectuerait-une épar-
gne d'un demi million de-piastres en chiffres ronds.
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4436. Etes-vous encore de cette opinion?-Oui -je ne connaispas Est encore d'opinionl'entreprise- No. 15, pour avoir exploré -la ligne,,mais, depuis que les que $5oo,ooo auraittravaux sont commencés, d'après ce, que j'ai entendu dire à ce -sujet et pu être épargnées.

d'aprs ce que j'ai vi' des profils, je crois. qu'une épargne considérableaurait pu êtré effectue.

4437'.ais sans. vous occuper :des rumeurs. d'aucuùe sorte etsansprendre des 'données, reposant sur. es.oui-direquelle serait votre opinionsur le coût comparatif de ces:deux lignes:?-Mon opinionest :telle queje viens de l'exprimer. Naturellement, j'ai du m'appuyer sur des ouikdirequant au, montant payé pour lentreprise de M. Whitehead.
4438. En supposant que l'entreprise coûte$2i5ooooo ?-En suppo-sant qu'elle coûte deux millions et ,demie,ý je crois qu'un demi millionaurait pu être épargné en adoptant cette ligne.
4439dous êtes-vous.fait un:opinionwquant au coût:probable ayant A rnn son àpinion

que l'entreprise eut été' gdjugée ?-Je m'étais formé une opinion en 1872 quaut aux :1872 quant aux avantages relatifs des deux lignes. J'ai fait mon rapport avanagnes relatis des'à'ce sujet.mais nom au point de vue du prix dé revient· parce que je ne
n'étais' pas occupé de cette' question." Máis quant aux facilités de con-struction'des deux lignes j'étais touk--fait6n faveur del ligne sid.

-440.ý Est-ce:que- n'importe quelle lignLn'est pas praticable si l'on neregarde pas à la dépense ?-A peu près. Seulement la -question du coûtn'a pas été soulevée alors.
4441. Lorsque vous dites " praticable, " voulez-vous. dire,'Toins dispendieuse à construire ?-Oui moins, dispendieusé pour atteindre le'-même but.

4442. Plus piaticable tant sous le apport'des dépenses que sàucelui Lè témoin pensaitdu 'génie civil ?-Oui J'ai toujours'été, d'avis ýque laligne passerait au que la ligne 'aurait«dûsud du point que j'ai indiqué. Il me semblait' qu'elle se dirigerait au se diriger au sud-
sud-ouest à partir de Kiwatin jusqu'à ce qu'elle eût atteint le lac Plat et lac Plat et de là se
de là directement à l'ouest, autant que possible en traversant une région diriger à l'ouest jus-
avantageuse. De Ki*atin au lac Plat et.delà directement à'Winnipeg, qu'à Winnipeg.comme étant la route la plus:directe- et laplus facile à" construire.

4443. Etes-ious d'opinion que cette ligne offrait plus de chance pourobtenir unetrafiIlocal direct-?--Oui je suis' d'opinion qu'elle:,ferait
peille, ei à' aers travers une bone région' sur.une distance 'de trentes une région propre à-la' olonisation tandis 'que süi laligne actuellement construite, le pays- est imprópre à la clonisation.

4444. A voir la carte, ne semble-t-il pas que la ligne sud serait pluslongue que la ligne établie ?-Jusqu'à quel point '

4445: Jusqu'à la rivière Rouge P-Non ; elle est- plus courter Si je Longueur compara-me rappelle bien,'"je l'ai mesuré sur la carte et je i'éaitroùvée plus'courte; rive de la ra-

4446. Je crois me rappeler que :dans votre témoignage. précédentdevant le comité' du parlement vous avez dit qu'elle était 'plus longuede trois ou quatre miles jusquà Winnipeg ?-Mon impression est qu'elleserait' plus courte.

4447· Mais qu'en pensez-vou si le! terminus absolu était à la ivière
Rouge?-je crois que la distance seraitmotaurai l longueur de laIgnee d ns:s on me eis qú'ineýi prise dans sn, enseble tJe crois qln'n
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partie de la distance épargnée serait effectuée à l'est de la rivière Rouge,
ARPENTAGES. le point commun étant Kiwatin.
Moyenne du coût 4448. Pour revenir ai coût dus explorations, à travers la Colombie
comparatif des études Anglaise et la région située à l'est de la rivière Rouge ; vous êtes-yous
de lignes. formé une opinion sur le coût comparatif de là durée 'du service'? Par
A l'exception des exemple, l'exploration d'une' distance 'donnée dans la Colombie Anglaise
prairies la moyenne a-t-elle coûté-moins que la même distance-,dans le' distiict de Kiwatin-

t des explora je veux parler d'une simple exploration préliminaire ?-Non,; la moyenne
tout le continent est la.même sur tout le continent.

4449. La moyenne pai mille est la .neme ?-Oui; à l'exception de la
prairie, le coût moyen, que vous employiez des canots, des mules ou
des trains de chiens-serait la même pour de' simples explorations.

Etudes de lignes plus 4450. Quelle serait la moyenne 'du coût comparatif des 'études dè
dis endieuses dans la ligne ?-Toujours en exceptant la prairie je crois que les études de
Corlobie Anglaise. lignes sont plus dispendieuses dans la Colombie Anglaise.

445. Pour quelle raisoni?-Comme question de'fait, je sais qu'elles
ont été plus dispendieuses pour mes propres partis. Je juge d'après cela
autant' qu'autrement. Je sais que par exemple les gages sont plus
élevés dans la Colormbie Anglaise. Les gages des bucherons y sont plus
élevéi de '5o pour cent qu'e dans:cette partie du Canada. Nous avons
été obligés de payer $45 à'la' Colombie tandis que nous n'avons donné
que $30 ici.

Du LAC DE L'AIGLE 4452. Vous rappçlez-vous quel' était en général la nature du pays
AU LAC A L'ETUR- traversé par la ligné que vous avez étudiéé du lac de l'Aigle au lac à

l'Eturgeon ?-C'était un pays de formation Laurentienne. C'était tout
Nature du pays tra- simplement un terrain onduleux et pierreux interrompu ça et là par de
lac à l'Aigle au lac petits lacs mais.n'offrant aucune difficulté insurmontable pour la cons-
à l'Eturgeon. truction d'une voie ferrée.

Park. Keefer:

4453. Ressemble-t-il aux sections 4r, 42 et, 25 ?-Je ne connais pas
ces sections par leurs numéros. Le pays 'était beaucoup moins difficile
que la partie située immédiatement à l'est du Portage du Rat.

Exploré du côté 4454. N'était-ce pas près du sområet, près de'la hauteur des terres ?
nord de la hauteur -blon, la hauteur des -terres se trouve de ce côté-ci du lac de l'Aigle.
des terres. Durant cette exploration nous étions tout à fait du côté nord de la

hauteur des. terres. Nous ne l'avons pas traversée et nous avons dû être
à quelque distance au-delà, du côté nord.

Par le Président.

445 Y a-t-il d'autres questions sur lesquelles vous croyez, que vous
pourriez fournir, des renseignements à ce sujet ?-Non; je n'en- vois
-pas d'autres. Je vous ai décrit toute la región que je connais d'après

DE LA RIVIÈRE ma propre expérience et mes 'propres Observations,'à l'exception de la
ROUGE A région occidentale entre ici et Edrnontondans la prairie.
EDMUNTON. à d à c e' -'a -

Une rneileure ligne 446. Qu'auriez-vous à dire a ce' set'-La seule chose que j'aurais
au nord de la Saskat- à dire, à ce sujet se rapporte à l'établissement de la ligne': la ligne, à mon
chewan. 'avis, pourrait être ramenée dans ùne autre direction oh l'on trouverait

un tracé beaucoup plus' avantageux que le tràcé actuel -entre l'extrémité
des travaux maintenant' en voie de construction, et le deùxième cent
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milles de fait, à partir de la traverse de l'Assiniboine-jusqu'à Edmonton. & Eamonton.
La ligne reste au sud -de la branche nord de la Saskatchewan. Elle
traverse du côté sud de la branche nord de la Saskatchewarn et continue
tout le long sur la rive sud -sud. Si elle traversait la branch nord de la
Saskatchewan en aval des Fourches, et si elle se continuait au nord de.
cette rivière, la ligne serait meilleure.

4457. A environ quellé distance en aval des fourches ?-Tout près Devrait traverser les
des Fourches. Elle, devait traverser les côteaux à l'Orignal. côteaux de l'Orignal.

Par Af. Keefer:-
445p. Est-ce à travers la forêt ?-C'est un pays -boisé, un très-beau Un beau pays.

pays. Je suis informé que le tracé proposé, de Bettleford à Edmonton
passe à travers un désert stérile. C'est le rapport que m'en ont fait les
sauvages et d'autres qui habitaient cette partie du pays.

Par le Président:-

4459. Vous n'avez pas parcouru ces lignes ?-4Non.
4460. Alors vos connaissances précises se bornent à la ligne nord ?

Oui.
4461. Vous tenez vos renseignements des Sauvages, dites-vous ?-

Oui
4462. Et vous croyez que la ligne nord traverserait une partie, très La ligne nord traver-

avantageuse du pays ?-Oui. J'en ai vu une bonne partie et. je -crois serait un pays avan-
que c'est une région très avantageuse. Ce qu'il y a de certain, c'est que tcounst et oagerait
cette ligne épargnerait la construction d'un pont sur l'un des bras de la ont sur l'un des brn
Saskatchewan. de la Saskatchewan.

Par Mli Keefer:

4463. Vous n'iriez pas du tout à Edmonton ?-Non; je passerais
immédiatement au nord d'Edmonton. Les meilleurs établissements
sont au nord d'Edmonton, et d'après cela je suppose que les meilleures
terres sont là.

Par lePrésidènt :

4464. Avez-vous fait aux autorités d'Ottawa un rapport -de vos vues A exprimé ces vues a
au sujet de cette ligne nord ?-Je crois les avoir exprimées à M. Marcus Marcus Smith.
Smith.

4465. Par écrit ?-Non; pas par écrit, mais en conversation au
sujet de divers tracés.

4466. Avez-vous pris en considération la question des inondans.INONDATIoNS DE LA
causées par les débordements de la rivière Rouge ?-Oui; je l'ai fait. RWvIÈt ROUGE.

4467. Avez-vous fait. à ce sujet quelqie rapport au. gouvernement; A reçu instruction dé
ou avez-vous aidé de quelque manière à faire un rapport ?-Je n'ai fait faire rapport sur l'en-
de rapport que d'après mes propres explorations et sections transver- t vorable
sales de la rivière, Au printemps de 1872, après notre retouri j'ai reçu
instruction de faire un rapport sur l'endroit le plus favorable pour tra-
verser la rivière Rouge.

4468. De qui avez-vous-reçu vos instructions ?-De M. Fleming.

4469. A quelle époque de l'année était-ce ?--Je crois que c'était-en
avril 1872.

JARVIS323 -
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.mvieeRouge. 4470. Avez-yous, fait quelque examen ?-Oui, j'ai fait une exploration,

à, partir d'eri amont des Fourehes de lAssiniboiné -en descéndant; jus-
qu'au lac W inipr g, et j'ai'. recueilli, toutes les 'données qui pouvaient
alors être recueillies au sujet de l'inondation qui: avaiteu lieu précé-
demment.

Sources de renseigne. 4471. Vous rappelez-vous à quelles, sources, vous avéz puisd vos ren-
ment concernant les seignernents? Je les ai reçus des.habitants, surtout de ceux qui avaient
inondations. été témoins des faits. J'ai iéçu» mes ptincipaux. renseignements de

'archevêque Taché, d'après son expérience personnelle, ainsi que de
M. McDermoth et des anciens colons du pays.

4472. Avez-vous recueilli des témoignages ?--Oui, j'ai recuilli des
témoignages à divers endroits.

Résultat de l'enquête, 4473. -Quelle est votre opinion à ce sujet ?-' a sÂtë que l'étèndue
étendue couverte par couverte par l'eau a diminué chaque fois qu'ùne inondation a eu lieu.
l'eau diminue chaque Elle avait tellement diminué que j'en suis venu à la conclusion qu'aucunefois. Chenal de la indaonlte
rivière beaucoup plus inondation en dehorsdu lit-de la rivière n'arriverait plus_ jamais. Le
long. Les pluies con. chenal est beaucoup plus large en défriché. Ily a plusieurs raisons pour
tribuent de moins ou lesquelles le volume'd'eau qui s'écoule dans la' rivière séra rioins tonsi-
moins à gonfler les dérable qu'autrefois. Les terrains labourés absorbent une grande partie
eaux de la rivière àqua
mesure que le pays se de l'eau, qui, dans les années précédentes s'écoulait de la surface de la
colonise. prairie dans la rivière. Les pluis semblent aussi diminuer à mesure que

lé pays se colonise et la débâcledes glaces au printemps est ressentieavec
beaucoup moins -de violence qu'elle ne l'était autrefois. C'ést-à-dire que
le pitempsvient 'plus graduellement, et grâce ai fit. quela glacé est
plus pur?, pour ainsi dire, il y a moins de danger qu'elle s'amóncelle
de façon à bòucher le passage de l'eau et à causer des inondations.

Dernier amoncelle. 4474. Vous rappellez-vous à quel endroit a eu lieu
ment de glace a eu de glace qui a causé la dernière inondation ?-On dit
lieu à la Pointe Dou.la Pointe Douglass; a deux'milles en aval de la ville.
glas.

l'amoncellement
qu'il' a eu lieu à

4475.. Le pays .n'a-t-il pas été inondé plus, loin 'en arrière ?-Rien
que par le débordément des eaux. Autant que je puis comprendre,
Peau était alors refoulée sur -l'emplacement actuel de Winnipeg et elle a
inondé la prairie mais pas sur une étendue considérable. Je crois que
les habitants de St. André n'ont'pas quitté leurs, maisons.

La rivière s'est élargi 4476.- Avez-vous tâché de vous assurer si la rivières'est élargie aux
sur tout son parcours. endroits ou ses rives offraient le plus 'de résistance ou si l'élargissement

n'a eu lieu qué sur d'autres parties de la rivière?-Je sais que toute la
rivière s'est élargie tant aux endroits larges qu'à~ceux ouson lit était le
plus resserré.'

Les parties étroites 447' Les: parties, étroites sont-elles resserrées êitre des rochers
resserrées par des plutôt que les autres ?-Oui et en conséquencé l'élargissement na pas
rQÇher. En consé.été,assi idérable.
quencel'élargisse- ' ' ' .

ment n'est pas aussi Il se' fait plus lenternènt ces endroits
considérable,;cepen.
dant il augmente. 479. endani vous croyeÏque lélargissement augmente ?-Oui;

je crois qu'il àugmente tout le long de' la rivière.

Par M. Keefer

Pas difficile d'enlever C448os Cyez-vous qu'il serait difficile d'enlever les rochers. qui cause
les rochers. 'an'nn'celleihent'en aval ?-Je re lé crois Pas.
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4481. Est-ce le rocher dans la rivière ou: le rocher de chaque côté

de la rivièré qui ernpêche le'chenal de s'élargir à ces endroits ?-A lun
de ces endroits;-kSt André,: c'est le rocher -dans,la rivière. I1y a des
cailloux dans la-rivièréet une formation de gravier sur les rives.'
l'atùtre endroit, au fort de Pierre ou le roc est in situ sur les rives le Fortde Pierre.
chenal se creuse.

Par le Présiéent:

4482. A cet endroit n'y a-t-il point de roches dans la rivière ?-Non,
pas de pierres mouvants ni autre choses de semblable.

Par K Keefer

4483. Croyez-vous ,que le rocher traverse toute la rivière au fort de Le rocher traverse
Pierre ?-Je le crois. Je sais, d'après. nies observations que visà-vis latoute la rivière au
ville de Winipeg. la rivière s'est, élargie de plus de, cinquante pieds,fort de Pierre.
d'après les explorations qui~ont été, faites ici.

4484. Savez-vous si ce rocher se compose de calcaire stratifié ou de Rocher en calcaire
granit ?-C'est tout:du calcairé. -. stratifié.

4485. Du calcaire stratifié" ?-Oui

Par le ?résidet.

4486. Avez-vous retnarqué depuis que vous êtes venu ici en premier La rivière traverse
lieu quelque .:1argissemerit daris les endroits o1 ls'berges; sont -en aux rapides une éten.
pieri-zOii 'ai'ênarquéelqu es rie ont été niné mais, p due plus considérable
bed oupi jeésuis s 'iniessiorl qu'ax' ,rapide laaivi s è c ,u qau'en 1872.

mnaintenan une espc pi corsidtabléqe lorsque j'afit es explo-
rations eri 187 t r8p. '

4487.,.Crçyez-yous que le litest plus bas ?-Je crois que, le chenal
sest-creusé et: largi -à ces, deux endroits parce,queA >,nayigationgstý
bgaucoup; plus:facile 'maintenant qu'elle 'ne létait alors.,' A ;.çette
époque, durant certainessaisons, les vapeurs ne pouvaient:passeede
tout l'été. Je crois queïl'eau a atteint son niveau ordinaire et que le
chenal s'est miné., Il faut que la rivière charroie une quantité considé-
rable d'alluvion car la barre qui se trouve à' son' émbouchurë augmerte
rapideinenten #téduê t tout cla.vient du hantde la rivière.

Par M. Zeefer

4488. L'eau de cette rivière est-elle jamais claire ?-Je ne le crois L'eau de laxrivière
pas. n'est jamais claire

4489. Pas méne l'hiver ?-Jusqu'à uncertain point l'eau est plus
claire en hiver qu'en été.'

449o Alors elle 'doit emporter avec elle une certaine quantitédallu-
vion 2 urant:Phiver leslves e sQnt s dimiïmes par 'action de
leaui4gm,'pendant cette saison creuse le chenal. Dans aucuncas une
inndation e saurat faire onte eau u du d

i in-6saurît tirauL dessus dniveadecte

Pare Prlesident

4491. Avez-vous jamais travýerséla région au nord du lac Manitoba ?"LiGNE AU NoRD' DU
-Non; je ne l'ai pas traversée. LAc MANIToBA.

- ýA1i isi-325
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Loiiicnaotst. 4492., En votre qualité d'ingénieur, vous êtes-vous formé une opinion
Comparaison entre quant à l'opportunité de faire passer la ligne à Selkirk et au nord du lac

r llignes sies Manitoba, en le comparant à la ligne à travers Winnipeg et passant au
au nord et au sud du sud du lac Manitoba ?-Je considère que la ligne sud-est- certainement
lac Manitoba. La de beaucoup préférable tant au point de vue de la construction qu'à
ligne au sud du lac celui de la colonisation et de l'agriculture.
Manitoba est préfe-
rable pour la con- 4493. .Maintenant quant aux dépenses d'exploitation ?---Les dépenses
struction et pour la d'exploitation dépendraient de la longueur des lignes. Les dépensescolonisation, d'exploitation par mille seraient les mêmeis sur les deux lignes.

4494. Cet élément dépendrait absolument de la longueur"du par-
cours ?-Oui; il dépendrait entièrement de la longueur du parcours. Je
considère qu'il n'y 'aurait pas de différence entre l'exploitation de la
ligne nord et celle de la ligne sud, à cause du fonds peu avantageux
qu'elle offrirait à certains endroits.

4495. La ligne sud offre-t-elle des avantages bien marqués sur l'autre
ou croyez-vous que ce soit là une question sur laquelle les.opinions
puissent être partagées ?-Non ; je ne vois moi-même aucune raison pour
que l'on puisse donner la préférence à la ligne du nord.

La ligne sud est 4496. Est-ce que vous parlez maintenant au point de vue du génie
meilleur au point de civil ou parce que vous avez des intérêts dans cette localité ?-Je parle
vue du génie civil et au point du génie civil autant que parce que j'ai des intérêts dans le
' onomi e vue de pays. Je crois que cela peut-être facilement démontré,, vu qu'après

'e l'établissement de la ligne dans cette partie, la colonisation ne s'est pas
portée le long du tracé au nord, tout simplement parce qu'il était impos-
sible de-coloniser un pays composé .presqu'en entier de savanes, tandis
que la partie ouest de la province et la région limitrophe entre cette ville
et la pointe sud du lac, Manitoba devient journellement de mieux en
mieux habitée et se remplit rapidement. De plus je crois que la ligne sud
serait moins dispendieuse à construire. Relativement à un point, la
traverse de la nvière Rouge, il faudrait une dépense énorme pour faire

TRAvERsE A SEL. une traverse satisfaisante à Selkirk-une dépense de beaucoup plus con-
KMRK entrainerait sidérable que la somme requise pour construire un pont à un' ou deux,
une dépense con- endroits qui pourraient être nommés sur la rivière.sidérable.
Coût d'un pont aux 4497. En chiffres ronds, quelle serait à votre avis: la différence dans
rapides $5o,ooo, à le coût de ces traverses ?-Je crois qu'il y avait une différence du double
Selkirk $3ooooo. environ. Je crois qu'un pont pourrait être construit sur la rivière Rouge,

à un endroit situé près des rapides, pour $r5oooo, et à Selkirk cela
coûtera $300,000.

4498. Est-là une question que vous avez étudiée avec soin ?-Pour
ce qui est du coût d'un pont sur la rivière Rouge, je suis maintenant
chargé de la construction d'un pont de chemin de fer que la ville:de
Winnipeg fait construire sur la Rivière Rouge.

4499. Avez-vous-errvotè qualité d'ingénieur, bien étudié la direction
générale de la ligne, ainsi que la question de savoir si elle doit passer
au nord ou au sud du lac Manitoba, ou est-ce là une question sur
laquelle vous exprimez maintenant votre opinion sans l'avoir beaucoup
étudiée ?-Vous voulez dire relativement au parcours total de la ligne
directe ?

4500. Qui?-Elle serait probablement plus directe si elle passait
par le retrécissement du lac Manitoba.
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450r. Je parle de. l'opportunité, au point de vue du génie civil, de or un de

consttuire la ligne nord ou la.lignesqd dans leur, ensemble respectif,? cIsius opportun e
choisir la ligne sud au

Je serais.certainement-en, faveur de laligne sud. - e vu du génie

45'2. Votie opinion est-ellê donnée sans avoir beaucoup étudié l'acil

question ?--Non; fai ëtudié avec soin la question des mérites relatifs

des deux lignes, et je suis convaincu que celle qui a- été adoptée à

l'ouest d'icWe'est-à-dire passant au sud du lac Manitoba-est la nell-

leureligne deux. 'Ce sera la ligne 'la plus avantageuse à construire

au point de vue du génie civil, la plus facile et la moins dispendieuse à

entretenir, et celle qui produira le plusde trafic local. Il n'y aur que
peu ou point de trafic sur la ligne nord.

"4503. D'après ce que.vous avez dit de votre emploi sur le chemin de

fet Pacifique, je suppose que ceci est une question. sur laquelle. vous

avez' été appelé; à une certaine époque, à faire un rapport officiel aux
autorités à Ottawa ?-Relativement' à la Jigne'à l'ouest.

4504. A toutes,, celle-ci compr-ise ?-Non.

45P5. Vous n'avez jamais fait de rapport officiel au 'jet de ces

lignes ?-Non, mais j'ai fait une déposition devant le.comité.du sénat.

Je n'ai jamais fait de, rapport à ce sujet. TRvRE RoUG-

-4506. Avez-vous fait un rapport écrit de l'exploration de la rivièreA fait rapport sàr

dont vous avez parlé ?-Oui; j'ai fait des rappoirts à e sujet. leporation de
rivière.

4507. Ce rapport a-til ét' fait à M. Rowan ?-Non, je crois qu'il a

été fait directement à l'ingénieur en chef.

ParM. Keefer-

45>8, A-til été. imprimé -dans le rapport de 1872 ?-Non; M.
Flerning fait seulément allusion, dans un renvoiau bas de la page, au
fort de Pierre, comie étant la traverse de la rivière Rouge.

,ear le Présideit:

45O9. Quel endroit avez-vous recommandé comme étant le plus -prà-

ticable -Le point que j'ai recommandé était immédiatenient en aval

des' rapides à' St. André.

451o. Dois-je' comprendre que votqs êtes 'd'opinion que M. Fleming Le point recommandé

avait adopté votre recommandation quant à la traverse du fort de Pierre, pour la tra erse se

jusqu'à- l'époque ou il a fait le rapport en 1874 ?-Je n'avais pas rec omilles en amont du

misndé de traverser au fort de Pierre, mais à un point en amont de ce fort de Pierre.
fort-les rapidesde St. André.

451L; A quelle distance en amont du fort de 'Pierre ?-Six milles

probablement.

4512. C'est-à-dire au sud du fort de Pierre,?-Oui En arrivant ici

j'a pris des reniseignements,, exprès pour cela, concernant la navigation

dè la rivière, et c'est parceque les rapides étaient impassables pendant

une partie 'de l'année, que j'ai fixé la traverse au nord des rapides, de
façon 'à ce que les bateaux pussent venir du lac' Winnipeg jusqu'à la

traverse sans rencontrer aucun obstacle à la navigation. Je suis d'opinion

que c'est là le meilleur.endroit du Manitoba, au point de vue du génie
civil, pour traverser, la rivière Rouge.
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.Rouge- 4513. -A quelle distance de Winnipeg, cela se: trouve-t-il ?-C'est à

A quatorze millésde environ quatorze milles.. En -même -temps nous -avons trouvé ici une
Winnipeg. - traverse très-satifaisante à la Pointe Douglas, ou nous sommes actuelle.

ment à construire le pont; mais elle offre l'inconvénient de se trouver
en amont des rapides.' Il vous faut enlever les rapides ou les obstruc-
tions, avant que d'avoir l'avantage de'la navigation de la rivière jusqu'au

Avantages de l'en- lac Winnipeg. La traverse aux rapides'a pour la recornmanderfle fait
droit recommandé. qu'elle est accessible' à la navigation du lac, et qu'elle est la plus avanita-'

geuse au point du vue du génie civil. Les rives y sont élevées, des deux
côtés, la traverse est étioite et la formiatiori.est eri calcaire et en gravier;'
Mais, comme je l'ai déclaré précédemment,' les 'rapides 'ne sont "pas
maintenant considérés comme un obstacle aussi sérieux qu'il l'étaient-
autrefois. Ils étaient considérés comme un obstacle lorsque nous:avons
établi la' ligne ici, mais "maintenant, il a été prouvé par l'expérienèe de
plusieurs années que les bateaux -à. vapeur franchissent, les. rapides
jusqu'à une époque très avancéefde la saison,

4514. Vous êtes vous formé une opinion sur la raison, pour laqueQlé
Selkirk a été choisie comme point de traverse pour le chemin de fer ?
-jecrois quelc'était -là la:raison alléguée:-que cet endroit était'aces-
sible à lanavigation du'lac.

Raison pour laquelle 4515. Vous vous êtes vous formé quelque opinion sur les 'autres rai-
Selkirk a été choisi sons qui ne sont pas alléguées ?-Aucune excepté -ma, propre opinion
pour la traverse. individuelle., De fait, -la raison que j'ai d1onnée est -celle qui a été dôtn;

née par M. Fleming-lorsque, je lui ai demandé pourquoi il avait établi
la ligne plus au nord.

45 16. Mais s'il y a d'autres raisons, des motifs d'intérêt personnel, il
est de notre devoir de nous en assurer, et je vous: demande si vous
croyez avoir raison de considérer que ceux qui ont ainsi. établi la ligne
étaient mûs par d'autres motifs que ceux qui leur 'étaient dictés par l¢ur
connaissance du génie civil ?-Non; il est -difficile de dire quelle raisQn':
pourrait être alléguée en faveur de cette traverse autre qu'un avantage
purement nominal. Elle se trouvait certainement en, ligne, plus directe
lorsqu'on avait l'intention de faire passer le chemin au nord du lac
Manitoba. Dans ce cas, plus la traverse se trouvait au nord phis.'la
ligne se trouvait droite. Ce point peut avoir exerc une- certàiÙï'
influence sur la décision.

MoDonald.
SouMIssroNS-
CON rRAT No. 42.

Intéressé dans le con-
trat 42.

WIkNIPEG, verndredi, le 17 septembre 1i88o.

JOHN J. MCDONALD, assermenté et interrogé

Par le Poésident :

4517. Avez-vous été concerné dans quelque ansaction se' rattaèhant
à la construction du chemin de fer du- Pacifique-Canadier ?-Je silis
intéressé dans le'contrat 42.

45 18. Est-ce le premier: contrat dans lequel vous ,ayez été intress4
-Oui.

4519. Quand avez-vous été intéressé pour la première fois dáns
cette transaction ?-Le contrat a été 'donné il y a eu un an en mars-
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dernier. J'étais l'un -deceux qui-ont- soumissionné dans e temps pour
les travaux avec M.Manniig, M- Shields ét d'autre

4520. Vous étiez:ligavec Manning:,et.Shields-dau la soumission Soumissionna avec
pour ce contrat ?-Oui. Manning'et Shields.

452. Votre- soumission a--elle'été,acceptée ?-Non

4522. Comment vous êtes-vous donc trouvé- intéressé dans lecon- S'associa avec Grant
trat ?-Nous avons soumissionné pour l'ouvrage, et nous nous joignimes et Pitblado.
plus tard à Grant, Fraser et PitladQ dont la soumission avait~été
acceptée.

4523.-Avz.vous faitdesatrangements avec eux -avant, desavoiwsi
leur soumission était acceptée ?-Oui; nous convimes avec: eu x que
-dans le cas oh le contrat leur serait donné nous nous associerions à eux,-
nous passâmes un marché régulier entre-nos, Shield, Manningc êfio,
nous signâmes une convention avec eux à cet effet.

4524. Avez-vous -une copie de ce -marché?-Nqn. - , -

4525. Vous souvenez-vous que Fraser, Grant et Pitblador aient écrit Lettre de Fraser &
une lettre au, Ministre des. Travaux Publics, lui disant que vous deviez Cie au département
-vous joindre à eux ?-Oui; -ily aéu une lettre d'écrite. e dsa cqueale t o.

4526,; C'estilà le marché dont ousparliez -Je-crois qùela lettraMent se oindre à

été, envoyée par: notistous. .Je sais qu'il a été, envoyé. une lettre -au
ministre des Travaux Publics à l'effet. que : si:les; travaux leur, étaient
accordés, Shields, Manning et moi nous leur serions associés.

4527. Etait-ce Jà, le seul document qui -costint vosonventions avec
Fraser, Grand & Éitblado ?,-Ce fut le,seul tant 'que notre acte, de
société n'a -pas étédress.:-dumoins,autant que je-pis me-le rappelçrï

4528. Au temps ou vous avez passé ce marché avec eux, qui suppo. Morse & Cie supposés
sait-on -être les-heureux compétiteurs?---Morse & Çie,-de Toronto être les heureux

, compétiteurs.
4529. 'Etaitcë -avantquela soumission de Andrews, Jones & Cie.,

eût été acceptée ?-Oui; nous parlions à, Grant & Fraser de l'éventualité
de leur succès.. Nous prîmes ensemble, des arrangements de vive, voix
l4íelques.jours' avântd'envoyeï cette lettre.

4530. Aviez-vous passé quelque, document contenant ces tconven

tions ?-Non.

4531. Ainsi, vousvous étiezentendus mutuellement avant d'envoyer
eette lettre ?-Oui, nous avions unentendementverbal.

4532. Etait-ceun. marché positif?-Oui; dans le is oils aurai
le contrat nous nous associero à,eux- mett v

4533. Vous dites que dans-le temps-de ce marché verbal on suppo-·pm
sait que Morse & Cie., étaient -les -heuréux compétitguýs?-Qui. Cie etienWe

-'reux competiteurs.
4534. Saviez-vous alors qu'on avait-offert- le contrat à Morse -& Morse & Cie n'ont

Cie eIIurnpas faiurdépô, à ce que j'apprends. Leuts chiffres pas fait de dépot.
-étaient trop bas; et ils n'ont pasaêmeété-capables defournir les sûretés

déeessaires. .- ' '''-' ' ' '

535-A.qiénsute-fu donc 'offert le contrat?-Je crois que ce uVenaient ensuite
-quelque maison- américaine, Andrews, Jones & Cie. Andrews, Jones &

Cie.
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4536. Etait-ce là la seule basse soumission qui suivit celle de Fraser,.
Grant & Pitblado ?-Je pense qu'il y en avait une autre au-dessous de
celle de Fraser, mais le chèque ou mandat qui l'accompagnait n'était
pas marqué" Bon '-du moins c'est là ce que j'ai compris.

4537. Mais, si je saisis bien, on vous avait fait espérer que la sou-
mission de Andrews, Jones & Cie., était celle qui serait acceptée' au-
dessous de celle de Fraser, Grant & Pitblado ?-Oui.

On supposait que 4538. Ainsi, vous étiez devenu intéressé dans la transaction avant.
Andrews, Jones & Cie qu'on n'en fût arrivé à la soumission de Andrews, Jones et Cie?-
étaient fortement Oui; nous pensions que Andrews, Jones & Cie réussiraient dans lesoutenus. temps, parce qu'ils passaient pour avoir l'appui d'une riche maison de

New-York.

4539. Vous trouviez-vous à Ottawa vers ce temps-là ?-J'étais là tout
le temps.

4540. S'y trouvait-il il alors quelqu'un représentant Andrews, Jones
. & Cie ?-Je n'en ai jamais rencontré aucun; il y en avait peut-être,

mais je l'ignore.

4541. Savez-vous si~ M. N. F. Jones-y était allé?-Il y a un Jones,
de Brockville-un jeune homme qui était' dans un temps, avec M.
Shanly-mais que ce soient là ses initiales [après avoir consulté un
papier que lui montre le président] je puis le dire, ni -s'il était intéressé
dans le contrat. C'est un ingénieur.

4542. flites-vous que vous ne vous souvenez d'aucune personne qui
fût là dans le temps comme représentant cette maison ?-En matière
de fait, je ne le sais pas personnellement; je ne me suis pas même
rencontré avec Morse & Cie. 'Pendant -longtemps j'ai ignoré qui-repid&
sentaitle contrat,-

4543. Se trouvait-il alors à Ottawa quelque, autre de vos associés ?-
M. Shields s'y est trouvé avec moi presque tout le temps; et M. Manning
y venait quelquefois.

N'a pris aucune part 4544. Avez-vous pris aucune part aux négociations avec soit Morne&
aux négociations avec Cie., ou Andrews, Jones & Cie, ou avec quuelque autre personne en
soit Morse & Cie ou leur nom ?-Aucune quelconque.
Andrews, Jones &
Cie- 4545. Savez-vous qui a négocié avec eux au nom de votre société?

Non; je ne sache-pas qu'il y ait eu aucune négociation entre eux et un
de nos associés, ou aucun-autre en leur nom.

N'a entendu prler 4546. Y a-t-il eu quelques négociations,,sous forme de conversations,
d'aucune négociation avec quelque personne liée à votre société et quelque personne attachée
entre un de ses asso- au département ?-Non, pas que je sache.
ciés et une personne
du-département 4547. Vous voulèz dire que vous n'avez pas entendu parler d'aucune

entrevue entre aucun membre de votre société et quelque -,personne
dans le département ?-Je n'en ai jamais.entendu parler, monsieur.

4548. Savez-vous quel temps on a accordé à Morse & Cie.,,our leu
permettre de fournir leurs sûretés après quele contrat leur, a été accordé?
-J'oublie pour le moment, mais je sais qu'ils ont eu un très long temps
*iDur le faire. .

930 -
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4549. La société qui venait ensuite, celle de Andrews, Jones & Cie., Pense que Morse &

a-t-elle eu le même temps ?-Je ne sais pas quel temps ils ont eu; ils, C ont eaé e
avaient un certain temps pour déposer leur argent et je pense que Andrews, Jones &
Morse fesait des efforts pour déposerl'argent en faveur d'Andews, Jones Cie; mais le gouver-
& Cie, et pour négocier de façon à entrer dans leur soumission en aban-nement ne voulut past
donnant la sienne, mais.le gouvernement nevoulut parlprêter lamain 'à,admettre cet arran-
un arrangement de cette nature. C'était ce qui se disait dans le temps. gement.

4550., Avez-vous compris 'que le gouvernement ne voulait pas sons-
crire, à un'tel arrangement ?-Je l'ai entendu dire.

4551. Comment l'avez-vous su ?-Je ne suis pas prêt à le dire. Nous Refuse de dire com.
étions généralement.au courant de toutes les -nouvelles à l'Hôtel Russellment il l'a su.
car c'était là que nous arrivaient généralement tous les renseignements.

4552. J'entends que vous dites qu'il y a eu luelque négociation-avec
le gouvernement au nom de Morse & Cie?-On m'a dit qu'ils étaient
allés au département, et là, comme de raison, on ne voulut pas du tout
entendre parler de la chose.'

4553. Vous dites que vous ne savez pas quel temps, on a accordé à Temps donné pour
Andrews, Jones & Cie., 'pour leur permettre de fournir leurs sûretés fournir les sûretés.
Pas . présent. je l'ai su. je.crois que c'était de cinq à huit jours, ou
quelque chose comme cela.-J'oublie combien de jours; mais je sais
qu'on leur avait accordé in certain temps pour le faire, et qu'ils n'ont
pu le faire. Nous avons eu trois jours pour le même objet,

.4554. Comment avez-vous été notifié que -vous n'aviez que trois
jours ?-Notre société a été notifiée que' sa soumission était acceptée
et que nous avions trois jours pour faire le dépôt.-

4555. Quand vous dites votre société, vous voulez dire Fraser, Grant
et Cie ?-Oui.

4556. Avez-vous déposé vos sûretés à temps ?-Oui. Dipôt fait à temps

4557. Avez-vous fait votre dépôt par parts égales ?-Non'; Fiaser,
Grant et Pitblado déposèrent une, moitié, et Manning, Shields et moi
même l'autre moitié.

4558. Vous'êtes vous occupé de ces sortes d'affaires auparavant?..
OuI.

4559. Avec le'gouvernement ?-Oui.
A~ 'té ~1 teployé u1-456o. Oh ?-Sur le chemin de fer intercolonial. 'ch m

4561. A quelle somme se montait votre contrat ?-Quelque hose coona
comme $6oo,ooo ou davantage. J'avais deux contrats. ' tanaue dcn

4562. A-t-on exigé de vous quelque dépôt ?-Non sale s.

4563. Rien pour garantir l'exécution de votre contiat?-Nous eûmes
à fournir deux cautions pour sûretés.

4564. Et.pas de dépôt en argent?-Noni
4565. La caution a-t-elle été donnée après que le contrat a été passé?

-Non; quand hous primes le contrat on nous fit donner un acte de
de cautiongement; -nos cautions eurent à signer au contrat avec nous

4566. Après que vous avez eu le contrat, vous a-t-on donné quelques Nul temps a cordî
jours pour fournir voi cautkns ?-Non; nous' avions donné leurs noms pour fournir les cau-

tions.
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dans notre soumission. La soumission devait être signée par deux per-
sonnes consentant à devenir" nos cautiôis. -

4567. Avez-vous eu quelqu'expérience dans des contrats oh la sûreté
pour iexécution du contrat se' fesait sgs forme de dépôt d'argent?-
Non.; pas;avant le présent contrat.

Tense qu'on donne 4568.' Ainsi, vous n'êtes pas en mesure de dire si le temps accordé à
un temps raisonnable aucun des:soumissionnaires. pour ce ýcQntrat était-ce que l'on pourrait
dans tous les cas. généralement considéréréoim"me un-temps-raisdnnable 4Je penseque

c'était un, temps raisonnablé.p

4569. Je vousdemande sivous croyez, d'après votre,.exp4rience, que
c'était un temps raisoénáble P-Nospas d'après mon expérience.

4570. Dites-vous que, vous. croyez raisonnable le temps- accordé à
Andrews, Jones et Cie ?-Oui.

.571. Savez-vousle temps qu'on -leur a accordé ?-Je ne le sais pas
au juste.

4572. Comment alors vous formez-vous cette opinion que c'était un
temps raisonnable ?-Nous avions *dans le temps formé cette opinióni
qu'ils avaient tout; le -temps uquel.il, avaient droit. Je pensais ainsi-
peut-être parce que je venais-imédiaternent après eux, et que j'éspérais
que le contrat nous arriverait. '

4573. Etes-vous sûr que-vous saviez alors le temps qui leur avait été
donné ?-Je fie puis dire positivement, je pense que.nous connaissions
le.temps, mais je 'nel disrienmpositivement.,,

4574. Mais, vous ne vous iappelez r'as à l'heure qu'il est quel temps
vous croyiez qu'il leur avait ét6 accordé?-Mon.je ne me le rappelle
pas.

Acheta les intérêts de 4575. Avez-vous toujours-je parle de votre société--un intérêt dans
Fraser, Grant & Cie. le contrat jusqu'à concurence d'une moitié ou plus ?-Nous avons acheté

l'intérêt de-Fraser, Grant et Pitblado; -je*, lai acheté, et je pris avee
nous de nouveaux associës. Je l'ai *cheté au nom de'ma société.,

Autres associés. 4576. Vous avez, pris d'autres assuciés aux lieu e. place de Fraser,
Grant et Pitblado ?-Oui.

45 77. Qui sont-ils ?-Alexander McDonnell, James Isbester et Peter
McLaren.

4578. En sorte que la société se compose toujours du même nombre
d'individus ?-Oui.

e in5r0tpayes 4579. Quel était le prix de leur demi intérêt ?-$52,500.Je ediitéîtde 47.Q
Fraser & Cie.' 458o. Etait-ce à part les profit's qui, avaient' été faits jusque-là? -

Non, ce pric-couvrait tout excepté leurs dépenses jusque-là..

4581.-Cette somme couvre-t-elle les dépenses ?-Non;-je crois que
l'acte dit que leurs dépenses:jusqueulàçr seraièntallôuées. -Il.y a:un
an que je n'ai pas vu l'acte.

4582. 'Votre impression est donc que vous leur 'avez donné un bonus
de $52,soo ensus de-leurs dépenses. pour leur- demi intérêt 'dans l&
contrat ?-Qui,

4583.. Ce qui serait calculer la valeur entièredu contrat à $xo5,ooo?
-Oui.

Mä-Dï>lq.o
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4584 Avez-vous eu connaissance ,de quelqu'autre bonùs ou, don Intérêt de Di G.
donné à quelqu'un,pour.obtenir-cetintérêtdans le:contrat?-II y a un Close.
intérêt ,q M. , Manning;et'M,. Shields soàt-convenus de. donner àune
certainepersonne:'qui a signé,au tontrat à Toronto., Je'n'ai rien àyvoir.

,455. Voulez-vous 'dire quékè/st pne pàit de léùrintérêt ?I. i'est
par encorer'églé dansila société si &e serä 'soèettèTorrùë ou sous 'une
autreß -mais nous r avons rien à y voir

486. Il fautque vous nous rendiez là chose claire et:intelligible; je Close devait avoir
ne saisis pas bien. Voulez-vous dire que Manniug & Shields soçntcon- une certaine part dans
venus de donner à quelqu'un.une part dans ce contrat ?-Ils, sont. con- le contrat.
venus, si leur t6ur arrivait de dò*inér'ecétaine part darsi le:äontrat.
Je pense que M. Marniig et M.'Siields s'att edent k e"que 'tôute 'la
société accepte cette conventior e; mais lachos1 West pas endôre réglée.

4587. QÜuélq'ui des autres mmbres dèla cnig ô gn tilsb (çté
à 'cette convention dela 'part de MaMniiget deM. Sliilds ? ui;
ilyalê r quelqu'objection, durat ~etempsdéFraser'& Giant.; nais il
n'y en a jamais eu depuis le nouveI'arraigément.

4e88. Pour quel motif donnaient-ils cette art ?-Vous aurez, avous
di-ýer n.qelqu'autre;'je n'étais pas lh.

4589. Mais vos associés vou ont expliqué pourquoi 'ctte part était Close était l'un des
donnée ?-J'ai compris que l'individu étaitl'une des, cautions de Morse cautions de Morse &
&Cie. Ils, étaient sûrs. -qu'ils- étaient -tröp -bas, eét .ils dirent que s'i Cie.
voulait retirer son cautionnement le contrat nous viendrait et qu'ils lui
donneraient cet intérêt-;, voilà tout ce que je sais de leur affaire.

4590. Vous voulez'dire que, est ce quevos associésous ér ont
raconté'?-Oui; autant' qu'il- n'est pôssible 'de le savoir, je crois que
c'est là une version exacte.

459r.Avez-vous eu avec l'individu lui-nmême aucune conversation Rencontra Close à
sur le sujet ?-Non, pas jusqu'au moment où-le cüntrat fut adjugé ;,Toronto, qui voulait
mais je crois que je le rencontrai une fois depuis à Toronto. Il voulait savoir sous quelle

forme le contrat
savoir sous gqielle forme le coniat serait- rédigé, et je lui répliquai que devait se faire
je n'en savais absolument nien.,

59z. Vous-a-t-il fait part de-sés vues à pröp'os'de l'tiañsction2je
veux dire de ce qu'il prétendait devoir lui revenir ?-Non, je e nse-
pasqu'il m'ait mis au fait pas plus 'qu'il ne m'a dit ce qu'il- s'attendait
à recevoir.

59: Quelle -some ous A dit gn ' espérait avoir ?--t'intérêt
qu'ils étaient convenus de lui 16nner.

4594. Quel était ce intérê .La vingt-quatrièmé patie 'des prfits Importance de lin-
du contrat, quels qù'ils fussent. ' térêt de Close.

4595. Qui était l'individu ?-M. Close.

4596 Dèmeure-t-il à Toronto ?-Oui, c'est un marchand de cette
ville.

459I. Etait-ce M. Manning, ou «. M.rhields, :u tous leideux qui ont
arrangé cette affaire avec M. Close, d'après ce qu'ils racontent ?-Tous
les deux.
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Morse & Cie n'ont pu 4598. Vous dites que Morse"& Cie n'ont pas obtenu le contrat parce
fournir de sûretés. qu'ils ne pouvaient fournir de sûretés.?-Oui; ils n'ont pas pu en

fournir. Je crois que quand cet- arrangement s'est fait, détait quand
Morse essayait de se joindre à Andrews, Jones &' Cie. Je lui ai dit
qu'il ne devrait pas le faire, parce qu'aucun gouvernement ne voudrait
permettre à un soumissionnaire plus bas de se .réunie à dés personnes
dont la soumission serait plus élevée.' C'était ma manière de voir.

4599. Dites-vous que vous n'avez jamais fait de négociations avec
qui que ce soit au nom de Andrews, Jones et Cie ?-Je n'en ai eu
aucune.

Andrews, Jones & 4600. Croyez-vous qu'ils ont fait tous leurs efforts pour fournir:leurs
Cie n'ont pas fait toursûretés ?-Je ne croyais pas qu'il fesait tout leur possible.
leurs efforts pourur
trouver des sûretés. 4601. Pourquoi pas?-Parce que, 'd'après ce que.j'entendais dire à

Ottawa dans le temps, Andrews partit pour New-York, et ne se tourmenta
pas, et la sûreté déposée l'a été par Morse, lequel espérait que si ils
avaient le contrat, on lui permettrait de se joindre à eux. Je pense
que la maison de New-York était parfaitement en mesure de faire le
dépôt nécessaire si elle l'eût voulu.

.Andrews, Jones & 4602. Qui, vous disait-on, étaient capable de déposer leurs sûretés ?
Cieappuyes de Smith-Andrews, Jones & Cie. Ils étaient soutenus par un- nommé 'Smith

u passait pour fort qui avait une réputation de grande richesse.

4603. La solvabilité de la société ne fesait pas de doute ?-Non,
mais ils considéraient le prix trop bas; et il ne leur convenait pas de
remplir le contrat.

'Sources de renseigne- , 4604. Vous rappelez-vous de qui vous tenez ces renseignements?-
znents. Non; j'ai parlé de cette affaire avec tant de monde que je ne sais vraie-.

ment pas qui m'a renseigné. J'étais là pour soutirer toutes les informa-
tions que je pouvais à toutes personnes avec lesquelles je meencontrais.

4605. Teniez-vous ces informations pour fondées ?-Cela°dépendait
des personnes qui me les communiquaient.

4606. Je suppose que des informs.tions reçues de quelqu'un lié avec
le département .avaient plus de poids que celles qui vous venaient de-
personnes du dehors ?-Quelque fois oui, et quelque fois non.' J'aurais
pu rencontrer quelqu'un au dehors à qui je n'aurais pas hésité de poser
la question.

A force de question. 4607. Qui ?-Je posais la question à M. Chapeleau, si je le rencon-
.ner on.arrive à savoir trais, ou à M. Townsend qui est aujourd'hui sur le canal Welland, ou à
.quelque chose. M. Douglass quelque fois je découvrais quelque chose, mais rien qui

pût me servir de base pour asseoir mes calculs.

4608. Vous dites que quelque fois vous pourriez découvrir quelque
ehose ?-Oui ; voilà douze ou quatorze 'ans que je soumissionne, çà
et. là.

4609. Et quelque fois cela vous réusissait ?-Je ne sais pas ; je n'ai
jamais obtenu que deux contrats.

On recueillait plus de 4610. Je vous parle des renseignements à recueillir ?-Je crois que
renseignements à nous recueillions plus de renseignements dans les environs de, l'Hôtel
l'Hotel Rssell que 'Russell que partout ailleurs.
partout ailleurs.

. 46 11. Quels étaient ceux qui étaient le mieux informés ?-Il y avait
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A. P; Macdonald ; je recueillais beaucoup de nouvelles de sa bouche;
il y avait aussi M. Goodwin ; nous pouvions leur soutirer pas mal d'in-
formations, il y avait encore John Heney qui pouvait nous dire des
choses-nous le fesions parler.

46 r2. Avez-vous constaté que, règlë générale, vous pouviez compter Plusieurs listes des
sur~1'exattitude des informations que vous tiriez des personnes que vous souissions circu.
venez de nommer ?-Non,: pas particulièrement. a

4613. Voulez-vous dire que vous avez receuilli de-la bouche de ces
individus des informations qui n'étaient pas bien fondées ?-Non; mais
ily avait plusieurs listes, censées être des listes des, soumissions qui
avaient été envoyées.

4614. Qui avait. ces listes ?-A. P. MeDonald en avait une. J'en
obtins une-une liste de cinq noms-d'un homme de Montréal, du nom
de Laberge ; il était lui-même l'un des soumissionnaires.

46i5. Ces listes passaient-elles Pour des listes exactes des soumis-
sions.qui avaient été déposées dans le département ?-Elles passaient
pour telles, mais je sais que quelques-uns ne l'étaient pas, parce qu'en
les comparant les unes aux autres, je- maperçus qu'elle différaient.

4616. Quelqu'une d'elles s'est-elle trouvée' voir été placée au rang Ne peut dire si au-
assigné aux soumissionis?-Je ne puis le dire, cune d'elles était

exacte.
417. Pourquoi ne le pouvez-vous pas dire ?-Parce que je ne les ai

pas comparées avec la vraie liste., Jene me suis jamais donné la peine
de les comparer après que le contrat a été adjugé. Une fois.le contrat
adjugé, la liste régulière des soumissionnaires fut publiée.

4618. des listes étaient-elles écrit à la: main ou imprimées ?-Elles
étaient généralement écrites au crayon.

4619. Avez-vous quelqu'une de ces listes qui étaient en circulation N'a aucune des listes
dans le temps ?-Non. en circulation dans le

temps.
462o. Avez-vous :eu quelques communications sur le sujet avec INFLUENCES SUR

quelque personne attachée à,, l'un des départements, soit avant soit LES CoMMIS, ETC.
depuis l'adjudication du contrat ?-Pas que je sache en pardculier ; je
suis très intime avec les employés, et s'il ni'arrivait d'en rencontrer un,
je lùi parlais en passant,, mais de rien en particulier.

46321. Déclarez-vous ici, comme matière dé preuves, que la seule
promesse, ou don, ou bonus de la part d'aucun membre de votre société
à aucune 'personne, par rapport à Pobtention'- de ce contrat, a été faite,
on promis à ce seul monsieur de Toronto ?-Oui, c'est 'tout ce qui a
été fait de, la -part d'aucune personne attachée à lentreprise. Ce Close
passait pour l'uue des cautions, et quand on le fit se retirer.-'.

4 6:2., Avez-vous quelque connaissance qu'il ait été-donné quelque Le témoin promit,
chose à aucune personne n'appartenant pas à l'entreprise ?,-Oui; 'moi.s'il obtenait le con-
rnëme j'ai promis çe donner quelque chose à certaine personne. trat de donner

4623.. Sous quelle forme'?-Si je réussissais à faire l'o $vra4gOe, j e feCrpails
quelque chose pour elle.j

4624. Avez-voüsiéussi à faire louvrage ?-Si je réussissais à obtenir
le contrat,

4625. Sous quelle forme deviez-vous faire- ce quelque chose ?-Je
devais lui donner. quelque chose.

885



.Tnflueniabi ies comn- -_Uecranmis, etc. 4626.; Quétait-ce que ce quelque chose ?-Unecertaine somme d'ar-
gent, si je réussissais.

4647 Oir deideùre cetrhoiiñe PaIl denieûré àOtta*a.

4628. Quel est son nom ?-Chapeleau.

4629.'Dans _quel idépartement·est-il 1:est aux Travaux Publics.
Ce n'était pour rien dans le département que.je deváis lui. donner cette
somme.

463o.uQuelle somie-devie reouseluvdnner-?ev $4,oQo, 1
Considération pour 463. irisi donc suivant vQtre promesse vous auriez à lui dôn«r
laquelle les $4,ooo $4,ooo aujourd'hui que vous avez obtenu le contràt? 'Chápeeau eétait
devaient être données. 'aii persorilel:de Snithhà@èwv-Yàrk Ilniie dit que'M ySinith ,ne pou-

vait:paa venirdéposer l'argent,--et je-luis dis rEh biën, -il-narrive-pas
à temps pour déposer les sûretés je vous donnerai $4óoo. -Qa'il ait-
vu Smith ou non, je l'ignore, mais je sais qtdils;étaient amis personnels.
Ils demeuraient ensemble à New-or quand~ il at là e.nesais.pas
sil avàit- qielque ifience sur nïith , so i eavait Pas' j'ét is
enclin à croire qu il en, avait, car on- mavait tqu ils éteient amis per-
sonnels.

Positionde ÇChapleau - 4632. Y avaii-il plus' d'un M. Chapleau dansce département ? Non;
dans leadépartement pas dans ce département. Il est à présent le sécrétaire des Travauxdes chemins de fer. Publics en ste qu'il -est ti-facile de-savoir >ui il est. A cete-époque

il était le coriniàýde- là orrespondance je crois, dans- ledéparteïmeni
des chèmins de fer, ou copiste ou -quelque cliose cômme cela é le fait
est que je ne sais pascquele était-récisément-sa 'position; qeaisil était
dans l'un de ces départements, écrivant tout le temps.

4633. C'était avant le changement -des dépaitements?-Oui.

4634. En sorte que, -dans le'temps, il était --attaché au départemnent
qui avait la charge des contrats ?-Oui; il était dans le département,
mais non pas dans le bureau eu 'les: soumissions -éteient ouvèrtes- Il
n'était aucunement lié,av ec'le déprtem'ent dan reqel les soumissions
éiaient omuertes. - Les soumissions ne venaient jamaisi devant lui.

Les $4,ooo promises 4635. Vous voulez dire que votre'promesse n'a en rien influé sur la
pour qIe Chapleau position relative des soumissions ?-Non; ce qui me la fit faire c'était
déposer les sûretés ceci si Sritah -e-reveniit pas (car je' savais 'ue c'était ii 'homme' qui
pour Andreivs, Jones avaif be ucoup dýgent tioWje le croyais'aisi> -à'il ne seprésentai pas
& Cie. là;-les-utitesne-déposeraientpas>leur-argent, t je savais queCh leau

taI l'n- personnel deS'mith-et e -lui demandai -il -pouvai'faire
quelquethose'ourornoi. -

4636. Vous a-t-il informé qu'il avait quelque raison de supposer que
les: $,oofe aient testerSmith oi ?.Nòrr il 'a -ps donn cela

àntendre.

4637. C'était 'une. proposition qué vous lui fesiez.?-Je ie suppose
pas pour-u 'ninstant que Smith dût receôir -acuné fractior de-cette,
somme.

46W8."Vousp sre ü'elleira ttoïtèntière dans tes mains seules
de M. Chapleau ?-Oui; s'il voulait user de son influence et--gir sur
Sunith'ipouir l'm chr'e -réene
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4639. En se servant de son amitié personnelle ?-Oui ; c'est cela
précisément.

464o. Lui avez-vous payé une partie dé cette somme ?-Je lui ai Lui a donné $5oo.
donné,$500.

4641. Pas plus ?-Non.

4642. Quand les lui avez-vous données ?-Peut-être dans les derniers
six mois ; je ne saurais préciser de date. Je pourrais la trouver en fouil-
lant mon livre de chèques.

4643. Ce printemps ou cet été ?-Oui.
4644. Avez-vous raison de croire qu'aucune autre promesse ou bonus Ne croit pas qu'il

a été faite ou doné au nom d'aucun de vos associes à quelqu'autre ait été dorné un cen-
personne ?-Non ; je ne pense qu'à part ces deux là, nous ayons donné tin à dautres_1ue M.
un centin à qui que ce soit._ Chapleau et ose.

4645. Avezyous raison de- croire qu'aucun de vos associés donne
plus tard quelque chose de plus que ce vingt-quatrième à M. Close, et
qu'ces $4,ooo à M. Chapeau ?-Non, je n'en ai pas la moindre idée.

4646. Avez-vous raison de croire qu'aucun de 'vos associés a con- La société n'a rien
tribué au soutien de quelque journal, on ait pris quelques autres moyens donné a= journaux
indirects de s'assurer son influence ?-Non; et je pense que si la chose Por s'assurer leur
était arrivée, 'j'en aurais eq connaissance. » influence.

4647. Vous revient-il quelqu'autre chose que vous devriez nous com-
muniquer qui nous éclairerait-sur les matières renvoyées à cette com-
mission d'enquêté ?-Non.

4648. Avez-vous, vous-même, quelque chose que vous désiriez nous
dire sur le sujet ?-Non ; pas ici.

JOHN SHIELDS, assermenté et interrogé: Shields.

Par le Président

4649. Avez-vous été intéressé dans quelque transaction en rapport
avec le chemin-de fer du Pacifique Canadien ?-Oui.

4650. 'Quelle a été la première transaction ?-Le contrat 42.
4651. C'est le même contrat dont a parlé M.. McDonald, le dernier

témoin ?-Oui; le même contrat.
4652. Vous 'rappelez-vous quand vous y êtes devenu intéressé pour Date du contrat, 20

la première fois ?-Je pense que nous avons passé le contrat avec le mars y879.
gouvernement le'2o mars 1879.

4653. Etiez-vous, avant ce temps, intéressé dans l'obtention du con-Arrangements avec
trat ?-Oui, quand nous allâmes à Ottawa, après avoir envoyé notre Fraser, Graut& Cie.
soumission, M. McDonald, moi-même'et d'autres qui nous étaient asso-
ciés, nous rencontrâmes M., Fraser, M. Grant et M. Pitblado, et avant
que moi, du moins, je connûsse rien de la position des soumissionnaires,
excepté pai des rumeurs vagues auxquelles nous ie'. pourrions nous
arrêter, nous convîmes que si. notre soumission' était l "plus basse et
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&tait acceptée ils deviendtaiént -nos associés, et qiie si la leur 'était
acceptée, nous deviendrions leurs associés. Ils se sentaient' incapables
de conduire à.bienune si lourde entreprise.

Fraser, Grant & Cie 4654. Qui les croyait incapables ?-Ils déclaraient eux-iêre "qu'ils
ne se croyaient pas ne se croyaient pas assez forts.
assez forts.

-4655. .L'equel d'entre-eux a déclaré cela ?-Frase'r et Grant l'ont dé-
claré.

4656. Etaient-ils tous deux à Ottvwa ?-Oui.

4657. Et Pitblado ?-Oui; Pitblado"seiti-òùàit:égaleneità Ofttita.
46'58. Alors vous-vous êtes renccantré à"Ottawa'ave tousiës associés

de la'Notuivélle-Ecosse fesákitzpàrtie-de vbtre toirrpagiie ?-OuDi.
4659. Sont-ils restés à Ottawa jusqu'au mornent ou le contrata té

adjugé ?-Non, je ne le pense pas. Je pense que tous s'en retour-
nèreit ehez'eux, à-l'exceptionëdè M. Fraser.

Convention verbale 4660. Les någodiations 'se ttreuvaient-elles terminées lors"de leur
avec Fraser & Cie. déparË?-La négoéiation entre'eux et nous était une convention verbalè

qui-était.arrêtée;entre' nous avant leur départ.
4661. -Queèlle 'était la substäcè de'cette -ohVèitiôù erbalé ?-Abso-

lUrnent"ce que j'ai dit, quèlle qué fût ll&e no soüthissiôris'ui šerait
la plus base, mais partagerions tous les six. Je Crois que hous he savions
pas -même. dans le temps, quels étaient les 'chiffres d'e nos soumissions
respectives.

4662. Quand vous fûtes devenus conjointenerit intéeessés 'dans'a
question, ne-vous les êtes vous pas communiqués les uns-aux aut-es?
Probablement que nous l'avons fait plus tard, 'mais certainement pas
auparavant.

Convention passée 4663. Voulez-vous dire que cette convention a été faite sans que
sans que le chiffre des vous eussiez le chiffre de leur soumission, ou sans que, de leur côté, ils
soumissions fût connussent le chiffre de la vôtre ?-Oui; c'est cela que je veux direconnu. précisément.

4664. Si votre soumission était le plus base, vous trois, vous trouviez-
vous assez forts pour faire les travaux sans eux ?-Je ne sais pas.

Ne croit pas que trois 4665. Quelle était votre opinion ?-Etiez-vous d'avis que vous étiez
associés eussent été de force à les entreprendre sans le secours de la maison de la Nouvelle-
suffisants pour con: Ecosse ?-je ne pense pas que trois eus'ent.été assez forts pour les faire,
duire à bien une si
grande entreprise. car, lorsqu'ils se retirèrent nôus prîmes'trois autres associés.

4666. Mais ils ne savaient pas encore qu'ils auraient'à"se retiter, ét
que vous alliez prendre avec vous trois autres sociétaires ?-Non.

Autres raisons'd'as- -4667. Je vous demande ce que vous pensiez quand vOus avez soumis-
sociation. sionné ? Vous dites qu'eux croyaient n'être pas assez forts pour cen'dUire

l'entreprise sans l'aide d'autres associés ?-Ils l'ont déclaié dans 'le
temps.

-4668.7'Etait ce là l'urie de vos raisons ?-Je ne crbis, pas que 'c'enfût
une.

Croyait que si la 46.69. 'Aviez-ôús l'intentiod: de me 'tromper en disant que c'était1à
maison du témoin votre raisòô?--Je '-vus ai dit que. c'était la raison qu'ils 'nous Ont
n'avait pas le contrat, donnée. 'Ma raison, à moi 'du moins, comme l'un des associés de la
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mion,'c'ést n jecoyais üue l'entepriseétait ièn.orde, ele Celle ee Eraser
exigeait les forces réunies de plusiéurs, et que 'si nous,ne réusissionsCiepourrait l'avoir.
pas avec notre soumission, la leur peut-être aurait plus de chance.

4670. Voulez-vous dire -qu'il faut.six ;personnes ou uns capital, lus
considérable;pour la conduire à bien ?-+Je pense qu'il:fallait tout, cela.

:4671. Une associätiôndeiplus de:trois personnes ?--Je- pense qù'elle L'ouvrage était d'une
.exigéait une, trè-fôfte ,directión, la "con'naissance pratique ^,des travaux, telle importance qu'il
et une riàisoni financière -très-forte pour la menèr àr bien. exigeait de vastes

et uneressources, pratiques,
672. Croyez vous-que vous-suivez -la bonne :voie pour "obtenir-tout exctives et finan-

cëèla quandvous eïîtri zennégoîdiatiôönsfavec-cette niaison ?-Nous·1e
croyions dans le tferps.

67. Etait-ce . ne'dei sáisoïs qui vous a fait agir dans cet arn- L'ouvrage asser con-
trient? PEn partie. 'eous croyions qù'il: y avait nieillere chante sidérable pour don-

d'obtenir le contrat avec leur soumission et la nôtre combiriées ensnblé ne r fi -
qu'avec lune ou'il'autre seule, .et nous-pensions quepurvu-que l con- s ans.
trat pût s'obtetir, les-profits:qui ën:décôuleraient :suffiaieñiuideux
maisons.
-4674. Vous voulez dire agsezdesprofits pour; les deur?-Oui ; assez

pour les deux.

4675. Voulez-vous dire que si votre maison ôbtenait:le contràt, il
vous serait avantageux pour vous.de vous associer ces-autres hommes
de la Nouvelle-Ecosse ?-C'est ce que nous pensions dans le. temps.

4676. C'était, l'un de vos motifs pour l'arrangement ?-Oui; c'était
notre avis'dans le temps.

4677. Saviez-vous-dans le temps si quelque, personne avait soumis-
sionïé plus bas que soit vous ou Fraser & Grant ?-Non,'pas alors.

4678.,-D'après ce qu'il se rappelle,. M., McDonalddit que l'on suP- Pense que McDonald
posait,que Morse & Cie., -étaient- les soumissionnaires choisis dànsle se trompe sur la~d te
temps ?-J'ai entendu le témoignage-e . M -McDonald, etjepense.q'iiiOÙ la position- ela-
fait erreur.. Je crois que c'était un jour ou deux après que les soumis- tsconuions

sions. ont 'été envoyées, et je -ne -crois pas - que la position relati e des
soumissionnaires-fût alors connue.

4679. Pouvez-vous dire combien de temps après que vous'avez fait
cet arrangement verbal, que la lettre a été envoyée par eux au départe-
mént dans laquelle ils-déclaraient que vous deviez vous associer-ensem-
ble ?-L'arrangement fut fait avec Fráser et GrantJimmódiatement après
que-les soumissionsfurent;déposées,,je: pense, vers la fin. de février ou
le comniencement dè-mirs.

4680. Vous dites que l'arrangement avec Fraser et, Grant, a été fait Aucun document ne
veibalement; ,connaissez-vous quelque: document qui le contienne à.contiënt l'arrange.
part- lalettre envoyée, au département dont vous avezparlé ?-Il n'y.en ment, a part la lettre

pý'&ü're envoyee -au départe.
a pas d'aure que je sache.. ée-ader-ment.

681. Vous-dites qué tout 'ce quüe vous rappèlez de l'arrangeine t
,erbal c'est qu'il ' été fait vers la n'd janvier ?.-Dès ue lsoúris-
sions ont-été ent~~o>ées-au départernent, et avant-rême que nous con-
nússionsks l ciffres~les chiffres tonparés.
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Après que l'arrange- 4682. Alors c'était après votre arrangement verbal avec Fraser et
ment eut été fait Grant que vous avez su que Morse & Cie., avaient obtenu le contrat ?
avec Fraser et Grant, .
apprit que Morse & -Oui.
Cie avaient obtenu 4683. En sorte que dès que vous avez été en possession de ce fait,
le contrat. vous aviez intérêt à ce que Morse & Cie. n'obtinssent pas le contrat ?

-Oui ; j'avais entendu dire que Morse et Cie étaient les plus bas.
P. G. Close, sûreté 4684. Connaissiez-vous les personnes sur lesqùelles comptaient Morse
<le Morse & Cie. & Cie., pour leur servir de sûretés ?-J'ai entendu M. McDonald décla-

rer tout à l'heure que M. Close était la caution de Morse & Cie.

4685. Vous dites que vous avez entendu M. McDonald déclarer
cela tout à l'heure; prétendez-vous que c'est la première fois que vous
l'entendiez dire ?-Je pense que je l'ai entendu dire déjà.

4686. Alors, pourquoi venir me dire que vous l'avez entendu dire à
M. McDonald ?-Parce que je l'avais tout à fait oublié. Je l'avais déjà
entendu dire.

4687. Alors, pourquoi me faire remarquer que M. McDonald l'avait
mentionné ?-Je pensais que M. McDonald se trompait, mais je me
suis survenu que j'ai entendu dire qu'il était la caution de Morse.

Close a dit au témoin 4688. Comment l'avez-vous appris ?-Je pense que M. Close lui-
qu'il était la caution même me l'a dit.
de Morse.

4689. Où ?-A Ottawa.

469o. M. Close se trouvait-il là ?-Oui.

469 1. Dans le temps ?-Oui.

4692. L'avez-vous vu plus d'une fois à ce sujet ?-Il logeait au même
hôtel que moi-à l'Hôtel Russell.

4693. L'avez-vous vu plus d'une fois à ce sujet ?-Je ne l'ai jamais
vu du tout à ce sujet.

On n'attachait pas
grande importance
à ce qu'un homme
fût la caution d'un
autre.

4694. Quand vous a-t-il dit cela ?-Il peut me l'avoir mentionné en
passant. Nous ne fesions pas grand cas de ce qu'un homme était la
caution d'un autre. C'était une simple affaire de forme.

4695. Je suppose que l'on considérait la chose comme importante,
autrement on ne l'aurait pas exigée ?-Vous pouviez substituer d'autres
noms pour cautions quand le contrat était fait si le gouvernement s'y
prêtait.

4696. Avez-vous pris part à aucunes négociations avec M. Close sur
ce sujet de cautionnement pour M. Morse & Cie ?-Non.

4697. Qui a conduit la négociation ?-Il n'y a pas eu de négociation
avec M. Close au sujet de son cautionnement en faveur de M. Morse.

Relations avec Close. 4698. Voulez-vous dire sur le sujet de ce qu'il ne se porterait pas
caution ?-Je veux cire que Morse avait devant lui six semaines environ
pour voir à ses sûretés. Il y avait environ six semaines que leur soumis-
sion était devant le Département, et après le rejet de leur soumission,
et qu'une autre fut appelée, M. Close vint trouver M. Manniug et moi
et dit qu'il aurait un intérêt avec Andrews, Jones & Cie., et à certaines
conditions, telles que faire un dépôt avec nous et de trouver des fonds
pour avancer, nous convîmes de lui doriner un intérêt avec nous, si l'on
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nous obtenait le contrat. Il ne s'agissait en. aucune manière de Morse Morse & Cie hors de
& Cie., leur soumission n'était plus en cause dès avant cette conver-cause, et Andrews,
sation, du moins depuis quelque temps auparavant-et Andrews, Jones été appelés à faire
& Cie avaient été appelés, dans le temps, à déposer leurs sûretés. leur depôt.

4699. Vous pensiez, dans le temps, que Close pourrait aider Andrews, Convenu, à certaines
Jones & Cie., à déposer leurs sûretés ?-Nous pensions que la chose conditions, que Close

aurait un intérêt dans
était possible. Il dit qu'il pouvait obtenir un intérêt dans leur contrat, le contrat.
et nous convîmes, à certaines conditions, qu'il aurait un intérêt dans
le nôtre-c'est-à-dire, en fesant ses dépôts et sa part des travaux, etc.

4700. Voulez-vous dire que, comme équivalent de l'intérêt qu'il per-
drait par le fait que Andrews, Jones & Cie., n'avaient pas le contrat,
vous lui offriez une part dans le vôtre ?-Non, pas tout à fait cela.

4701. Sinon tout à fait, alors comment ?-M. Close déclarait qu'il
aurait un intérêt dans le contrat s'il le voulait. M. Close aurait probable-
ment eu un intérêt dans notre première soumission-il aurait pu avoir
un intérêt dans notre première soumission si nous avions obtenu tous
les travaux de la section C ; nous étions très favorablement disposés en
sa faveur.

4702. Qu'entendez-vous en disant qu'il aurait pu avoir un intérêt Les noms dans la
dans le contrat C ?--Parce que, bien que ce fût nous qui soumission- soumission pour tous
nâmes, la soumission ne représentait pas tous les noms des intéressés les,travaux (C) ne re-presentaient pas tous
dans les premières soumissions, et si le contrat avait été donné à ces ceux qui y auraient
soumissions pour tous les travaux, tel qu'il était convenu d'abord, les été intéressés. S'ils
probabilités étaient qu'il aurait eu un intérêt dans ces soumissions. avaient eu tous les

travaux, Close aurait
probablement- eu un

4703. Pourquoi dites-vous qu'il était probable qu'il aurait· eu un intérêt.
intérêt ?-Parce que la chose était ainsi convenue.

4704. Convenu entre qui ?-Entre quelques-uns des intéressés qu'il Entendu dire que
aurait un intérêt. Close aurait un

intérêt.
4005. Quelques-uns de quels intéressés ?-Moi-même et d'autres.

4706. Quels autres ?-Je ne me rappelle pas exactement dans le
moment, mais je crois que son nom a été mentionné à McDonald et à
Manning.

4707. Vous croyez qu'il leur a été mentionné ?-Oui.

4708. Qu'est-ce qui vous fait croire que son nom leur' a été men-
tionné ?-J'ai souvenir qu'il a été discuté.

4709. Etiez-vous là quandil leur a été mentionné ?-Je ne me rappelle
pas clairement avoir discuté la question avec eux dans le temps, mais il
y avait beaucoup de monde intéressé. On présumait, dans le temps,
que l'entreprise était formidable, et nous tâchions d'avoir les deux
sections A et B, et aussi les trois contrats, et il y avait un nombre
d'individus derrière nous qui, si nous obtenions ce contrat, se seraient
mis avec nous, et M. Close était l'un de ceux-là.

4710. Pourquoi dites-vous qu'il était l'un 'de ceux-là ?-Parce qu'il
était entendu' qu'il aurait un intérêt.

4711. Entendu avec qui ?-Ilr me parla de l'affaire, et j'en parlai aux Close a parle au
autres associés. Il: n'y avait pas d'engagement écrit, mais il y avait entre tmoin de l'intérêtqu'il voulait avoir, et
nous entente verbale. le témoin en a parlé

à ses associés.
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4712. Je vois que vous considérez un arrangement verbal comme
obligatoirè?-Oui; je suppose qu'il l'est quaid 'toutg les parties. n:r
observent les termes.'

4713. Croyez-vous que les conventions: ne. sont obligatoires que·
quand elles sont exécutées ?-Je pense qu'une convention, soit verbale,
soit écrite, doit toujours s'observer:

#La convention avec 4714. Je parle de, l'existence' de ces sortes, de'convention, non pas,
Close existait dès le de leur accomplissement. ' Je désire: savoir de vous à? qdillê époque a
début. commencé cette convention.?-Des"le début.-'

4715. Qui a fait cette convention que Close. devait 'être intéressé
avec Manning, McDonald & Shields ?-Laquellë:voulez-vois dire.

Le témoin pense que 4716. Vous dites qu'avant qu'aucune soumission fût déposée, ou à.
c'est lui qui a fait l'époque oh les soumissiòns'ont -été déposées,- il y' avait une convention
l'arrangement avec que Close devait devenir intéressé avec'vous et 'McDOnald et Maniig
Close. -c'est ce que vous r'avez induit ' comrënTri eh bien,,je vous

demande' maintenant qui¯ a fait" cette convention ?-Je crois que e'
moi qui fis l'arrangement avec M. Close, et M. Close ïi'a parlé dais
le temps où l'on en était arrivé à la soumission que nous avion&,,
envoyée.

4717. Voyons, dites-vous qu'il y avait une convention faite- entre
vous et. M. Close dans, le temps.?-Oui; je crois qu'il y avait entrei
nous une entente convenu;

47 18. Ne savez-vous pas quu l'y eni: avait une ?-Oui :je :le pense.

Convention non défi. 4719. Voyons, sachant ce que vous savez, y a-t-il eu convention de
nitive, faite ?-I n'y avait pas de conventi·m défiiitivemeut arrêtée.,

472o. Alors, que me parlez-vous de convention ?-Il était entendu
qu'il aurait un intérêt avec nous.

Détails non arrangés. 4721. Comment était-ce entendu ?-Les détails n'étaient pas arrangés.

4722. Etait-ce dans votre· esprit seulement que . la chose était com-
prise ?--Elle l'é,ait dans son esprit, aussi bien que dans le nôtre

4723. Qu'est-ce qui vous fait croire que la chose était arrêtée 'dans-
son esprit ?-Parce. qu'il m'en. a parlé. Il était, simplement -entendu
qu'il devait avoir un intérêt dans notre.soumissionori le quandnous
l'avons déposée. . 1 o n n n-us

Le témoin ne peut 4724. Diriez-vous là sous, votre serment qu'il y avait Cans, le temps
dire autrement qu'il une convention entre vous et 'M. Close q'il"auraît utie part.dans e
y avait une entente contrat si vous réussissiez à l'obtenir ?-Je'ne puis" que vous'répéfë ice
qusil soumisson l'net
origla pour ssion que je vous ai déjà dit: qu'il' y avait entre M. Close.etnuis entente
io C reussisSat, il qui si notre première soumission était acceptée pòù la section.C; il

recevrait un intérêt.' aurait un intérêt 'avec nous.

4725. Voulez-vous dire que votre entente aurait une .signification dif-
férente de la convention ? Vous avez.usé de pas mal de faux-fuyants. et
parlé de simples 'conventions; tout ce' que "je voudraie tirei 'de vous,,
c'est de déclarer sous votre serment: s'il y avait urieentente distiriife
entre vous et quelqu'autre:que 'M. Close deviaitzavoir;cette part dans, le
contrat ?-Je ne pense pas qu'il y en eût une; qu'aucun. partage spécifié.
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devait être-approprié à M. Close,, ou- qu'aucune conyeption détaill4e
fupfakte avec-luisôit verbalement ou7autrenment ; squlement ilyaaitune:
snple entente, qu'il aurait un-intérêt.

4726. Que voulez-vous dire par une simple entente-?. Voulez-vousil y avait une entente
dire qu'il était suggéré,qu'il pourait avoir un intérêt.?-Non.;: il y avait définie que Close
entre les deur parties un arrangement qu'il aurait sapatd'dra.eo urait une part dans'

trat; sil'on en- venait à: notre s,ounsso a umision origi-

4727. Y a-t-il eu une entente définie ou une convention positive,
qu'il aurait une; part quelconque, soitv que cette: part' fût désignée ou
non ?--Je crois que oui.

4728. Vous ne.le savez pas etc'est.vousqui avez.agj, dans:l'affairo.?-
-Om,; 1i. devait y avoir,.un part: dansla soumssion- orig male.

4:129. Etait-ce là l'entente entre vouset M. Close ?-Oui.
4730. Pourquoi me: disiez-You.s qu'il avait: paré. , McDonald.et.

Manning comme si le seul arrangement arrêté. l'avait été par ce canal
et-non par votre entremnise-?.--Je 'ne 'me rappelle pas avoir dit- cela,

4731. Oui, au commencement, il était évident que, vous, vouliez ie.
faire croire que toute l'affaire était confuse dans votre esprit; vous
vouliez faire comprendre que l'arrangement. avait! -été -détérminé:par
qulqu'autre-personne ?-Non; c'est vous qui vous méprenez., Ce.que
j'a dit .s'appliquait 'à la -sûreté por Morse, parce que j'avais oublié.
êntikreme1nt.qu'il était le. caution de Morse, et non .pas ce qu.e vous
avez'dit.

4732. Cet arrangement au sujet de la part dans. le, contrat,, s'est-il'L'arrangement avec
fait par l'intermédiaire de Manning et McDonald, ou par le. votre ?_. Close s'est fait par
Jet pense-qu'il-s'est fait.par-le-mien;. 'Quelle part- l'intermédiaire du

témoin.
4733. Que dans. un: temps ou dans unautre M.-Closepourrait. avoir,

une part dans votre contrat ?-Quelle part en particulier voulez-vous
dire?

'473. Il'n'y avait pas de part définie.?-.Dans.quelle soumission en
partieir?

4735..La. soumissipri dont yo parlez; c'est:à:,dire,-- soumission

4736. Oui?--Je crois que l'arrangement's'est fait' par-mon·entiemise.
Je ne sais pas quelle conversation' il y a eu.

4737. Ne vous souvenez-vous plus, que vous avez- comméncé;votre
témoignage surce sujet-lâ même, en disantique vous-croyiezque vous
l'aviez mentionné à.- Manning-et ý' McDonald.?-EJe ne in'en souviens
pas maintenant..

4738. L'entente que vous nous avez décrite comme existant entre Nature de la coven-
vous et Close s'appliquait-elle à quelqu'autre soumission, à part- celle ton avec Close.
qui-embrassait toute -laligne:?---Non.

4739. Il ne devait avoir de part que dans le cas où' votre maison
auratlercontrattpoui toute;la-ligne ?-OuiL

4740. Quand il a été connu à Ottawa que- M-orse &- Cie.; avaient
réns.sipour;l'une-seulenlent de ces sections, ne saviegrvous pas dès-lors
qu'il vous importait que Morse .& Cie., ne fissent-pas ieur dépôt, en
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sorte que vous pouviez avoir le contrat pour cette section ?-Avant nos
transactions avec M. Close, la soumission de Morse & Cie., avait été
rejetée par le gouvernement. Andrews, Jones & Cie., avaient été appelés
à déposer leurs sûretés.

4741. Eh bien, prenons Andrews, Jones & Cie., compreniez-vous
qu'en parlant de leur position vous n'aviez fait allusion qu'à une seule
section, et non à la ligne tout entière ?-Oui.

rourquoi le témoin 4742. Alors, comment se fait-il que vous avez, dans le temps, pro-
proposa que Close eût posé que M. Close eût une part dans votre soumission pour cette
une part dans la sou- section-votre contrat pour cette section-si vous l'obteniez ?-Parce
mission pour la ýsec-
tion B.p s que M. Close avait été l'une des parties dans la soumission originale,

ou passait pour être l'une des parties dans la soumission originale.

4743. Il n'était intéressé, s'il l'était du tout, que dans le cas possible
où vous auriez toute la ligne ?-Oui, dans le temps.

4744. Alors, pourquoi lui avez-vous offert une part dans ce contrat
pour la section ? Il n'avait jamais eu de chance de l'avoir, n'est-ce pas ?
-Oui, il en avait eu.

4745. Quelle chance avait-il ?-D'avoir un intérêt avec nous.

4746. Dans cette section particulière ?-Dans le cas où les sûretés
ne seraient pas déposées, ou dans le cas quelconque où quelques-uns
des soumissionnaires trouveraient que leur soumission était trop basse
ou qu'ils ne pourraient trouver des sûretés, notre soumission alors
pourrait être acceptée.

4747. Quelle soumission ?-La soumission originale que nous avions
envoyée; nous avons déposé, dans le principe, trois soumissions; une.
pour chacune des sections, et une pour toute la ligne.

Nouvel atrrangement 4748. Mais vous transigiez, dans le temps, à Ottawa, avec M. Close
fait avec close à To- sur une base différente de celle sur laquelle vous aviez antérieurement
ronto. procédé, c'est-à-dire de l'admettre à une chance dans la soumission

pour cette section particulière ?-Ceci n'eût pas lieu à Ottawa, mais à
Toronto. Nous revînmes tous chez nous après avoir soumissionné, et
après le rejet de Morse & Cie, chose dit qu'il pouvait obtenir un intérêt
dans la soumission de Andrews, Jones & Cie, s'il n'obtenait pas un
intérêt ou s'il n'en avait pas un avec nous.

4749. Avez-vous négocié cette affaire avec M. Close-Je parle de
ce dernier arrangement seulement-ou soit Manning soit McDonald
s'en est-il mêlé ?-M. Manning et moi, nous étions ensemble.

4750. Etiez-vous tous trois présents à l'arrangement ?-Oui.

4751. Où était-ce ?-A Toronto.

Manning, Close et 4752. Dans quel endroit à Toronto ?-Je pense qu'ils se sont ren-
Shields firent l'arran- contrés dans mon bureau; je n'en suis pas sûr.
gement dans le bu-
reau du témoin. 4753. Mais dans cette occasion vous lui avez donné une lettre con-

tenant votre entente ?-Oui.

4754. Avez-vous gardé copie de cette lettre ?-Je n'en ai pas gardé
copie; je présume que M. Manning en a une.
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4755. Avez-vous toujours la même somme d'intérêt que vous aviez e in n'a pl
dès le principe dans ce contrat ?-Non. ta it s'en est retiré

4756. Pourquoi pas ?-Je m'en suis retiré, mon père m'a remplacé pour faire place à son
dans le contrat. père.

4757. Vous rappelez-vous quand la chose est arrivée ?-Je pense que Date de sa retraite.
c'était quelque temps en juin dernier.

4758. Juin de 1879 ou de 188o?-juin de 1879.
4759. Cela se fit, je suppose, dans le temps, par arrangement mutuel

avec les associés ?-Oui.

4760. Avez-vous écrit cet arrangement ?-Son nom se trouve main-
tenant dans le contrat entre le gouvernement et la compagnie aux lieu
et place du mien.

4761. Qui a surveillé les intérêts de votre père dans l'affaire ?-C'est
moi.

4762. Avez-vous passé une grande partie de votre temps dans le
voisinage des travaux ?-J'ai passé presque tout mon temps à surveiller
les travaux et les intérêts de mon père depuis que nous avons obtenu
le contrat.

4763. S'est-il opéré quelque changement particulier dans vos circons- Ses raisons de se
tances entre le temps où vous avez eu le contrat et celui où votre père retirer.
est devenu associé à votre place ?-Oui; c'est ce qui m'a fait mettre
mon père à ma place.

4764. Quel était ce changement dans vos circonstances ?-Je me
.suis vu entraîné dans de mauvaises affaires.

4765. En est-il résulté une aliénation de vos biens ?-Non.-Oui.

4766. Pouviez-vous vous mettre devant la cour de banqueroute sans
qu'il y eût aliénation de vos biens ?-Je n'ai pas saisi votre question.

4767. Est-ce que vos biens ou vos intérêts sont passés entre les mains
de quelqu'autre personne après que vous êtes devenu entrepreneur et
avant que votre père prit votre place dans l'association ?-Non.

4768. Il n'y eut aucun changement donc avant l'entrée de votre
père?-Non.

4769. Est-ce peu de temps après que votre père prit votre place dans
la compagnie qu'il y a eu un changement dans vos biens ?-Oui; pas
longtemps.

4770. Combien de temps ?-Quelques mois je pense.

4771. Plus d'un mois ?-Deux mois environ.

4772. Votre père est-il un homme riche ?-Oui ; il est raisonnable-
ment riche.

4773. Vous a-t-il été donné quelque chose pour la part que vous lui Considération donnée
ramportiez ?-Mon père déposa les sûretés pour moi dans le contrat- pour transport au
les sûretés originales-quelque $36,ooo, je pense. père.

4774. Vous a-t-il été donné quelque chose en considération de ce
transport à votre père de votre part dans le contrat ?-Non.
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4775. C'était donc un, transport sans considération ?-Oui, parce
qu'il avait déposé les sûretés requises.

Agit pour son père 4776. Etiez-vous associé lorsque s'est fait l'arrangement pour l'achat
dans l'achat des inté- de l'intérêt des membres de la maison qui étaient de la Nouvelle-
rêts de la maison de la Ecosse ?-J'agissais alors pour mon père.
Nouvelle-Ecosse.,

4777. Avez-vous pris part à ces négociations.?-Oui.

4778. Etiez-vous autorisé à cela par votre père ?-J'avais son auto-
rité.

4779. En sorte que ce transport est régulièrement accompli, puisque
vous croyez que la compagnie Fraser, Grant & Pitblado a cessé d'y
avoir aucun intérêt ?-Je le pense ainsi.

4780. Vous avez signé au contrat, dans le commencement.?-Oui.

4781. Avez-vous raison de croire qu'aucun don, bonus ou avantage
ait été promis ou donné à qui que ce soit à raison de l'intérêt de quel-
qu'un de cette compagnie dans ce contrat ?-Pas un centin, à nma con-
naissance.

4782. Y a-t-il quelqu'autre chose que vous désiriez mentionner à la
commission, et qui se rattache à cette transaction ?-Non.

Molloy JOHN MOLLOV, assermenté et interrogé.
CoNSTRUCTION DU

CHEMIN DE FER-
CONTRAT No. 14. 4783. Avez-vous été en aucune façon attaché à quelques-uns des tra-
RÉCLAMATIONS DES vaux du chemin de fer du Pacifique Canadien ?-Oui.

ENTREPRENEURS.

Sous-ingénieur sur le 4784. Dans quelle qualité ?-J'étais l'un des sous-ingénieurs sur le
contrat 14. contrat 14 depuis juin, 1875, à juillet, 1877.

4735. A l'emploi du gouvernement ?-Oui.

Avait la charge des 4786. Sifton, Ward et Cie ont fait certaines réclamations à propo-
travaux sur le muskeg de ce contrat ; l'une d'elles pour le changement dans l'emplacement de
Julius la ligne et une autre pour un fossé ou galerie d'écoulement au Muskeg

Julius ?-Oui; j'en sais quelque chose. J'étais, dans le temps, en
charge des travaux sur le Muskeg Julius.

4787. Connaissez-vous le travail fait à ce fossé?-Oui; j'en sais.
quelque chose. Ce que sont les réclamations, je n'en sais riein; mais
je connais les travaux.

Le fossé sur le Mus. 4788. Ils disent que le fossé sur le Muskeg Julius est à une plus
keg Julius à une plus grande distance de la ligne qu'il n'est décrit dans les, devis ?-
grande distance de la Oui, c'est le cas ; l'ai tracé le fossé moi-même. Il y a un fossé pendant
ligne qu'il n'est dit?
dans la spécification. environ quatre milles et demi, à quatre-vingt-dix pieds de la ligne du

chemin de fer jusqu'au centre du fossé, autant que je puis me le rap-
peler.

4789. Quelle est la plus grande distance qu'il pourraity avoir entre
le centre de la ligne et le centre du-fossé, si ce dernier était suivant le
devis ?-Cela dépendrait de la profondeur du fossé et de la hau-
teur de la chaussée. Je dirais; cinquante, pieds du centre du chemin
de fer aux limites extrêmes.
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4790. Comment faites-vous ces cinquante pieds. C'est la limite du Rarmun8 de,

chemin de fer. Cent trente-deux pieds étaient la limite du déboisement en*r*reneurs.
du télégraphe.

4791. Vous dites que la largeur totale de la ligne du chemin de fera geur eint li
serait de zoo pieds ?-Cent pieds sur la section où je me trouvais, chemin de fer . l'en-

droit où le témoin
4792. Est-ce que la ligne n'aurait. pas pu être tracée.dun côté. du.travaillait.

centre de ces roo pieds ?-Elle ne l'était pas.

4793. Je vous demande si elle n'aurait pu l'être d'après la spécifica-
tion ?-Non; cela ne se pouvait das d'après, la spécification, à moins
d'altérer préalablement cette dernière. Tous nos plans et sections
transversales indiquent cela.

4794. Que la spécification rendait impossible d'avoir le fossé en
dehors de leurs limites et à plus de -cinquante pieds du centre de la
ligne au centre du fossé ?-Oui, cela serait tout à fait impossible, du
centre de la ligne au dehors du fossé.

4795. Dans ce cas, oh il y avait quatre-vingt-dix pieds, y avait-il Etendue (lu charroi
quelque chose comme quatre-vingt pieds de charroyage extra, si la terre extra.
du fossé était transportée et placée dans la ligne ?-Oui, il y aurait eu
quatre-vingt-dix pieds. En. comptant du. centre du fossé jusqu'au centre
du chemin il y aurait quatre-vingt-dix pieds. Or, dans un endroit ce.
fossé avait à un point tueize pieds de plus que la règle ne le fixait,
j'oserais dire qu'il avait avait treize pieds et trois dixièmes-ce qui
donerait une largeur d'un peu plus de quarante-neuf pieds-et puis le croit que la distance
fond-du fossé avait quatre pieds; la, moitié de cette profondeur serait était même de plus de
deux pieds, et prenant deux de la moitié de quarante-neuf, cela porte. quatre-vingt-dix
rait la distance jusqu'à même plus de quatre-vingt-dix pieds. Pieds.

4796. La distance, en dedans du centre de la ligne ne serait-elle pas
la même que prise en dehors ?-Certainement.

4797. Alors, si l'on sauvait d'autant sur. la distance en. dedans de la
ligne du centre, cela ne ferait-il pas compensation pour la même distance
prise en dehors de la ligne ?-Cela ferait la moyenne de quatre-vingt-
dix pieds.

4798. Quelle aurait été la distance, du centre du fossé à la ligne du
chemin, si elle était suivant la spécification ?-Cela dépendrait de la
hauteur de la chaussée ou terrassement. C'était une chaussée de trois
pieds, et les talus seraient de quatre pieds et demi. Prenez la
moitié de la largeur de l'encaissement du chemin, huit pieds et demi,
ajouter-la à dix pieds, vous avez dix-huit pieds et demi, cela ferait une
pente de dix pieds pour la berme, et ce serait la distance de la ligne
ordinaire.

4799. Je vous demande quelle, pourrait. être la limite extrême, du Ne peut dire quelle
centre du fossé à la ligne, si telle éiait la spécification ?-Si nous prenons serait la limite ex-
le fossé ordinaire, elle serait d'environ quatre pieds. Il serait impossible tême, du centre du
à n'importe qui de dire ce qu'elle serait à partir du centre du fossé parce fssi a lo a at l
que cela dépendrait de la, profondeur. suivie.

4800. Pouvez-vous me dire la limite extrême qu'elle pourrait être?-
Non; je ne le pourrais pas. Nous en avons eu de dix pieds à trente
pieds.
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Reclameons des 4801. Je parle de la ligne centrale du fossé; est-ce que cela affecte-
La berme a dix pieds, rait la profondeur du fossé ?-Sans doute; la berme a dix pieds à partir
à partir du fond de du fond de l'accotement.
l'accotement.

4802. Si vous n'avez que quinze pieds pour aller et venir, depuis le
dehors du chemin de fer jusqu'au centre de la ligne, est-il possible
d'avoir plus de cinquante pieds depuis le centre de la ligne jusqu'au
centre du fossé ?-Non; mais nous sommes allés en dehors de cela.

IIy a cinquante pieds 4803. Dans l'enquête de cette matière, j'ai commencé par vous
de la ligne centrale demander la distance, dans les termes de la spécification, qu'il pourrait
de la' voie' ferrée à la eer tl int eériere d y avoir par possibilité entre la ligne centrale de la voie ferré et la ligne
limin. centrale du fossé ?-De la ligne centrale de la voie à la limite exté-

rieure du chemin de fer, il y avait cinquante pieds.

4804. Les spécifications exigent-elles que le fossé soit en dedans des
imites du chemin de fer ?-Il n'est plus parlé de cela, que je sache,
dans les spécifications.

4805. Est-ce que l'on peut faire un fossé sur la ligne de ce chemin
de fer en dehors de 100 pieds, et se trouver d'accord avec la spécifica-
tion ?-Je ne le pense pas.

Pense que le fossé 4806. Alors, il devra se trouver dans les cinquante pieds pour être
.doit être dans les cin- dans les limites de la spécification ?-Je le pense.
-quante pieds de la
ligne centrale pour 4807. S'il est dans les cinquante pieds et d'accord avec la spécifi-
être suivant les spé- cation, quelle est la plus grande distance qui peut exister entre le centre

ifications. du fossé et le centre de la ligne ?-Elle serait de cinquante pieds,
depuis le centre du fossé jusqu'au dehors de la ligne.

4808. Pouvez-vous répondre à ma question? Quelle est la plus
étroite largeur qu'il est permis de donner au fossé ?-Cela dépendrait
des bords.

On peut faire un fossé 4809. Quelle est la plus petite largeur que l'on pourrait dcnner au
desixpouces de large. fossé ?-On pourrait le faire de six pouces de large.

481o. Eh bien, mettons qu'il ait six pouces de large, ne pouvez-vous
me dire la plus grande distance qu'il pourrait y avoir, d'accord avec les
spécifications, depuis le centre du fossé jusqu'au centre de la ligne?-
Cela dépendrait de la profondeur du fossé.

La distance dépend 4811. Pouvez-vous me dire la plus grande distance qu'il pourrait y
de la profondeur du avoir, d'accord avec les spécifications, depuis la ligne centrale du fossé
.fossé. aor 'codae e pcfctos eusl i

jusqu'au centre du chemin de fer ? N'êtes-vous pas assez fort sur le
calcul pour dire cela de votre place ?-Cela dépendrait de la profondeur
du fossé.

4812. Voici ce que je vous demande: prenons six pouces comme le
point le plus étroit du fossé, quelle serait la distance du côté au centre ?
-Si vous me donnez la profondeur, je puis vous le dire. Les parois
doivent avoir une certaine pente.

Dans un fossé de six 4813. Quelle profondeur pourrait-on donner au fossé s'il avait sixpouces de large au
haut le talus serait de pouces de large au haut ?-Le talus serait de neuf pouces.
neuf pouces avec une 4814. Pouvez-vous me dire la profondeur d'un fossés qui aurait sixberme de cinq pieds
neuf pouces. pouces de large au haut ?-Neuf pouces.

4815. Pouvez-vous me dire quelle est la largeur de ce fossé ?-Il y a
alors une berme de cinq pieds neuf pouces de prise sur cinquante pieds.

MotOY 348



CbnatrueJfon du che-
mfa dcl er-

ComUrat ÀTo. 14.
4816. Pouvez-vous déduire cinq pieds neuf pouces de cinquante Réelamauons des

pieds ?-Certainement; il reste quarante-quatre pieds trois pouces. cnq pie neuf
pouces enuant

4817. Eh bien ! d'après cette base, pouvez-vous me dire quelle est l p c n nte
4817 Ehbie ! 'aprs ctte pouez-ous e qell es lapieds laissent qua-

plus grande distance qu'il pourrait y avoir entre la ligne centrale du rante-quatre pieds
fossé et la ligne centrale du chemin ?-Non, je ne le pourrais pas ; tout trois pouces.
dépend de la profondeur du fossé.

4818. Mais, en parlant de la plus grande longueur qui pourrait exister
de la façon que je dis, vous devez prendre, je suppose, le fossé le plus
étroit qui pût être fait, afin de maintenir la plus grande longueur ?-
Alors prenez un fossé de cinquante pieds de large.

4819. Je parle de la plus grande et non de la plus petite longueur
que je m'efforce de vous faire calculer? Pourriez-vous avoir une lon-
gueur plus grande que quarante-quatre pieds trois pouces?-Non ; je
ne pourrais pas avoir une longueur plus grande que cela si c'était un
fossé de six pouces.

4820. Vous comprenez à présent que vous ne pourriez pas avoir une
ligne plus longue que quarante-quatre pieds trois pouces d'après cette
base ?-Non.

4821. Dans ce cas, vous dites que la ligne centrale à partir du fossé De la ligne centrale
tel que fait pour le chemin de fer, était de quatre-vingt-dix pieds ?-au fossé, quatre-vingt-
Oui. dix pieds.

4822. Pouvez-vous me dire de combien cela dépassait la plus grande
longueur qu'il y aurait pu y avoir en vertu des spécifications ?-La plus
grande longueur aux termes de la spécification serait de cinquante pieds
à partir du centre de la ligne.

4823. Je parle de la ligne centrale du fossé ; assurément vous devez
comprendre ce que je dis?-Elle serait de quarante-cinq pieds neuf
pouces.

4824. Voulez-vous dire alors que la distance que l'on avait à franchir Charroi extra:
pour charroyer la terre tirée du fossé jusqu'au chemin de fer était de quarante-cinq %pieds
quarante-cinq pieds neuf pouces en moyenne plus considérable qu'elle neuf pouces de plus
aurait pu être si la spécification avait été suivie?-Oui. Ci silefta spéeir

cation.

4825. On a fait entendre qu'il serait impossible, aux termes de la Les instructions
spécification, de faire un fossé de six pouces de largeur seulement. étaient que le fossé ne
Savez-vous quelque chose de cela ?-Nos instructions portaient que le devait pas avoir moins
fossé ne devait pas avoir moins de quatre pieds. de quatre pieds.

5826. Alors pourquoi mettez-vous en ligne de compte un fossé de
six pouces seulement en estimant la longueur pareille ?-C'était le plus
petit fossé qui pût être fait.

4827. Pouviez-vous le faire aussi petit que cela, aux termes de la
spécification ?-Trelles étaient nos instructions, mais nous eûmes plus
tard à faire un fossé de moins de quatre pieds.

4828. Avez-vous jamais fait un calcul, à votre façon, pour constater
la moyenne de charroi extra fait par Sifton et Ward sur cet ouvrage
particulier comparé au charroi qu'il leur aurait fallu faire aux termes de
la spécification ?-Non ; je n'ai jamais fait ce calcul.
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tclaanSde. 4829. Croyez-vous .que 'quarante-cinq pieds neuf pouces sônt une

Quante.six$ moyenne raisonnable pour -leur excédant de charroi ?-Oui; disons,
Q uarante-six pieds pour fairele.compte ,rnd

seraient une m Uoyenne
raisonnable pour cet
,excédant du char-roi.

Coût de l'excédant du
charroi aux entre-
preneurs.

'483o. ýCrofez-vois qû'illy-àvait'cét ecédant de charroi?-Oui.

4831. Je stippose que lé chargemnt et le déchargeméiet de la
brouette devaient se faire tout de mêmie, qué le transport se fit à longue
ou à ·petite :distance ?-,Naturéllement.

483. La moyenne ne -serait alors 'qie pour le tenips 'eMloyé à
l'excédant 'de -charrôi'?-Oui; pour 'aller 'et venir et posér les madriers
sur lesquels passait la brouette.

483. Avez-vous :quelque ýidée'de la distance 'qu'un "hdmmé peut
pousser :une brouette rëmplie de -tërre dans une journée 'de-trààil ?-
Non; -je-n'ai jamais fait-de calcul semblable.

4834. Ce n'est que pour 'la propulsion de cétte brouette. dé tère
qu'ils font une réclamation, si je comprends bien ?-Oui, et il y a le
retour.

4835. Voulez-vous diré pour là tirer alrès 'eux ?-Ils la.tirént -après
eux.

4836. je veuk: dire : pour :la locomotion de la brouette ?-Ôui; et
cela férait environ quatre-vingt-dix pieds au'lieu de vingt.

4837. Je dirige maintenant mes questions sur la valeur de, cet excé-
dant de charroi, ou plutôt sur ce qu'il coûte à Sifton & Cie., céla dépen-
drait de la valeur d'une journée de travail,-n'est-ce.pas ?-Certineint.

4838. Et la distance qu'un homme pourrait pousser et tirer ainsi une
brouette dans une journée de travail ?-Oui.

4839. Vous dites que vous n'avez jamais examiné cette question ?-
Non, parce qu'il y a des hommes qui en feront plus que d'autres.

Moyenne d'une jour. 4840. Dans plusieurs jours, de travail on se rend compte de la force
nour d'un homme. N'avez-vous jamais calculécombien un homme peutfaire

verges de terre. dans une journée de travail,?-Oui, en règle générale, environ dix
verges.

4841. En avez-vous fait le calcul ?-Oui.

4842. Par la même raison, vous pouvez calculer quelle distance un
homme peut pousser une brouette ?-je parle par expérience quand je
dis qu'un homme peut creuser environ dix verges par jour.

L'excédant du charroi 4843. Vous êtes-vous, en aucune façon, formé une opinion de la
-de Sifton un tiers de valeur de cet excédant de charroi 'de 'Sifton & Cie ?-Il serait d'au
plus, ou 9 centins par moins un tiers de plus. Leurs estimés étaient d'un tiers de moins.
verge.

4844. Voulez-vous dire qu'en fesant de temps à autre les estimés,
vous avez constaté qu'un nombre donné 'd'homres enlève'un-tiers de
moins, à' cause de ce long charroi, qu'ils-en auiaient enlevé s'ils n'avaient
à faire que le charroi réglémentaire ?-Oui; moins qu'ils n'ont fait sur
d'autres portions du chemin pour la même quantité de terre.

4845. Eh bién, ent prehant 26 dentihs-par verge comme la valeur,
vous portez le- coût pour l'entrèpreiur de cet dxcé dant de charroi à
environ 9 centins par verge,?-Oui, à peu près; un tiers ou un peu au
dessous de 9 centins par verge.
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4846. Aurait-il 'droit à quelque chose -n 'sus pour 'le pontagë et. a
l'ouvrage en chevalets sur lesquelspassaient ceslbrouettes-?-'Otii, il en a
fallait beaucoup-plus-pour ce: long-charroi:que:pour un plus court. droit à quelque chose

4847. 'Avez-vous èstimé ce qui serait 'un prix raisônnable pour- cela ? de plus à cause du
.pontage et des-- Non.; les hommes avaient, faitla besogne avant que:j'eusse rien à faire ouvràgesen chevalets.

avec cette;partiedes travaux,-et je ne pourrais donner d'estitme. , C'était
un ouvrage fort dispendieux, les hommes .ayant à faire-lepontage à la
grande hache et à la petite hache -dans les bois.

.4848. Qui étaitvotre-ingénieur-en chéf?-M. Thompson. Thompson, ingénieur

4839. Etiez-vous l'un de ses aides ?-Oui. en charge.
4850. 'Durant. le'coits.de l'ouvrage avez-vous débattù'entre vous- et

1. Thompson s'il zne pôuvait pas y av'oir-là le fondement 'd'unm récla-
mation-de l'entreprëneur;contre -legou'vernement?-Ilme dit què ce
serait une réclamation"ouvërte, :que ýpour:le -'moment -M. !Rowan -con-
trôlait ce fossé commerun drain d'écouleinent.

4851. Etaitàcé la patique de trànspörter la -terre 'tirée 'des di-ins Pratique quant aux
d'écoulement-dans la'ligne des chausséesi?-Nôn. égots.

4852. Mais ici le matéri1 étaittrànspoité du fossé dans la chaussee,
d'ordinaire ?-La chaussée se faisait àmême la terre -du-fossé.

4853. En sorte que l'on n'apas'suivi dahs cette circonstande-la pra- Déviation de la règle.
tique .ordinaire pouriles fautres -galeries 'd'écoulement ?--.INon ; d'après
les 'spécifications, les galeries :d'écoulement courent à angles droits- de
la ligne, tandis que cèlle-ci courait d'un "bout à l'autre -parallèle à -a
ligne ; il n'y avait ni déviation ni angle quelconque.

4854. Savez-vousaquelle proportion de -ce matériel tiré -du fossé a-été
placée sur la ligne ?-Je ne pourrais pas le-dire, pa-ce que-je suis arrivé
là avant qu'il se fût élevé de différend à propos de cette partie du
chemin.

4855. Voyons un autre item de la réclamation-ce changement d'em.- Réclamation àapropos
placement-Vous rappelez-vous l'endroit o'u le changement a eu lieu ?du changemeht d'em.
Oui ; j'ai parcouru le terrain. placement.

4856. A-t-il eu:lieu à plus ,d'un endroit ?-Pas que je sache ; il fut
fait du tracé nord au tracé sud.

4857.-Je veux parler de 'la localité sur la ligne-par exemple, le Lieu du changement.
numéro de la station ?-Il-a été fait à une petite distance à l'est 'de
la rivière de la Tête Cassée-disons vers la station'1020. Je ne précise
pas, mais si j'avais le profil, je pourrais parler exactement.
- -4858. -Etait-ce seulemert dans le voisinage de cette localité?-C'est
-celui que je connais.

4859. Sur quelle 'longueur la' ligne -a-t-elle été chargée ?-Sur le Ligne changée sur un
parcouts 'd'un 'bon -nombre de rilles entre'la Tête Cassée et près de parcours de plusieurs
la:rivière'de la Bouche Blanche. milles entre la Tète

Çassé et près de la
486o. Sur quel parcours a-t-elle été changée à son point le plus rivière Bouche

extrême ?--Sr un parcours d'environ vingt-milles. Blanche.

486 r.Je veux dire: quelle distance a-t-elle été chargée au sud?-
Dans quelques endroits ce pouvait être d'un - mille-je :þpease qu'un
millë serait la distance extrême à aucun point.
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4862. Au point extrême la nouvelle ligne n'était qu'un mille au sud
de la ligne déterminée?-A peu près cela.

4863. Y avait-il quelque différence considérable dans la qualité du
matériel qu'il fallait enlever, causée par ce changement ?-Oui.

Le matériel à enlever 4864. Quelle espèce de matériel y avait-il sur la première ligne déter-
plus lourd dans le minée?-La plus grande partie de la ligne nord était haute et sèche,
nouvel endroit. avec coteaux de gravier et sable.

Le changement au
sud rendait néces-
saire de traverser
une plus grande lon-
gueur du muskeg
Julius

L'ouvrage .ur la
ligne sud de 25 à 30
pour cent plus dis-
pendieux.

4865. Couvrait-elle aucune partie de la région du muskeg Julius ?-
Oui; mais cette partie était plus étroite et les sondages n'étaient pas
aussi profonds.

4866. En sorte que ce changement au sud obligeait de traverser une
plus grande longueur du muskeg Julius ?-Oui; une partie plus difficile.

4866,. Vous dites que la plus grande partie de la ligne nord était
sable et gravier ?-Une grande partie était élevée-ce que nous appelle-
rions des coteaux secs-en fait c'est du voisinage de l'ancienne ligne
que l'on tire le ballaste ou cailloutis pour ballaster le chemin.

4867. Est-ce à bras d'hommes ou au moyen de machines ?-On se
servait de tout-de chevaux, de grattes et de wagons.

4868. Cela coûterait moins cher aux entrepreneurs que l'emploi
d'hommes avec des brouettes ?-Certainement.

4869. Combien pour cent moins cher ?-Si j'étais moi-même l'entre-
preneur, je dirais de 25 pour cent-peut-être de 30 pour cent. Cela
coûterait 30 pour cent au moins à meilleur marché.

4870. Il en coûterait donc près de 50 pour cent plus cher pour faire
la même somme de travail sur la ligne sud ?-Sans doute. La plus
grande partie de la ligne sud était couverte d'eau jusqu'à ce qu'on l'ait
asséchée.

Les trois quarts de 4871. Quelle proportion de la ligne nord, croyez-vous, aurait pu être
la ligne nord auraient travaillée à moindre frais que la ligne sud ?-Les trois quarts.
pu etre travaillés à
moindres frais. 4872. Pouvez-vous dire entre quelles stations ?-Non ; j'aimerais

mieux dire entre quels points. Il y a trois ans que je ne suis allé là et
j'ai oublié le numéro ou le nombre des stations; je dirais vers la sta-
tion 1020, un point près de la rivière de la Tête Cassée, jusqu'à la
station 2240 près de la Bouche Blanche; c'est-à-dire aussi approxima-
tivement que je le puis faire, je ne pourrais pas jurer du fait.

4873. Quelle est environ la distance en milles ?-Près de vingt milles.

Mode de faire l'estimé 4874. En faisant l'estimé du progrès des travaux exécutés numérote-
du progrès des t-on de station en station dans les estimés ?-Non, pas en fesantle rapport
travaux. des estimés ; nous prenons nos estimés sur la ligne de station en station,

mais nous ne les envoyons pas par stations, mais très souvent eu une
seule somme, ou par station et station selon les directions de l'ingénieur
en chef. Cela dépendait de son caprice, mais c'est ainsi que nous avons
fait pour 14 d'entre elles.

4875. Avez-vous fait le calcul de la somme de dépenses en sus
qu'occasionnait aux entrepreneurs ce changement de ligne ?-Je ne
pourrais faire ce calcul, parce que je ne connaissais pas les quantités
qui se trouvaient sur la ligne nord, il me serait impossible de le faire,
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mais j'ai considré la différence dans les frais entre les ligne nord et glat gs
sud.

4876. Ne connaissant pas les quantités réelles sur la ligne nord La ligne nord eut pu
qui n'a pas été travaillé, vous faites-vous une idée du tant par cent que être faite à 5 cts par
devrait supporter la ligne sud pour en arriver au prix additionnel que verge à meilleur
vous avez nommé ?-Si j'étais l'entrepreneur de ces deux lignes demain, sud,
je prendrais la ligne nord à 5 cts par verge meilleur marché que la
ligne sud.

4877. Vous voulez dire pour toute la longueur de la ligne ?-Oui.

4878. Voulez-vous dire par là que le coût additionnel de cet ouvrage
pour Sifton et Ward était aussi fort que 5 cts par verge sur toute
la longueur de la ligne sud ?-Je le crois ; je parle d'entre ces
deux points.

4879. Vous voulez dire en autant qu'il s'agit de ces vingt milles de
changement ?-Oui ; entre la Tête Cassée et la Bouche Blanche.

4880. Savez-vous ce que l'on avait en vue en fesant ce changement
de ligne ?-Je ne le sais pas, à moins que ce ne fût pour faire un joli RÉCLAMATION DE

profil sur le papier; c'est la seule raison que j'y trouve. 'INGÉNIEUR.CONTRAT No. 14.

488 1. Y a-t-il quelqu'autre matière se rattachant au chemin de fer Réclamation du
du Pacifique sur laquelle vous désirez être entendu ?-J'ai quelques témoin contre le
factures que j'ai envoyées au payeur. gouvernement.

4882. Désirez-vous les produire ?-Oui, et je le fais à l'instant.
(Exhibit No. 99.)

4883. Quelle est la raison de cette facture ?-Elle vient de ce que
l'on a refusé de me payer.

4884. Vous voulez dire qu'on a refusé de vous la payer à vous ?-
Oui.

4885. Qui a refusé de payer ?-Le payeur. Raison de Nixon
4886. Qui était le payeur ?-M. Nixon. Il en donne ses'raisons dans pour refuser le paie,%

cette lettre (montrant l'exhibit). ment de cette recla-
mation.

4887. Je vois que ceci est pour une somme que vous prétendez avoir
été payée à un cuisinier ?-Oui; c'est là une des lettres. J'en ai fait
détruire plusieurs.

4888. Avez-vous employé le cuisinier ?-Oui.

4889. En quelle qualité agissiez-vous quand vous l'avez employé ?
-Comme sous-ingénieur sur le chemin.

4890. Etait-ce sur ce même contrat 14 ?-Oui.

4891. Est-ce l'habitude ordinaire que les sous-ingénieurs emploient
des cuisiniers sur le chemin ?-Oui, c'était la pratique commune.

4892. Y avait-il quelques règles d'établies sous ce rapport ?-Non;
il n'en existait pas jusqu'au moment où cette difficulté s'est élevée.

4893. Je vois que M. Nixon dit que vous ne vous êtes pas conformé
aux règles du service?-Oui.

4894. A quelle règle fait-il allusion ?-Que je devais employer une Le témoin accusé de
personne sur ma section et la lui envoyer, et la faire revenir ensuite à ne pas s'être conformé
ma maison. aux règlements.

MottOr858
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4895. Etait-ce là la prâtique usuelle Pa-Nôn; jamais.

489,6 Voulez-voùs dire que dans lé temps qcue vous employiez ce
cuisinier. vous ignorez que cette règle faisait partie des règles du ser-
vîcé?-Odi.

489p Coinment avéz-vous su: qué fe' payeur innintenait que ttté
règle était eh forbé ?-Par le refus du pairnenlt de niü noté.

Paiement refusé 4898. Vous a.-t-il expliqué cette règle lorsqu'il vous a refhlsé le paie-
parce qu'il avait nê,htPCNön ; lé prémrdr ßaieineiit ref.sé ,tit parcé queTai erliployé
employe une femme une-fernme au lieu d'uh hômme. Le poiement fut refusé poúr te motif,

que j'avais employé une femme.

9: Les gàges et les services de cette femine formienf-il s -pêie de
cette préiente réclaniatio i ?-Oui ; j'avais ma famille avc inbi, et je
pensit qu'il valait- mieuit avoir une femmfe avec mon épouse dans la
maisoli; c'èst pourquôi j'engag6ai une femiite et le paiërhit th' été-
refusé.

Y Tavait-dafise l tenps une règle étâblissiat qàe la peroiine
employée à la cuisine serait uti hommnie ?-Il étáit entendu que duraht
*arpentag, la cuisine devait se faire par des hommes.

4r. Et sur la cristructior ?-Oh ie rme 'àédit pas dit.-

4902. Cette lettre ne parle que d'ui cuisinier, Paul.Boucher ?-C'est
uh fiançàis; il y en avait plusieùrs autres. En éri référant aux livres,
on pourra voir tout ce qui en est, et si ces hommes ontté payé-M u
hon.

4903. En en référant à quels livres ?-Aux livres du payeur.

Réclamation pour lés 4904. Est-ce que vous réclamez aussi pour les autres cuisiniers ?-
gages de plusieurs Certainement.
cuisiniers.

4905. Alors, cette lettre ne s'applique pas à soute votre réclamation ?
-Non; parce que je n'ai aucunes lettres se, rapportant à toute la récla-
mation.

4966. Quel est lé montant'd votre réclamation pour Boucher ?-Je
ne saurais dire dans le moment.

4907. Votre réclamation se borne-t-elle aux paiements de ces deux
personnes; la. femme cuisinière et.Paul Boucher ?-Il yen avait d'autres

n les homnps 4908. Mais quelle était la difficulté à prolios de ces dèux-là ?P-Parce
empoyés. qu'ils étaient employés de .la même manière

4909. Vous voulez dire que vous neles avet pas envoyées à Wirïnpeg
pour. faire acte dé présence ?-Oui; parce que je ne les ai pas envoyés
à Wiähipeg pour s'y montrer et revenir ensuite. je demeure à trente-
triîs iùillésaà l'est dela Ri'Viëre 'Rouge.

49.10. Y a-t-il d'autre objection à votre réclânaation que les deux que
vous venez de mentionner : que l'un de ces cuisinièrs était une, femme
et que l'autre ne s'est pis rendu à Winnipeg pour s'y montrer et revenir
ensuit,? -C'est la seule-objectiori qu'ait faite M'. Rowan.

4911. Avez-vous payé ces hommes et ces cuisiniers ?-Oui.

MódóY 'e54



Racomaa aoe Prn-

4912. Etait la pratiqué ordinaire de rémlbourser aux ingénieurs, ce
qu'ils déboursaient pour les gages des cuisinieps ?-Oui.

4913. Avez-vous payé cés hommes?ý-Oui, M. Sifton porta l'un de
cesordres.pour avoirle paiement des. gages de. ces hommes, et og lui
refusa parce que je ne pouvais pas y aller-et la femme me quitta.

49r4. Avez-vous d'aufres réclamations que celleci ?-Aucune quel-
conque.

<jrf Il y a ici une rWlamation pour loyer de Inaison ?-La seconde RecIamation pour
réëlamation est- pour loeèr de maison, mais elle n'a pas de rapport à la !oyer de maison,
section 14; il s'agit ici de l'embranchement. 37.50-

4916. Quelle est le imontant de cettè réclamation ?-$237.ËO.-
4917. D'où vient-elle-?--Quand j'allai sur l'embranchement, je sup-

posais queje devais faire comme fesaient tous les autres ingénieurs
sur le chemrin et que mon loyer érait payé, et que l'o me fournirait
le mobilier.

_918. Y avait-il 4uél4u6adrngent à,cet égard d'ans lé temps où
vous êtes allédans cette maison:?-:-Nöt pas dâns le temps. Plus tard,'
en mars, M. Rowan me dit qu'il verrait à ce que le loyer en fût payé.

491. Est-ce là la somme i"ue vous avez âctu.elleinen débourséé?-
Non; je ne l'ai pas déboursée en entier,, parce que, voyez-vous, il y
avait un compte pour le mobilier. Je me servais de mes propres meubles
à mo4.

4920. Quelle somme avez-vous déboursée pour loyer de, maison ?-
Pour les sixrnois et demi - Winiég fjai payé$ o par mois, et pour
les cinq mois à Emerson, jài payé $zo par mois

492x. Lereste de laréclàmation est poùr'l'usage de votre propre
mobilier ?--Oui.

4<22. Vous dites que, lorsque vous avez loué cette maison qu'il n'y
avait rien d'entendu à cet égard ?-Non, pas dans ce temps.

4923. Vous, avez cru qu'il allait sans dire, que l'on vous paierait-?.-.-
Certainement, parce tous les autres ingénieurs sur le chemin étaient
payés.

4924. Quelle objection trouve-t-on au paiement fde ce compte ?-
Je-ne sais pas quelle objection l'on peut avoir, mais le fait est qu'onen a
refusé le paiement. M. Brophy, quand il est venu ici l'été -dermier,
voulait bien le payer. Je produisis la facture et il la signa. Je envôyai
à M. Rowan qui-refusa de la, payer, à ce que me rapporta M. Brophy.

CONSTRUCTIONt DU
CHEMIN DE FER.

4925. Avez-vouseu d'autres relations avec le chemin de fér du Paci- EMBRANcUEMENT
fique Canadien à part les deux matières dont vous avez.parlé?-J'ai été DE PEMBINA.
sur la ligne de l'embranchement de Pembina durant un peu plus d'uneCoNrTRT Wo. 5.
année.

4926. 'En quelle qualité ?-En charge, de la Rivière Rouge à Emer-
-son-on appelle cela aujourd'hui: la station Otterburn.

4927. Cela se trouve sur l'embranchement sud de Pembina ?-Oui.
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4928. Quelle est la longueur de-cette partie de l'embranchement ?-
Environ quarante milles.

4929. Etait-ce sur la construction ?-Oui.

493o. Durant combien de temps?- Du 12 juillet 1878 au, 1 er
août 1879.

4931. Quand le chemin commença-t-il de fonctionner ?-Le premier
rail a été posé le 22 novembre 1878, et alors on commença à aller de
l'avant jusqu'à ce que la jonction se fit. On posait les rails des deux
bouts à la fois; et ce fut vers le 15 décembre que le chemin entra en
opération.

- 4932. Vous surveilliez dans le temps les intérêts du gouvernement?
-Oui.

Rowan, second offi. 4933. Qui était votre officier supérieur immédiat ?-M. Rowan.
cier en grade.

4934. La ligne était-elle construite suivant les spécifications ?-Oui.

Difficulté entre le 4935. Y avait-il quelque difficulté à cet égard entre le gouvernement
gouvernement et et l'entrepreneur sur la partie du chemin dont vous aviez la charge ?-
l'entrepreneur à pro, Il y avait quelque difficulté à propos des liens.pos des traverses,. vi u

4936. Quelle était la difficulté ?-La grande difficulté était que ces
liens étaient coupés à la hache au lieu d'être sciés, et quelques-uns
étaient un peu courts.

4937. Les avez-vous acceptés, en votre - qualité d'ingénieur en
charge ?-J'ai suivi les instructions de M. Rowan.

Instructions au sujet
de la réception des
traverses.

Les entrepreneurs
mécontents.

4938. Quelles étaient ses instructions ?-Ses instructions étaient, en
premier lieu, de n'accepter que ceux qui étaient coupés carré aux bouts
et d'une même longueur ; plus tard il m'emjoignit de les prendre de
deux pouces plus courts que huit pieds, si la coupe en était courte et
non allongée, et tous les bouts de souche coupés.

4939. Les avez-vous acceptés en vertu de ces instructions ?-Oui.

4940. Cèla tranche-t-il la difficulté ?-Cela mit un terme à la diffi-
culté, mais non aux murmures des entrepreneurs; ils n'étaient pas fort
satisfaits et ils en souffrirent beaucoup. Les liens étaient pour la plupart
des liens américains; ils venaient du côté américain de la ligne.

494r. Quels étaient les fournisseurs des liens P-Willis & Cie.'

4942. Etait-ce un contrat pour des lieris seulement ?-Je pense que
c'était au contrat séparé. Dans tous les cas,-cela ne me regardait pas ;
il devait y avoir tant de liens à un certain prix, et. les Américains en
fournirent un certain nombre d'une certaine longueur.

4943. Y a-t-il, quelqu'autre matière se rattachant au chemin de fer
sur laquelle vous désirez donner votre témoignage ?-Non.

MoLLOY 356
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JOHN W. SIrrON': son interrogatoire se continue:

Entretienàdu T61&

~ ifton.

Par le Présiden t

4944. Pouvez-vous donner l'estimé dont il a été parlé dans votre Frais d'entretien et
premier interrogatoire au sujet de la ligne du télégraphe ?-Je pense d'opération de la
que je le puis. Je puis donner un estimé très approximatif. Les frais de. 'e, $5, oo par an
bon entretien de la ligne d'opération, et les gages s'élèvent à environ
$5,1oo par an. Cela comprend le renouvellement des poteaux.

4945. Je suppose que cela comprend les réparations de toute nature, Recettes de la ligne.
fils et autres articles nécessaires au bon entretien de la ligne ?-Oui; et-
les frais d'opération également. Les recettes de la ligne varient beau-
coup. Les deux premières années elles ont été très-faiblès-peut-être
au dessous de $4oo piastres par an-mais elles ont continué depuis en
augmentant jusqu'à ce jour. Elles produisent de ioo à. 15o par mois.
A l'heure qu'ifest elles sont d'environ 150 par nois. Elles sont très- Environ $r5o par
incertaines. Il y a des mois ou nous n'avons que bien peu de chose à mois.
faire sur la ligne, maisje parle de la moyenne à peu près..

4946. N'avez-vous 'pas calculé la somme totale des frais "de répara-
tion et de l'entretien depuis le commencement jusqu'à aujourd'hui ?-
Non.

494. L'avez-vous fait pour quelque période particulière ?-Non
mais je puis y arriver d'assez près, je pense. Je pense que les livres
sont en état de me mettre sur la voie.

4948. A votre avis, le coût des réparations et de l'entretien et d'opé-
ration de la ligne excède-t-il la somme des recettes ?-Il n'a pas dépassé
celles des recttes-c'est-à-diré y inclus-ce que j'ai reçu du gouverne-
ment aussi bien que-les profits de la ligne.

4949. Je veux dire sans avoir égati'-cetitem?-Oui; de beaucoup. L'entretien dépasse
ILentretien, l'opération, et les réparations ont excédé les recettes d'au les recettes de 3o
moins 300 pour cent. pour cent.

4950. En chiffres ronds, pouvez-vous dire combien vous avez dé-$2o,ooo dépensées
pensé jusqu'à ce jour en frais d'entretien, de réparation et d'opératio'n? pour l'entretien et
-Environ $2oooo. l'opération de la

ligne.
495i. Pouvez-vous dire combien vous avez reçu à peu pour $5,ooo reçues pour

l'usage de la ligne ?-A peu près $5,oo. l'usage dela ligpé.

4952. Je suppose qu'aux termes de votre contrat avec le gouverne-Lié par contrat à
ment, vous étiez tenu d'entretenir et réparer la ligne de la manière que entretenir la ligne.
vous l'avez fait à présent, soit que, vous :la fesiez fonctionner vous-
même, ou soit que le gouvernement ou quelqù'autre l'exploite ?-Oui,

4953. Il n'y a pas eu de frais excessifs résultant de ce que vous fesiez$5,oo dépense'es
fonctionner la ligne vous-inême ?-Non., pour le foUctionne.

ment seul.
4054. Qu'avez-vous dépensé, jusqu'ici, pour le fonctionnement entier

de la ligne ; abstraction faite de l'entretien et des réparations ?-Environ
$5,ooo ; un peu moins que cela.

4955. En sorte qu'en balaànçan't les recettes avec les 'frais d'opération,
les'recettes l'emportent de quelque peu ?-lls se balancent 'à peu 'près
également., Il y a bien peu de différence.-

4956. Vos recettes -vont en augmentant chaqiue année ?-Oui.

857
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Ent ret en du T4M-

C Ontr fV'. 11.

Recette probable de
l'année prochaine
$2,50D.- '

4957. Pour combien de temps encore avez-vous le privilége de
retenir les recettes ?-Un an.

4958. A combien estimez-vous la \recette probable ?-J'estime la
recette probable pour l'année prochaine à environ $2,50o.

Frais d'opération 4959. Et à combien estimez-vous les dépenses probables du fonc-
estiMs'à $r,200. tionheinent seuleieït ?-A environ $r,2o.

Balance en faveur de 460. En sorte qu'à tout prendre, vos profits s'élèveront à $,3oo au
l'entrepreneur dans delà des frais d'opération ?- Oui; je .pense que cette somme couvrira
une cornparaison lètout.' C'est un estiné très-raisonnablë.- Je voudrais dire-ici que les
tio profits et fonc- plus grands frais de réparations ont commencé à ou près du lac Manitoba

-- près du lad du Chien. Il y- a' là un endroit, quoiqliueles marâis 'èé
soient pas profonds, oh on trouve beaucoup d'eau, et la grande difficulië
a commencé là et à la traverse du lac Manitoba; Nous dtions' conven;u
avec le gouvernement de traversè le lac en enfonçant des pilotis sir
lesquels nous placerions les poteaux, mais'ls poteaux n'y tenaient poirit.
C'est pourquoi nous avons eu à' transporter la ligùe'alentour sur une.
assez longue distance à travers un niarécage. 'Yos m'e derandièz
l'autre jour s'il n'y avait pas beaticoup de plaintes au sujet du fonction
nemerit de la ligne.' Toutes nos lifficultés -ont surgi ici. Il y a une
section d'environ huit ou dix milles oh il se trouve. beaucoup, beaucoup.
d'eau, et il est bien difficile d'y maintenir droit les poteaux, car le vent
les'abats. Quant au coût:dé la ligne, elle m'a coûtée envirn $r5,oòo
de plus que je n'ai reçu du gouvernement ; c'est-à dire, pourvu quejè.
reçoive la balance du tant pour cent qui reste ericore entre les mains
du gouvernement.

-496 r. Vous portez cela au crédit de la transaction tout comme
vous étiez sûr de l'avoir ?-Oui ; je me trouverai avec $t5,ooo hors'de
poche sur la construction.

4962. Sans parler du fonctionnement ?-Oui.
4963. Le- fonctionnement vous compensera jusquà concurrence de

dû $z,30o ?-Oui.
'Par . £?efer:

La plus m e 4964. Quelle est la pire saison de l'année pour lentretien de la ligne?
saison de l'année -Du commencemeit de juin au milieu d'août; c'est la plus mauvaise
pour 1'eàtieutiue saison de Vannée.
juin àooût.'

Par le Président
4965. Il rme semblé que vous avez dit que vous aviez fait l'acquisi-

tion de l'intérêt de"toute l'association ?-Oui.

4966. Quand vous parlez de cette perte, vous voulez parler de perte
pour toute Fasôciation ?-Ol

. 4967. Je crois que vous avez dit que vous aviez un arrangement avec
'e gouvernement pour la pose des poteaux ?-Oui.

496 Avez gui était cet arrangemenmt?-Avec M. Fleming.
Convenu avec Fie.ainCnnqu enFcerait 4969. Quel était-il ?-Par notre 'contrat nous avions tant le mille
des pilotis là où il y pour la prairie, et tant le mille pour le.pays boisé.
avat de l'eau. 4970. Mais rien pour traverser les eaux ?-Rien pour conduire la

ligne au-dessus des eaux; mais ici il y avait une étendue d'eau trop
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graphe.--

copsidérable pour pour pouvoir la franchir d'un seul jet, et nousconq-
vîmçs avec 'VL leming d'y enfoncer des pilotis. On croyait qu'en
posant deg pilotis il serait possible'd'y faire tenir les poteaux, et noM
einfonçaies les pilotis dans l'hiver.

467. Avez-vous fait cela de votre chef ?-on; suivant un enter-
dement ayec M. Flemmg sur ce que nous devionsfaire. Puisi, aupr7
temýps suivant, tous disparurent.

Jar Mf. Kefer

4972. Enlevés par les glaces ?-Oui; au printemps l'eau monte en
cet endroit avant la disparitidri de la glace.

49,73. Sont-ce les pilotis seuls ou les. poteaux seuls qui furent enleý Pilotis et poteaux
vé ?-Oui ; les poteagx égalçmerit. elevés.

Parie Prêsident:

4974. Comment avez-vous fait alors ?'-Plus tard nous fîmes une jetée
avec pilotis et elle fut remplie de pierre.

4975. Le. goq!nyprenent àe vous a pas aidé dans ce travail ?-Non ;Réèlamation contrenouis deypris ïecevoir $ï,Qo pou- les ,emierstravaug que.nous avons eouvenimet our
faits là. ., etee et 'rewpiissaë

de pi:rres.
4976. Vous voulez dire dans cette étendue d'eau au Lac -Manitoba ?

-Oui, et au Lac du Chien.
4977. Avez-vous fourni les poteaux et tous les autres matériaux en

vertu de cet arrangement avec le Gouvernement 7-Oui; mais les
poteaux ne tepaient pas.

4978. Cette réclamation vous a.t-elle été payée ?-Non.
4979.; Elle reste toujours de votre part une réclamatièn contre le

guuyernement ?--ýOui.
.48. Y a-t-il quelque différend au sujet de son exactit4de ?-Non

je ne le crois pas.
198r. Avez-vpu: eu ¾ cçt.égard quelque discussign avec le départe

mentl-Non.

4982. Y-a-t-il quelqu'autre matière se rattachant au chemin de fer du
Pacifique Canadieri que voùs désiriez expliquer ?-Non, rien davantage.

CIAaLES WHIEHEAD, Son interrogatoire se continue: Charles

Par le Président Co',sur o,' I v
CHEMIN DE FErN-4983. Connaissez-vous quelque chose de Parrangement fait entre votre CONTaT No. F4 «

pire; Pëntrepreneur de la section Î5 , et Sifton, Ward & Cië,, les entre-
preneurs de la section 14, respetiveiment, pour lachèvement dé pextré- ARRANGEMENT
mité est de la section 14 ?-J'ai eu quelqie conversation avec les entre-A F
p eneurs Ward & Farwell, au sujet de.ce travail.
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ContratI No. 14.
Arrangement avec 4984. Qu'est-ce qui a amené cette conversation ?-Elle a eu lieu

ifton & Cie. entre M. Farwell et moi. Il suggérait que mon père ferait bien d'entre-
Farwell disait au prendre cet ouvrage.
témoin que sonpère pedectovae
devrait faire l'ouvrage
à l'extrémité est du
contrat 14. 4985. Est-ce que je vous comprends bien ? Vous agissiez dans ce

temps là pour votre père ?-Oui; il me dit que je ferais bien de faire
l'ouvrage pour Sifton, Ward & Cie., et de finir le remplissage particu-
lier-ce remplissage considérable. Leur prix, dans ce cas, si on leur
accordait le charroyage extra, serait d'un peu au-dessus de $4 par verge.

Nature des négocia. 4986. Etait-ce là le résultat auquel on s'attendait dans le temps ?-
tions pour l'ouvrage. Oui; son marché avec moi était, vous comprenez, que nous ferions

l'ouvrage pour eux,- et le résultat de cet ouvrage fait pour eux serait
qu'ils obtiendraient l'excédant de charroi qui ferait monter le tout à
plus de $r par verge. Je leur dis que je ne croyais pas que le gouver-
nement se prêtât à un arrangement de cetteenature. Je lui dis que si
uous finissions l'ouvrage, nous le finirions sous le gouvernement, mais
que je ne croyais pas que mon père voulût le finir pour eux. J'avisai de
la chose avec mon père, et nous (écidâmes de ne 2as travailler po'ur

Prévoyait qu'il pour- Sifton, Ward & Cie., et je lui dis de plus que quelques arrangements
'ait avoir 40 c. par pu'il prît pour l'achèvement de l'ouvrage il ferait bien de les faire avec

\rge pour ce ren- le goivernement ; et, que je ne pensais qu'il y aurait aucune difficulté à
plissage en fournis-
sant la terre à son -obtenir 'o cts. par verge pour ce travail.

4987. Cela comprenait-il tout le charroi nécessaire ?-Oui.

Par M Keefter:

4988. En prenant la terre au même endroit ?-Partout oh nous pour-
rions en trouver.

Par le Président:

Le preriant à vos risques ?-Le prenant à nos riques, et 'faisant le
remblai à 4o cts. la verge.

4990. Eh bien, que s'en est-il suivi ?-M. Marcus Smith arriva juste-
ment dans ce moment-Immédiatement après cette conversation-et je
dis à ce dernier que je croyais que mon père ferait le remplissage pour
ce prix-pour 40 cts. par verge. M. Ward venait de nous rejoindre. Il
me parla de l'ouvrage et me dit qu'il aimerait que nous l'entreprissions.
Henry Sifton-jè ne sais pas s'il est ou nom l'un des entrepreneurs,
mais il faisait cette extrémité des travaux-voulait faire lui-mêre le
remplissage, à ce que me dit M. Ward, en ajoutant qu'il ne v'oulait pas
en entendre parler, qu'il avait assez du 14, et il voulait que nous fissións ce
qu'il restait à faire pour le gouvernement et le débarrasser de cette
tâche.

Ward désirait sef * 4991. C'est cela que voulait M. Ward ?-Oui ; qu'ils fussent libérés
libérer du contrat, et du contrat, et que nous nous en chargeassions à leur place.
que Whitehead s'en
chargeât. 4992. Voulez-vous dire que cette portion de la ligne ne serait plus

considérée davantage comme les engageant vis-à-vis du gouvernement ?
-Oui; que ce serait nous qui la terminerions.

4993. Qu'on en disposerait comme si elle -neût jamais fait partie du
contrat ?-Oui.

C. WlIITEIIEÀD 860
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4994. Savez-vous si ses associés ont consenti à cette proposition?- Arrangrment avec
J'en ai parlé plus tard à M. Farwell et il avait l'air de le croire. , suim* Cie.

4995. Etait-ce d'aprè4 cette conversation avec M. Farwell que vous
avez compris qu'il y consentait ?-Oui, je pense; ils semblaient tous,
dans le temps, y consentir,

4996. Vous en êtes-vous parlé, M. Farwell, et vous après cette con-
versation avec M. Ward, comme d'une chose que l'on devait, doréna-
vant regarder comme s'il, n'avait jamais fait partie de leur contrat ?-
Oui; c'est ce que j'ai compris. Chaque fois que j'ai échangé quelques
mots avec lui, j'ai compris qu'ils étaient heureux d'en être libérés.

4997. Vous a-t-il induit à comprendre lqu'il voulait que l'affaire fût
arrangée de la manière que proposait M. Ward ?-Je ne lui ai rien
rapporté de ce que m'avait dit M. Xyard.

4998. Sur une base semblable, alors ?-Oui; il m'a semblé être par-
faitement satisfait de cet arrangement.

4999. Etiez-vous là quand cet arrangement a été conclu entre eux et
votre père ?-Non ; je parlais généralement de toutes ces choses, et je
disais alors à mon père ce qu'il nous serait le plus avantageux de faire,
et ensuite il fit le reste de la transaction ici. Jelui donnais mes idées
au sujet du prix qu'il devait avoir, et de ce que pourrait coûter l'ou
vrage.

5ooo. En sorte que, ce que vous savez des arrangements définitifs
vient de conversations antérieures avec Ward, Farwell et Henry Sifton ?
-Oui ; etyavec mon père plus tard.

500 1. Y a-t-il quelqu'autre matière se rattachant à l'achèvement de la
ligne sur laquelle vous désiriez donner votre témoignage ?-Non, il n'y,

ýen a pas.
5oo2.'Savez-vous. sicet arrangement entre Farwell et votre père a

été soumis à quelque omme de loi ?-Je n'en suis pas sûr. Je me
rappelle, cependant.. lui avoir dit, dans le temps, de se bien garder
d'avoir rien à faire avec Siftor, Ward & Cie ; que nons voulions tran-
siger entièrement avec le gouvernement.

5003. Vous conduisiez généralement les affaires de votre père dans
tout ce qui concernait. cet ouvrage, n'est-ce pas ?-Entièrement, sur les
lieux, et quand il s'absentait, je fesais ici ses affaires de finance. S'il
fesait une absence, je venais à la ville, mais ma besogne était surtout
de surveiller les travaux.

5004. Vous êtes-vous occupé, en aucun temps, de ses travaux dans
d'autres endroits ; à Ottawa, par exemple ?-Je n'ai pas fait beaucoup
pour lui à Ottawa.

5o5. Avez-vous eu en aucun temps, pour son compte et en son nom, AIDE AUX JOUR-
quelques transactions avec M. Mackintosh ?-Je ne connais rien de NAUX, ETc.
l'affaire de M. Mackintosh, si ce n'est par ouï-dire Je ne sais rien par Ne connaît pas
moi-même. d'arrangements avec

Mackintosh.
5oo6. Avez-vous prêté les mains à quelque arrangement avec M.

Mackintosh relativement à-la remise de quelque argent ou papier, ou
quelqu'autre chose de- cette nature ?-Oui ; je ne suis pas, allé moi-
même trouver Mackintosh, mais je lui ai envoyé l'avpcat de mon père.

361 0. WMTEMIM
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Envoya Bain à M4ic- 5007. Qui était-il ?-M. Bain.

int onur les 5008. M. Mackintosh était-il ici ?-Non. M. Bain était à Ottawa.

5009. Ce M.. Bain était-il de la maison Bain & Blanchard ?-Oui.
5oïo. Connaissiez-vous M. Mackintosh personnellement, à cette

époque ?-Oui. Je l'ai vu; je crois l'avoir vu qu and je suis allé là,
mais je ne lui ai jamais parlé de la transaction.

5oi . S'est-elle faite entièrement par l'entremise de -votre avocat et
de Mackintosh ?-Oui ; elle s'est faite avec M. !Bain.

Obligations retirées 5012. Quel a été le résultat de la transactior ?-Je crois qu'il retira
au montant de des obligations de mon père au montant d'environ $ i i,ooo.

5013. Avez-vous vu ces obligations ?-Je pense que oui, nais je n'en
suis pas sûr.

5o14. Ont-elles été retirées par M. Bain durant le temps que vous
étiez-là ?-Oui ; elles ont été retirées en déceibre dérnier.

5015. Etaiept-elles arrivées à maturité avant cela, ou bien leur
échéance était-elle à venir ?-je n'en suis pas très sûr; maisje crois
que leur échéance n'était pas a:rivée.

5o6. Dites-vous que vous ne savez pas si vous les avez vues alors
ou 'en aucun temps depuis ?-Je crois les avoir vues ici au bureau de
M. Bain, mais je n'en suis certain; je sais qu'il les a retirées.

5017. Qui a, dans le temps, retenu les services de M. Bain ?-Je
pense que cela a été dû à moi en grande partie.

5o8. Avez-vous pris part ,aux instructions données à M. Bain?-
Seulement en ceci; je sentais que mon père avait été-Je ne sais trop
çomment dire cela. Ilialla retirer les obligations. Je savais que les
obligations avaient été consenties de cette manière; quand mon père
était absent quelques-unes de ces obligations arrivaient ici; j'en payais
quelques-unes, mais je laissais protester les autres. je voulis savoir
de rnon père si Mackintôsh avaitdautres obligations à lui, il me dit
qu'il en avait, mais~il ne savait.pas pour quel chiffre. 'M. Bais et moi,
nous avions parIé de la chose ensemble comme nous l'aurions fait de
toutes autres transactions d'affaires de moi père, et~ M. Bain pensaif,
commne moi, qu'il n'était que juste que nous fissions nos efforts pour
reti rer ces obligations. je ne sais pas si'mon père nous a dit d'avoir à
les retirer. ' C'était une de ces' affaires dont souvent. je m'abstènaîs de
lui parler tant qu'elles. n'étaient pas réglées.

5019. Ainsi donc, vous agissiez dans son intérêt selon que vous le
jugiez à propos, quelquefois sars son autorité ?-Oui, quand jý setitais
qu'il avait été floué. C'est cela même.

5020. Avez-vous dit que ces obligations vous arrivaient quelque fois
et que vous les payiez-Opi; quand mi père. était absent : autre-
ment je n'en aurais jamais. eu connaissaince.

Total des oblig4atiôns 5021. Pouvez-vous dire à combien toutes les obligations données par
souscrites à MEekifi- lui à Mackintosh se monteraient, à en juger par ce que vous avez vu ?-
tosh. Je ne saurais dire exactement; soit à plus de $3o,ooo- -.

5022. Avez-vous quelque moyen desavoir combien de ces obligations,
ont été payéés, d'après votre connaissance des affaires.de vote pèfe?

C.gnp ,ýJf4D
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- Contrat No. 14.
-Je ne saurais dire combien il en a été payé; mais je pense quelque
chose d'au-dessus de $2o,ooÔ en chiffres ronds. Je puis ne tromper; Il a été payé environ
peut-être davantage, peut-être nioins, mais c'est l'idée que j'en ai d'après $20,ooo.
ce que j'ai vu.

5023. Savez-vous, ou avez-vous aucune raison de croire qu'aucun
cadeau ou promesse ou avantage ait été:piomis ou fait par votre père'à
qui que ce soit, en rapport avec cette transaction : le contrat pour la
section 15 ?-Je ne sais rien de cela. Vous voulez parler, sans doute
d'uiüe rénumération ?

5024. C'aurait pu être un bonus; je parle de cadeaux aussi bien que
de rénumération, ou de n'importe quelle espèce d'avantage ?-Je n'en
sais rien.d

5025. VOUS n'ignorez pas qu'il a donné quelque chose à Sutton &
Thompson, et quelque chose à Charlton ?-Je le sais; d'après ce qu'il
m'en a dit.

5026. Et cette somme à Mackintosh ?-Oui; d'après ce qu'il me dit,
je sais qu'il adonné à MackiXntosh, et'd'après ces obligations qui liii
venaient quand j'agissais pour lur.

5027. Avez-vous jamais eu de conversation aveC Mackintosh sur ce
sujet ?-Non; je n'en voulais pas avoir. La seule conversation sur le
sujet que j'avais c'était avec mon père, et elle n'était pas d'une bien
agréable nature, car j'étais exaspéré, contre lui de ce -qu'il avait fait une
chose si peu raisonnable.

5028. Y a-t-il quelqu'autre chose se rattachant à cette matière que
vous désiriez nous communiquer?-Non; je ne le pense pas.

WiNNIPEe, lundi, 20 septembre ISo.

HUGE SUTHERLAND, assermenté et interrogé: Sutherland.
Par le Président: ZClUSE nU FonT

FRANCES.
5029. Oh demeurez-vous ?-A Winnipeg.
5030. Combien de temps avez-vous demeuré ici ?-J'aidemeuré ici A résidé innipeg

durant six années, avec des interruptions, mais je- ne, suis venu qu'il.y a durant six ans.
un an environ pour y résider d'une manière permanente, c'est-à-dire que
ce n'est que l'hiver dernier que j'y ai amené ma fanaille; mais je. puis
dire tout de même qu'il ' a six-ans que je demeure ici.

5031. Y fesiez-vous votre quartier général d'affaires ?-Oui c'était
mon quartier général; dans l'été principalergent.

5032. Ouse trouvait votre résidence principale avant il y a un an?-
Dans ce pays, je voyageais naturellement beaucoup de part et d utre
dan's le pays et Jusque dns ntano.

5033. Avez-vous étéattachéà quelqu'ouvrage se rattachant au chemin
de fér du Pacifiqie Canadien, en aucun temps ?-Non ; à moins eue
vous n'y compreniez l'écluse du Fort Frances. Voila tout ce que J'ai eu
à faire.



Eckseldu Fort
Frances.

5034. En admettant que cette écluse fasse partie des travaux du che-
min de fer du Pacifique-Canadien, vous y avez été employé ?-Oui.

Prit charge des tra- 5035. Quand y avez-vous eté employé pour la première fois ?-Je
vaux à l'cluse du pense que j'ai pris charge de cet ouvrage en 1875.Fort Frances à l'ou-
verture de la naviga- 5036. A quelle époque de l'année ?-Vers l'ouverture de la navi-
tion, 1875. gation.

5037. En quelle qualité étiez-vous employé ?-Je suppose que
c'était en qualité de surintendant des différents travaux-de fait comme
inspecteur.

5038. Inspecteur de quoi ?-De plusieurs travaux publics au nombre
desquels se trouvaient l'Ecluse du Fort Frances, et les bâtisses du gou-
yernement dans l'Ouest à Battleford, et au Fort Pelly.

En quelle qualité il
était employé.

t 5039. Voulez-vous dire que vou?étiez employé à l'inspection de tra-
vaux d'autres personnes, et que vous les dirigiez ?-Comme je' ne me
trouvais pas casé d'une manière pernianente dans aucun endroit en parti-
culier, je regarde mon emploi plutôt comme celui d'inspecteur que de
gérant local. Il y avait des hommes sous moi, et j'avais le devoir d'aller
de place en place et de faire mon rapport.

5040. Aviez-vous pouvoir pour diriger les opérations aussi bien que
pour les inspecter ?-Oui; j'avais pouvoir pour diriger les opérations
dans tout ce qui rentrait dans la sphère de mes instructions.

5041. Ainsi, de quelque nom, que s'appelle votre emploi, vous étiez
en réalité gérant aussi bien qu'inspecteur ?-Je pense que oui; j'étais
plutôt, je suppose, gérant général.

Recevait de temps à 5042. Aviez-vous des iestructions écrites quand vous avez pris charge
:autre des instructions pour la première fois des Ecluses du Fort Frances ?-Oui; je recevais
,écrites. toujours, de temps à autre,, des instructions écrites' sur les ouvrages à

faire.

5043. De qui vous venait généralement ces instructions ?-Générale-
ment du Secrétaire du département des Travaux Publics, d'après l'auto-
rité, je suppose, du ministre. Elles venaient habituellement du Secré-
taire.

5044. Vous prenez pour admis, sans doute, qu'elles étaient dûment
autorisées?-Oui, je le suppose. -

Il envoyait toujours
ses rapports au sec.
du Dept. des Tra-
vaux Publics.

Consultait quelque.
fois l'ingénieur en
chef.

5045. Fesiez-vous, en aucun temps,, un'rapport de votre présence à
l'ingénieur en chef M. Fleming ?-Non ; je pense que tous mes papiers
étaient adressés au Secrétaire du 'Département des Travaux Publics,
parce que c'était de ce Département que je recevais mes instructions;
et, naturellement, c'était à lui que j'adressais mes rapports.

5046. Les opérations étaient-elles dirigées par l'ingénieur en chef ?-
quelque fois il était consulté.

5047. Par vous ?-Oui, je le consultais quelquefois ; nais j'ai
toujours compris que mes directions venaient du Département. Je ne
savais pas que cela fit aucune différence. Mes instructions venaient
du secrétaire. Je ne sais pas si elles passaient par les mains des in-
génieurs.

5048. Est-ce que vous ne vous considériez pas comme employé du
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bureau des ingénieurs ?-Non ; je n'ai rien du tout à démêler avec les
ingénieurs, excepté avec quelqu'un qui avait été nommé spécialement
pour mon ouvrage.

5049. Y eut-il quelqu'un de nommé pour prendre charge de ce qui
était du ressort des ingénieurs sur ces travaux ?-Oui.

5050. Qui était-il ?-Je pense que le premier qui a été nommé était Mortimer nommé
M. Mortimer,. un ingénieur civil. ingénieur.

5051. Quel était son devoir ?-Il fixa l'emplacement des travaux au A son départ, Rowàn
Fort Frances et en fit le relevé ; puis M. Hazlewood en fit personnel- le remplaça.
lement l'inspection et donna ses instructions. Après quoi M. Mortimer
fut envoyé quelque part, et subséquemment M. Rowan se chargea de
tout ce qui ressortait aux ingénieurs.

5052. Dois-je comprendre que M, Mortimer résidait aux écluses
quand il était employé là ?-Non ; il arpentait dans le voisinage des
écluses avant que nous ayons commencé à avoir un ingénieur local
dans cette partie du pays. Cette besogne lui fut confiée jusqu'à ce qu'il
fût envoyé dans un autre endroit, et alors M. Hazlewood le remplaça.

5053. M. Hazlewood demeurait-il là ?-Non; il demeurait à la Baie.
du Tonnerre; p2ais il parcourait souvent la ligne.

-5054. Quelle ligne? La route Dawson qui conduit au Fort Frances. z

5055. Qui a remplacé M. Hazlewood ?-Je pense que c'est M.
Rowan.

5o56. Demeurait-il là ?-Non, il demeurait ici. M. Rowan visitait
l'endroit également.

5057. Y avait-il un ingénieur en charge des travaux ?-Non; 'il n'y Pas d'ingénieur en
avait pas d'autre ingénieur à la tête des travaux; on y envoya un nive- charge des travaux,
leur pendant quelque temps, mais il se trouvait sous les ordres de M. Motiner, HazlewQod

Hazlewood ou-de M. Mortimer. Je crois que M. Mortimer, M. Hazle- chacun une unen-
wood et M. Rowan sont les trois seuls ingénieurs qui aient eu affaire à-dance partielle..
ces travaux.

5058. Quelle proportion de temps, croyez-vous, M. Mortimer passait-
il sur ses travaux ?--Il en avait fait son -quartier-général et son bureau,
et ses partis d'arpenteurs travaillaient non loin de là, dans différentes
directions. C'était son quartier-général, et ainsi P. y passait la plupart
de son temps.

5059. Quand. M. Mortimer a quitté les travaux étaient-ils bien
avancés ?-En vérité je ne saurais le dire dans le moment. Il a d'abord
fait le relevé des -travaux, les a, tracés et jalonnés, divisés par sections,
et en a dressé les plans ; puis on l'envoya ailleurs pour un .temps et, il
revint de -nouveau-il allait et venait, je ne pourrais pas 'dire quand il a
quitté l'endroit, mais M. Mortimer et M. Hazlewood s'y trouvaient quel-
quefois ensemble-voici comme je comprends la chose-M. Hazlewood
était le chef, et M. Mortimer exécutait ses instructions.

5o6o. Vous croyez que M. Mortimer a quitté l'endroit avant que les
travaux actuels de construction fussent commencés ?-Non;, il y ést
demeuré longtemps fesant les travaux de construction. Après avoir fait
le tracé des ;travaux, il s'éloigna pendant quelque temps et revint ile
nouveau, et il resta- très-longtemps des travaux cette anrée oul'année
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suivante, niais ce n'èst.pas facile à dire de mémoire ; les gens changent
si souvent de place par là.

5061. Avez-vous reçu de M. Mortimer un plan de l'écluse ?-Oui.
5062. Savez-vous oh il est maintenant?--Je pourrais le trouver. Je

ne sais pas qui l'a,, de l'un des ingénieurs ou de mon assistant, à la
garde duquel il avait été laissé. Je ne pense pas qu'il y ait aucune diffi-
culté à se le procurer.

Nature de la surinten- 5062. Durant tout le temps que ces travaux se fesaient, y avait-il
<lance de l'ingénieur- quelqu'un résidant dans l'endroit pour survèiller les intérêts du gouver-

nement, entant qu'il s'agissait des travaux d'ingénieur ?-Pas toujours,
il y avait justement les ingénieurs que j'ai mentionnés, qui voyageaiënt
de place en place, quelque fois ils résidâient dans l'endroit, M. Mortimer
y avait son quartier-général; et M. Hazlewood passait fréquemment sur
la ligne; il y fit soli quartier-général quand il s'avançait vers l'ouest. Je
crois qu'un peu plms loin, M. Rowan avait la charge de cette extrémité.
C'était le parcours de sa route, de la Baie du Tonnerre au Port Frances.

Il n'y avait pas d'in- 5064. Durant quelle proportion de temps, après que les travaux ont
géieur permanent. commencé, qui que ce fût qui représentait les intérêts du gouverne-

ment, s'est-il trouvé constamment sur les lieux-je parle des intérêts du
gouvernement dans les travaux du génie?-Je ne saurais dire, mais
voici ce que je puis dire: qu'il n'y avait pas d'ingénieur permanent en
charge. Il nie serait très-difficile de computer le temps que tous ces
hommes y ont passé.

5o65. Je vous demande s'il vous est possible de la dire ?-Non ; je
n'ai pas tenu note de leur temps.

5067. Ainsi, dans le moment, vous n'êtes pas capable de dire qu'aucune
personne soit restée plus d'un jour par semaine sur les lieux à inspecter
les travaux du génie ?-Aucun ingénieur ne le fesait.

En labsence de l'in- 5o68. Quand il ne s'y trouvait aucun ingénieur, qui surveillait la
génieur le contre- partie du génie ?-La surveillance était laissée au contre-maître des
maître surveillait les travaux. Il est vrai que la partie du génie dans cet ouvrage n'était pastravaux du genie. bien importante. Elle ne présentait aucune difficulté, et une fois les

plans dressés et tous les niveaux pris, ce n'était pas chose difficile à con-
En cas de difliculté, duire, parce que c'était un ouvrage bien simple ; et si, en aucun temps,
les ingénieurs avaient nous avions quelque doute sur l'exactitude des niveaux, nous avions
recours soit à Hlazle- toujours un ingénieur à portée de nous. M. Hazlewood à un bout etwood ou à Rowan. M. Rowan à l'autre. Une fois, nous avons envoyé quérir M. Rowan.

Nous croyions qu'il y avait quelque chose qui clochait à propos des
niveaux, il vint et régla tout. La difficulté n'était pas grande, après
tout.

5069. Quand vous dites "nous" de qui voulez-vous parler?-De
moi-même si je me trouvais là ou du contre-maître des travaux, M.
Thompson.

5070. Durant combien de temps vous êtes-vous trouvé là ?-J'avais,
il est vrai, près de 1200 milles à parcourir. Je suppose que j'ai visité
l'endroit deux ou trois fois durant l'été; et puis jusqu'à laSaskatchewan.

Nature de la surveil- 5071. Quelle était la durée de chacune de ces visites ?-Je passais
lance (lu témoin. quelquefois une semaine,'quelquefois deux, cela dépendait de ce qu'il y

ava3t à débrouiller et de ce que j'avais à faire. Si je trouvais qu'ils
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allaient bien, je ne restais pas longtemps, s'ils n'allaient pas bien, je
ne restais pas longtemps, s'ils n'allaient pas bien, je restais jusqu'à ce
que tout fût en règle.

5072. Quelle était la durée de chacune de-ces visites ?-J'y restais
quelque fois une semaine-parfois un jour ou deux seulement-d'au-
tres fois deux semaines sinon davantage ; cela dépendait de la dis-
tance de mes visites. Plus mon absence avait été longue, je restais
longtemps à mon retour.

5073. Eh l'absence de l'ingénieur; vous dites que le contre-maître
pirenait charge dés trävàux P-Odii.

50-74. Qui était-il'?-M thew Thompson. Contre.mattre: Mat.
Thompson.

5075. Oh deriiïè-t-il ätijourd'hni ?-A West Lynne.

5076. Etiez-vous autorisé, de préférence à Thompson, à diriger les
travaux-je veux dire son, autorité était-elle supérieure ou inférieure à
la vôtre ?-1 me référait les choses, et généralement quand j'arrivais là,
nous les examinions tous les deux et je lui donnais des conseils; je
donnais mes décisions' pour toutes les choses qui ne resãoriaiei.pas au
génie civil. Comme de raison, dáns ce cas, il pouvait toujours consul-
ter l'ingénieur à ce bout-ci de la ligne ou bien à l'autre.

5077. Oh aviez-vous demeuré avant d'obtenir cette situation ?--A
Orillia.

5078. Que faisiez-vous, là ?-J'étais entrepreneur.

5079. Aviez-vous quelque connaissance pratique des travaux ?-J'ai S'est occupé d'entre.
fait des travaux toute ria vie. prises toute sa vie.

5o8o. Quelle espèce de travaux ?-Des entreprises générales, tant
pour bâtisses que pour chemins de fer.

5o8r. Les entrepreneurs ne font quelquefois que passer un contrat
pour construire, sans prendre de part active aux travaux ; aviez-vous
une connaissance réelle de l'ouvrage ?-Oui ; j'entreprenais quelque
fois des ouvrages. On pouvait me considérer comme un entrepreneur
pratique, car j'ai fait cette besogne dans différentes branches depuis l'âge
de quinze ans.

5082. Avez vous eu de l'ouvrage pratique sur les écluses ou les
canaux ?-Non.

5083. Mais on vous mis en charge de cet ouvrage, si je comprends
bien, afin de diriger les autres ?-Oui; autant qu'il s'agissait de suivre
les plans. . Comme de raison, je n'avais aucun plans à dresser et
l'on me demandait si j'étais capable de les faire exécuter. Je disais oui
naturellement. Quant aux difficultés de génie, c'étaient les ingénieurs
qui se chargeaient de les régler.

5084. Outre la direction des écluses, aviez-vous à surveiller quelques
autres intérêts du gouvernement ?-Oui.

o85. Lesquels ?-Des bâtisses du gouvernement à Battleford, au
Fort Péilly et à là Rivière au Cygne.

5o86. Aviez-vous la charge d'aucuine des dépenses aux Ecluses ?-
Il y avait un payeur nommé qui était chargé de payer tout.
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John Logan, payeur. 5087. Qui était-il ?-M. John Logan.

5088. Oh demeure-t-il aujourd'hui ?-Il demeure dans Ontario, je
ne sais pas oh précisément. Le dernier endroit oh je sais qu'il demeu-
rait était Walkerton. Il s'y trouvàit, lors 'de sa nomination par le gou-
vernement.

Mode de paiement. 5089. Voulez-vous dire qu'on lui mettait de l'argent entre lës -mains
pour la dépenser comme il le voulait ?-Non; je devais contrôler ses
mandats. Il était le comptable; il examinait tous les comptes pour
voir s'ils étaient exacts, recommandait tous les paiëments pour les tra-
vaux; et faisait les mandats. Il y avait naturellement certaines époques
de paiemènt ; et quand j'allai au Fort Frances c'était une partie de mon
travail de contre 'signer ces mandats, de dresser untableau des d-épenses
et de payer les hommes. Il s'agissait presqu'uniquement des -gages.
Les comptes pour approvisionnements étaie»t certifiés et envoyés direc-
tement -au département; Le département émettait directament des
mandats aux parties de qui les approvisionnements avaient été achetés.

APPROVISIONNE- 509o. Qui certifiait les approvisionnements ?-Je les certifiais ou M.
MENTS. Logan les certifiait. Unè partie de nos approvisionnements-je dirais

Comnient oise pro-plutôt une partie très considérable-était achetée par le pourvoyeur du
curait les approvision. chemin de fer du Pacifique canadien.
nements.

5091. Qui était-il ?-Il est maintenant magistrat de police ; c'était
M. Bethune.

5092. Où demeure-t-il aujourd'hui ?-Je ne sais pas ; on me dit:
quelque part à\ Cornwall ;-il est magistrat de police à Cornwall, je
pense.

5093. Oh .demeurait-il alors?-Son bureau principal était à Prince
Arthur's Landing; il était le pourvoyeur du chemin de fer du Paci-
fique canadien.

5094. Qui le renseignait sur la quantité des fournitures qui étaient
nécessaires pour cet ouvrage ?-Je présume que la commande se faisait
par moi, et que la liste en était dressée par quelqu'autre.

En l'absence du
témoin les com-
mandes se fesaient
directement à
Bethune à Prince
Arthur's Landing.

5095. Arrivait-il que les commandes étaient quelquefois faites en
voire absence ?-Oui, sans doute cela arrivait.

5096. Comment envoyiez-vous ces commandes ?-Elles étaient expé-
diées à M. Bethune à Prince Arthur's Landing; si on manquait de
quelque cho.se, ses instructions lui enjoignaient d'envoyer tout ce qui
était nécessaire.

5097. Ainsi, ces commandes ne passaient pas par vos mains ?-Non;
s'il m'arrivait d'être absent, elles ne passaient pas par mes mains.

5098. Mais vous dites qu'on envoyait des commandes de fournitures
dans des temps oh vous étiez absent ?-Oui. Il y avait un magasin du
gouvernement à Prince Arthur's Lauding à même lequel on distribuait
les fournitures.

5099. Je ne parle pas de leur distribution au Landing, mais de la
manière dont on se les procurait de M. Bethune pour s'en servir aux
Ecluses. Qui avait la responsabilité des commandes adressées à M.
Bethune ? Vous dites que vous l'aviez s'il vous arrivait d'être là ?-Je
pense que c'est moi qui ai fait le plus grand nombre des commandes.
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Provisions.
50oo. Supposons qu'il n'y eût qu'une seule commande de faite durant

votre absence, qui en aurait eu la responsabilité.-M. Thompson et M.
Logan se consultaient généralement entre eux; le payeur et le contre-
maître. S'ils décidaient qu'ils allaiént bientôt manquer d'un certain
ordre de provisions, ils fesaient une commande et l'adressaient à M.
Bethune.

5101. Quand vous étiez là, qui, à part vous, fesait ces commandes?
-Je les fesais, je suppose, °ou- j'endossais leur commande ; peut-êtrév
dans les deux cas.

5002. N'y avait il pas là quelque personne qui avait la responsabilité Thompson vérifiait la
de vérifier quelles provisions manquaient, et qui vous fesait son rapport? nécessité des com-
-oui. mandes.

. 5103. Qui était cette personne ?-M. Thompson.

5104. Quand vous vous procuriez des provisions d'autres personnes
que du pourvoyeur du gouvernement à la Baie du Tqnnerre, quel
était le mode suivi ?-Quand nous en avions la chance, nous prenions
les prix de différentes personnes et nous achetions au plus bas prix.

51o5.-Quand vous dites "nous'," qpi voulez-vous dire ?-Je parle
de moi-même et du parti du gouvernement.

5 o6. Voulez-vous dire, quand vous parlez de provisions commandées
à. M. Bethune, que vous,individuellement, vous décidiez quels articles
il fallait, et que vous faisiez des arrangements pour les acheter ?-Oui ; je
pense que c'est comme cela; et que c'est moi qui fesait les commandes.
Il peut y avoir eu quelques autres petites commandes, mais 'eest moi
qui fesait le plus grand nombre. On, fesait généralement des arrange-
ments l'hiver pour les provisions de l'été.' On allait à la recherche des
prix des farines, épiceries de différentes espèces,'&c., .et l'on fesait une \
commande pour tout ce dont on croyait devoir avoir besoin,

5107. Oh alliez-vous pour recueillir ces prix ?-A Toronto et dans D'ordinaire lestémoin
différents endroits. donnait ses com-

mandes et recùeillait
5 o8.. Est-ce que .yous alliez là pour la cote des prix ?-Tous les les cotes à TQronto et

hivers, j'avais à aller à )Ottawa, et après avoir reçu mes premières ins- ailleurs.
tructions relativement au nombre d'hommes que j'aurais, je pouvais
faire moi-même toutes ces listes. Je savais par expérience pratique, ce
qu'il nous faudrait, et je faisais mes commandes en conséquence. Puis
je recueillais les prix et donnais la commande à quelque personne, et
je certifiais la facture quand les effets étaient expédiés.

5109. Quand vous certifiez ces factures de provisions, laviez-vous la il avait sous les yeux
connaissance personnelle qu'elles avaient été fournies ou non ?-Nous les quittances d'expé-
nous procurions les 'quittances et reçus des chemins de fer ou des dition avant de cer-
bateaux à vapeur, ou de ceux qui étaient, quels qu'ils fussent, chargés tifier les provisions.
de leur transport.

5110. Et ces quittances étaient-elles basées sur votre certificat de.la
quantité fournie ?-Oui; du reste nous avions un autre contrôle. Si
nous trouvions qu'il manquait quelque chose nous avions l'occasion de
suivre l'expédition et de nous assurer si l'article avait été expédié ou
non, et de remettre les choses en ordre de cette façon.

5ii. Quand ces provisions arrivaient aux Ecluses, qui en avait la
garde ?-M. -Logan, d'abord.

24
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5112. Est-ce qu'on l'appelait "payeur " ?-Payeur et garde-magasin;
mais il ne pouvait remplir les devoirs des deux fonctions; c'était trop
onéreux pour lui.

Bâtisse destinée aux 5113. Y avait-il une bâtisse spécialement destinée à l'emmagasinage
provisions. de ces provisions ?-Oui ; il y en avait une.

5114. Une bâtisse séparéé ?-Oui.

5 115. Et c'était M. Logan qui, dans le principe, en avait la charge
comme garde-magasin ?--Oui ; mais il avait un aide. Il surveillait.

511 6. Qui était son aide ?-Il avait là plusieurs commis. Je pourrais
vous donner les noms de plusieurs, Messieurs Warren Marr, Beatley et
Wilson ; ce sont les seuls que je me rappelle comme étant dans le
département des provisions.

5117. Où demeure aujourd'hui M. Marr ?-A Ingersoll, je pense.
51 r$. Quel est le premier nom de Bentley ?-L. R.
5119. OU demeure-t-il ?-Je crois qu'il est à Chigaco.

- 5 1 20. A-t-il demepré à Orillia ?-Non, jamais. Il a été ici durant
4es années, marchand de ferronneries.

5(21. Quel est le premier nom de Wilson ?-G. M. Wilson ; il
demeure ici.

5122. Qui a engagé ces hommes comme commis du payeur ?-,Cest
moi qui les ai engagés.

5123. D'où venait Marr ?--D'Ingersoll.
5124. Les avez-vous engagés dans Ontario ?-Oui, généralement.

J'avais des demandes par éèrit de la part des différentes personnes s'en-
quérant du temps où je descendrais. Et puis, avant l'ouveiture de la navi-
gation, il me fallait toujours engager un certain nombre d'hommes, parce-
que j'avais à décharger les hommes dans l'hiver, et je leur indiquais un
endroit pour m'y rencontrer.

5125. Vous souyenez-vous d'ou venait Bentley ?-Il venait d'ici, et
c'est ici que je l'ai engagé.

51 26. Vous souvenez-vous d'où vepait Wilsop?-Il veRait de Toronto.

Nature des dépenses: 5 127. Les dépenses, alors, se composaient directement du travail des
pour les travaux et hommes et des provisions fourpies pour les personnes engagées. sur. les
les provisions pour ·travaux ?-Oui.
les hommes qui y
étaient employés. 5128. Vous rappelez-vous quelle était la principale source de dépen-

ies gages étaient la pe C'était Jes gages ; la somme la plus importante qui distribuait le
dpn ens"rce pyeur était pour les gages. Dans presque tous les cas; autant que pos-

sible, nous envoyions les comptes à Ottawa, c'étaient nos instructions.

5129. Voulez-vous dire les comptes pour travaux ?-Les comptes de
provisions. Comme de raison, nous pouvions envoyer ceux du travail,
car les hommes étaient payés comme ·les autres, de temps en temps, et
i n'y avait pas d'autre manière de le faire.

513o. Vous croyez que les provisions étaient payées à Ottawa; je
parle des provisions qie ne provenaient pas des magasins du gouverne-
ment à la Baie du Tonnerre ?-Oui.
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Tenue des livrs et
5131. Payiez-vous vous-mêmes pour toutes les provisions fournies ?- anues.

Non, à moins que ce ne fût pour une petite quantité néeessaire à un
voyage ou quelque chose comme cela.

5132. Qui avait la chargé du bureau principal aux Ecluses, oh la
comptabilité se fesait ?-Je suppose que le bureau principal était celui
du payeur, M. Logan.

5133. Qui était le premier teneur de livres ?-Mon frère. Le frre du témoin
1 > jas. Sutherland,

5134. Comment s'appelle-t-il ? -James. premier teneur de
liyres.

5135. Quel était son devoir ?-Il tenait les livres-tous les comptes;
le tempsdes hommes ; en fait, ils fesait toute la comptabilité.

5136. Y avait-il un ieu de liyres séparé pour les travaux de ,'Ecluse?
-Certainement.

5137. Quand a-t-il.été engagé ?-Je crois qu'il a été engagé dès le
commencement de l'entreprise.

5138. Est-ce vous qui l'avez engagé ?-Oui.

5139. Avait-il la charge de l'argent ?-Non, c'était, le payeur qui en Le payeur à la charge
était chargé; mais mon frère aidait le payeur à faire ses comptes. de rgent.

5140. Mais il me semble qu'il était simplement chargé de faire les
inscriptions des transactions faites par d'autres personnes ?-Oui.

5,141. John Logan .avait-il la charge de l'argent ?-L'argent était Argent d4posé au
déposé à mon avoir à la ,Banque d'Ontario; mais il' ne pouvait en être nom du'temoin à la
retiré que sur un mandat de M. Logan, le payeur, contresigné-par moi. Banque d'Ontano.
Nous avions des formules de 'Mandat.

5r42. Quelle Banque était-ce ?-Nous avons commencé. je pense,
avec la Banque des Marchands, puis nous avons adopté la Banque
d'Ontario.

5143. Dois-je comprendre qu'aucun argent du gouvernetient n'était La dépense princi-
retiré de la Ranque si ce n'est pour payer quelques-unes de ces choses gages et prov,
dont vous avez parlé, c'est-à-dire, soit les gages ou les provisions ?-S
-C'était là la principalé dépense.

5144. Et c'était par mandats, que cela se fesait, mandats signés ou
contresignés par vous et signés de M. Logan ?-Oui.

5145. Quelle est la Banque qui a eu le premier compte ?-La Ban-
que des Marchands en premier lieu; mais je ne crois pas qu'elle eût
rien à faire avec le compte du Fort Fiances; -je pense que c'était la
Banque d'Ontario. Les comptes du ·Fort Frances s'étaient exclusive-
ment tenus à la Banque d'Ontario.

5146. Ce compte a-t-il continué-avec la Banque d'Ontario tant que,
les travaux n'ont pas été terminés aux écluses ?-Oui

5 147. Le payeur a-t-il été changé-ou quecqu'autre l'a-t-il remplacé
avant l'achèvement des travaux ?-Oui.

5148. Alors, c'est lui qui a reviséÉtous les paiements'faits avec l'argent
du gouvernement pour les gages ?-Oui.

5r49. Et pour ces petites 'provisipns qui n'étaient pas payées à
Ottaa? Oui.
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pseus2- 515o. Durant tout le temps que vous avez été à l'emploi du gouver-
Tant qu'il a été nement, c'est-à-dire durant les années que vous avez nommées, avez-
employé par le gou: vous fait "quelques affaires particulières pour votre compte ?-Non,
vernement, le témomn faucune
n'a fait aucunes aucune.
affaires privées, à 5151. Ni de spéculations ?-J'ai pu acheter quelques terrains ou
part quelque spécula-
tion sur les terres. quelque chose comme cela, mais je n'ai fait aucunes affaires régulières.

N'a pas acheté des 5152. Avez-vous acheté des limites de bois ?-Non.

limites (le pin. 5153. Etes-vous intéressé dans aucunes limites de pin achetées durant
ce temps ?-Non.

5154. Avez-vous, dans aucun temps, envoyé des hommes examiner
des limites à bois ou d'autres sortes de terrains' ?-Non pas durant ce
temps-là.

5155. Pas dans le temps,que vous étiez employé par le gouverne-
ment ?-Non, si ce n'est pour le compte du gouvernement.

5156. Pour le bois nécessaire pour le's écluses, voulez-vous dire ?-Oui.

5157. Est-ce qu'on employait des hommes, aux frais du gouverne-,
ment, pour aller à-la recherche du boià ?-Oui.

5158. Avez-vous eu quelqu'intérêts dans quelques-unes des terres
que ces hommes ont découvertes ?-Non.

PAIEMENTS. 5159. Les' sommes que payaient la banque d'Ontario étatent-elles

Mode de paiement. exactement suffisantes pour faire honneur aux mandats que vous fesiez,'
vous et M. Logan, pour les dépenses que vous avez décrites ?-Oui.

516o. Comment arrivait l'argent "pour ces besoins-je veux dire:
venait-il par lettre ou par mandat ?-Par grosses sommes ; nous les
payions par mandat; mais pour le paiment des hommes il nous fallait
apporter, là de l'argent; quelque-fois c'était moi qui l'apportais, et
quelque-fois le payeur.

Comme nt o olitenait - 5161.' Sous quelle forme l'argent qui vous était destiné était-il envoyé
de VaÏgent d'Ottawa. d'Ottawa à la banque d'Ontario ?-Sous la forme d'une autorisation

écrite, d'un warrant.

5162. A l'avoir de qui on plaçait le montant de ce warrant?-Du
Fort Frances, si c'était pour le Fort Frances.

5163. Etait-ce là le nom du compte ?-Oui; Ecluse du Fort Francis.
Mon nom s'y trouvait attaché, comme de raison, comme surintendant,
et peut-être aussi celui de M. Logan, je ne sais pas trop., Je n'ai jamais
vu le compte de banque, mais nos mandats, portaient pour en-tête :
Canal du Fort Francis, Département des Travaux Publics, etc. Nous
fesions, de temps à autre, une réquisition à Ottawa pour' cet argent, M.
Logan et moi; nous demandions qu'à telle et telle date telle somme
fût placée à notre avoir, déclarant, aussi exactement que nous le pou-
vions, l'objet de notre réquisition,

Sommes tirées pour 5164. Vous dites que Pargent que vous tiriez, quelquefois par
la solde des gages grosses sommes, pour le paiement des gages, etc., était quelque fois ap-
était généralement porté aux Ecluses ?-Oui.
apportées aux Ecluses
par Logan. s5165. Par qui ?-Généralementý par M. Logan ou par moi.

5166. Je suppose qu'il en était-fait mention aux livres de l'établisse-
ment ? -Oui ; mais nous fesions un.mandat de cette façon ; nous di-'
sions, pour payer les gages des hommes ; car nous donnions un mandat
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Paiemnents.
à tout homme qui.en voulait un pour ses gages ; à ceux qui ne vou-
laient pas accepterde mandat, nous donnions de l'argent.

5167. Aucune de ces sommes qui venaient du- gouvernement pour Aucun argent public
ces besoins publice n'a jamais été placée à votre avoir particulier ? n'a jamais passe à
Non. l'avoir du témoin.

5168. Ce compte était-il toujours sous la forme officielle ?-Oui.
RPoV1S1ONS.

5169. Y avait-il aux écluses un magasin particulier tenu' par quelMagasins particuliers
qu'un qui vendait pour son propre compte ?-Oui. "aux Ecluses.

5170. Qui était-ce ?-M. Fowler, la Cie. de la Baie d'Hudson, , M,
Wilson, M. Phair et M. McKinnon avaient des magasins; ce sont leý
seuls qui me viennent à la mémoire dans le moment.

5171. Est-ce là ce même Wilson qui était le commis de l'établisscý-
ment du gouvernement ?-Oui.'

5172. Il ne fesait pas des affaires en même temps ?-Non; il aban- Wilson abandonna sa
donna sa position sous le gouvernement et ouvrit ce magasin. ' , position sous le gou-

-vernement, et ouvrit
5173. Le magasin du gouvernement fut-il fermé après sa démission ? un magasin.

-Oui.

5174. Pour coinbien de temps ?-Jusquà l'achèvement des travaux.
Wilson avait son propre magasin.

5175. Etes-vous son parent ?-Aucimemeit'
5176. -A-t-il eu quelques transactions d'affaires avec vous ?-Non; ije

le connaissais depuis nombre d'années comme un excellent homrne
d'affaires. Il a été une.fois dans les affaires à Orillia, et sur la foi de ce
fait, queje lui donnais une situation. CONDUITE DES TRA-

VAUX.

-,,5i7í. Qui était 'responsable du -travail que les' hommes fesaient pen- Contre-maître respon-
dant qu'ils étaient -à gages ?-Les contre-maîtres des différentes bran- sable de l'exécution
ches des travaux.' Il y avait le contre-maître du roc et le contre-maitre des travaux.
du bois.

5"78. Vous rappelez-vous qui était le contre-maître du roc ?-R. R. R. R. McLennan,
McLennan. - contre-maître du roc.

5179. Et l'autre?-Warren Oliver était le contre-maitre7du bois. Warren dùver,
contre-maître du bois.5180. Comme vous n'étiez pas souvent, là, vous ne pouviez pas na-

turellement exercer. une grande surveillance à cet égard ?-Non;
comrme de raison, ils avaient à suivre, tout. comme moi, les plaps, et
spécifications.' Tout était censé se faire suhýant des plans et specifica-
tions; et'était le de-voir de ces contre-maîtfes de Veiller à ce que' les
hommes fissent leur ouvrage correctement.

5 81. Qui a fait les arrangements pour les approvisionnements. de
viande pour les.hommes, et autres articles nécessaires de cette espèce.?

fTout ce qui ne venait pas des deux Départements que j'ai mentionnés,
tombait à la charge de M. Thompson.

5182. Ainsi que les'détails dé la fourniture des articles de- nécessité,
tels que foin, pommes de terreeét avoines ?-Tout cela était dirigé par'
M. Thompson, le contre-maitre général.

5183. Bentley se trouvait-t-il le subordonné de Logan, le payeur,
tout le temps qu'il a été là ?-Non.

878
SUTHERLAND,



SUTHERLAND 8/

Ecluse duF&or

conduite des travau.
5184. Si j'ai bien compris, vous avez dit que Bentley était le commis

de Logan ?-Il l'était ; mais quand il n'avait rien à faire au magasin, il
tenait note du temps des hommes et aidait dans le bureau et se rendait
généralement utile. Naturellement il y avait des moments où il y avait
beaucoup à faire dans le magasin, et il y en avait d'autres où la besogne
était à peu près nulle.

5185. Vous rappelez-vous à peu près le temps où Wilson prit un
magasin à son propre compte ?-Je ne puis préciser, de date.

PROvISIONS. 5 186. Après qu'il se fut mis à son propre compte, connaissez-vous
Achetait ou em'prun. quelques transactions au moyen desquelles des' provisions ordonnées
tait quelquefois des par le gouvernement lui ont été cédées par vente ou échange, ou quel-
provisions aux aga- que façon de ce genre ?-Non; seulement nous avions ouvert des
sifs. comptes avec tous ces commerçants, comme on les appelait par là. S'il

nous manquait du thé, du sucre, du riz ou quelqu'aútre article dé cette
sorte, il nous fallait bien l'acheter au meilleur' marché que nous le
trouvions, jusqu'à ce que nous eussions obtenu nos propres provisions.
Quelquefois nous les empruntions.

5187. Avez-vous pris aucune part à quelque transaction au moyen
de laquelle il est venu en possessions d'effets ordonnés d'abord pour le
gouvernement ?-Oui.

Comment certains 5188. Quelles étaient ces transections ?- D'abord nous fournis-
effets du gouverne- sions les hommes-je parle ici du gouvernement-à même, les
imentlont venus en la magasins du gouvernement, de tabac, bottés, hardes, &c. Nous
possession de Wilson. étions forcés d'en agir ainsi, dans le- commencement; parce qu'il

n'y avait pas de magasin ou dé place là où nous pouvions- nous'
procurer des' articles excepté de la Compagnie de la Baie d'Hudsoi,
des prix très-élevés ; ' mais après avoir suivi cette pratiqùe durant quel-
que temps je m'aperçus que cela entrainait une complication de comptes,
et causait beaucoup de mécontentement; 'Les hommes avaient 'dans
l'idde qué parce que les, artices appartenaient au gouvernement, ils-
devaient les avoir pour rien, en sorte que je pensai qu'ils fallait mettre
un terme à tout cela, car il y avait des commerçants qui arrivaient aux
Ecluses"pour vendre des effets.' Je-proposaiaur payeur de nous débar-
rasser du peu de -provisions qui nous restaient, de le vendre k quelqueë
commerçant de l'endroit-et de ptendre d'autres' articles' la'place-des
provisions mangeables,et de lui donner en échange des bottes, du tabac
et' autre'efféts que nous fericiis es'tiner à. un prix raisonnable, Wilson
prit nos' effets. M. Thiompson'et M. Logati fireit' l'inveftalie de ce què
nous avions, et ftteit ainsi cet écliange avec Wilson, et reçurent de lui
des efléts en retour Aptès cela les hommes' pouvaient aèheter lèuits
bottes, leur tabac et leurs hardes partout oh cela leur cÔnvenait, car il'
y avait 'alors d'autres magasins dans l'endroit. Je croyais cet arrange-
ment le plus profitable au gouvernement,

Thompson et Logan
estimèrent les effets
échangés entre Wil-
son et le gouverne-
ment.-.

518j. Quels étaient les deux hoimes qui ont évaulé les àrticle-
Thompson et Logan'.

5190. Ont-ils évalué également -et ce 'qui était vendu à Wilson et ce
que l'on recevait' de Wilson en éèhangë ?-Oun.

5191. A-t-il été fait une inscritition dans le. livres ded 'es effets
échangés ?-Oui; la chose est claire comme-de l'eau. Il y a eu beaucoup
de malentendu sur ce sujet, et je 'suis heureux' que votis m'ayez posé
la question.
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Tenue des livres.
5192. Avez-voùs jamais dressé à inème ces livresun état montrant

au gouvernëment cette transaction entre autres ?-Probablement j'ai dû
le fairé. Tous nos états de comptes, je pense, étaient envoyés -de temps
à autre, au départerent. Naturellément, c'était surtout l'affaire à M.
Logan;

5 . Mais vous auriéž eu probablemént à le certifier avant qu'il fût
présenté au-département ?-Non; il n'y avait pasbesoin de certificat, du
monient qu'il n'y avait pas de paiement à faire.

5194. Vous' rappeléz-vdns qu'un jour on vous a demandé de dresser
un 'tat tiré des livrés ?-Oui ; on me l'a demandé en plusieurs occasions.
Votlez-vôus'paí-ler des affaires gériérales?

5195. Oui; et des résultats des affaires ?-Oui.
5196, Quand c'étaità' vos que l'on demandait cet exposé, il n'était

pas probable que Logan le fit~luimême, n'est-ce pas ? -Oui.,

5197. Etait-ce à lui que le gouvernement s'adressait ?-Non.

5198. N'avez-vous pas eni définitive préparé, un expos& dès livres et
ne l'avez-vous pas envoyé au gouvernement ?-Je ne me le rappelle
pas.

5199. Ne voùs rappélez-vous pas que quand'le Dr Éown'voulut avoir Refusa de donner les
les livres, vouE lui avez' dit que vous ne pouviez les lui donner parce livres au Dr. Bown,
que vous aviez à préparer un état pour le gouvernement ?-Oui. parce qu'il avait à

preparer un état.
52oo. Et cet état, l'avez-vous dressé ?-Oui.
5201. Cet état indiquait-il les détails de cette transaction ?-Cette

transaction avait"été transmise dès longtemps auparavant.

5i262. Cet état dont voús -parlez n'aurait pas été préparé par M. Logan
seul ?-Il l'aura fait en toute probabilité, et je l'aurai signé. Ils,se
rapporte aux approvisionnemets, et conséqtiemrment c'était affaiie à lui.

52Ô3. Ces livres montraient-ils les trarisactions passées sous-lui ?- Pense que les livres
Je le pense ; je ne les ai pas examiné depuis. de Logan feraient

voir les transactions
5%i4. Oh sont-ils maintenant ?-M. Lôgati a tou les livres du maga- faites sous lui.

sifi.
2205. Avait-il des livres à lui aussi bien qu'au gouverneent e Logan a emporté les

Naturellement, quand il a quitté, il a émporté tous les livres avec lui; tivres du gouverne.'
m ' . Ient àved lui.

,66. Est-il resté au service a-près votre départ ?-Oui ; c'est-lui quiogale dernie àe
est resté à peu près le dernieri Il demeura, -comme de raison, comme p:artir.
payeur, pour régler tous les petits comptes.

5201. Aviez-vous d'autres livres iehus par James Sutherland mon yautres livres tenus
trant ces transactions ?-Oui. par James Sutherland aessten

montrent ces transac-
28. Quand ?-Nous avons toujours tenu des livres. tions.
22d9. Je croyais que James Sutherland était employé par le gouver-

nement ?-Oui; nous tenions ces livres.
( o. Aviez-vôus des livrés particuliers à vòus ?-Noi.
géri. Ainsi, tous livres, tenus 'par James Sutherland étaient des livres

du gouvernement ?-Oui.
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James Sutherland, '52!2. Etait-il, dans le temps, employé en aucune qualité distincte
pendant qu'il était au de son emploi sous le gouvernement ?-Non.
service du gouverne-
ment n'avait pas 5213. En sorte que s'il tenait des livres et qu'il y fit des inscriptions,
d'autre emploi, c'était au nom du gouvernement ?-Oui; ces livres contrôlaient, dans

unecertaine mesure, ceux de Logan. Comme de raison, Logan tenait
ces livres pour lui-même ; il y en avait de deux jeux. Nous avions à
nous tenir au courant du travail de Logan aussi bien que du nôtre,
afin de montrer l'état de toutes les affaires.

5214. -Alors, les livres, dont James Sutherland avait la tenue étaient
des livres dans lesquels les transactions de Logan paraissaient comme
des transactions de moindre importance ?-Oui;. les livres tenus par
mon frère contenaient, en toute probabilité, non pas tout le travail de
Logan, mais ce qui se rapportait au' temps des hommes, à l'argent qui
leur était payé, et toutes autres choses de cette nature.

5215. Ne contenaient-ils pas des inscriptions se rapportant aux pro-
visions ?-Oui.

5216. Y avait-il aucune partie des affairg>enregistrées dans les livres
de Logan qui n'auraient pas dû paraître dans les livres de James Suther-
land ?-Je ne suis pas très-sûr de la chose dans le moment. Il y a si
longtemps, voyez-vous, et j'ai tant d'autres affaires sur les bras que je né
suis pas sûr ; du reste, la chose peut facilement se constater.

5217. Voici ce que je veux dire: les transactions de Logan n'étaient
qu'une partie des transactions de tout l'établisement ?-Oui.

5218. Et cette partie des transactions devrait paraître sous la même
forme daus les livres généraux ?-Oui, je lé pense, et je pense aussi
qu'elle y était consignée.

5219. En sorte que les livres en la possession de James Sutherland
contenaient en réalité un régistre de toute les transaction de Logan
aussi bien que les autres ?-Oui.

5220. Logan n'a en sa possession aucun de ces livres dont. James
Sutherland avait la tenue ?-Non.

5221. Eh bien, tous les livres généraux dont JamesSutherland avait
la charge, ou sont-ils ?-Ils sont ici à Winnipeg ; niais je 'présume que
des copies de tous les comptes 'ont étd déposées au département.

Aucun des livres de 5222. Est-ce que vous avezla garde de ces livres aujourd'hui,; ou si
James Sutherland n'a c'est James Sutherland ?-Je supposé que nous sommes associés ; ils
etéeérdu, ainsi qu'il sont encaissés et placés dans le magasin. Je suppose qu'on pourrait
en etait rumeur, les retrouver; il n'y en a eu aucun de perdu, comme il en a été tu-

meur.
5223. Est-ce qu'il avait été dit qu'ils étaient perdus ?-Oui; il 'en a

été rumeur.

IRRÉGULARITÉ ' 5224. Avez-vous entendu autrement parler de quelque malversation
ALLÉGVÉE. se rapportant à la conduite des travaux des écluses ?-Oui ;. j'ai en-

tendu bien des rumeurs, mais il serait oiseux de les rapporter.

'5225. Cela nous aiderait, si vous désiréz qu'on vous interroge -au
sujet de quelques-unes d'entre elle P-J'ose dire que vous en avez
entendu encore plus que moi.
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5226. Avez-vous entendu dire .que Wilson obtenait quelquefois à -osées.

bas prix des effetsdu gouvernement, ou sans en rendre aucun compte
quelconque ?-Oui; j'ai entendu dire qu'on nous impurtait à Wilson et
à moi beaucoup de malversations.

5227. Mais vous n'étiez pas tout le temps aux écluses ?-Si Wilson a Ne croit pas fondées
obtenu des effets à très bas prix, ou sans en rendre compte il en serait les rumeurs de mal-
responsable. Comme de raison je comptais su. M. Thompson, leversations dont le
gérent local, pour l'exécution fidèle des travaux, je pense qu'il fesait gouvernement aurait

son devoir. Je ne cotnais rien de louche.
5228. Pouvez-vous dire, en chiffres ronds, qu'elle est la somme qui DÉPENSES.

vous a été confiée pour les.besoins.des écluses ?-En vérité je ne sau-
rais le dire dans le moment; il y a bien longtemps de cela, et j'ai de
grandes affaires à surveiller et nombre de choses qui me taquinent
considérablement.

52e9. Savez-vous en chiffres ronds, si la somme de travail a été plus
irnportante la première que la deuxième année?-Non, je ne le
sais pas.

5230. Les livres prouveraient-il cela exactement, en tant que vous
le savez ?-Oui ; je penche à croire cependant, en l'absence de rien qui
puisse me rafraîchir la mémoire, (je, n'ai jamais jété les yeux sur ces
livres depuis que j'ai clos les travaux, bien que j'eusse pu le faire si je
l'avais voulu) que mon impression dtait que la première année a été
plus forte que la seconde : je pense qu'il y a eu, dans un temps, une
suspension des travaux, et quelque chose me dit que ce fut durant la
deuxième année.

5231. Autant qu'il est possible d'en juger par les livres aujourd'hui Comparaison entre
à Ottawa, la première année exigea $3 7,ooo pour' les provisions, et envi- les sommes payées
rouA$39,ooo pour les gages-c'est-à-dire, que les provisions coûtaient Pour provisions et
presqu'autant que le travail, en sorte que le coût d'entretien d'un homme gage
semble égaler celui de son travail ?-Non.

.5232. Les deux sommes sont égales de bien près ?-Mais cela com-
prend toute l'équipe et l'outillage dans les dépenses.

5233. Quel espèce'd'outillage?-Nous avions des engins à vapeur,
des bouilloires, des grues, et un outillage très-varié. J'osé dire que
tout cela r'était pas représenté. Je ne, sais pas combien pour la pre-
mière année; mais je n'ai aucun doute que cela représentait, le tout
ensemble, autant que vous 'avez appliqué au' coût des provisions,
$37,000.

5234. Mais la seconde année, ou toutes ces dépenses n'étaient pas
indispensables, les paiements faits appareminent au compte des provi-
sions, seraient dé .$35,ooo, et de moins de $2o,ooo pour les gages,; en
sorte que la seconde année une somme de beaucoup plus forte que le
chiffre des gages à été dépensée en* provisions. .Eh bien, suivant votre
théorie, comment expliquez-vous cela ?-Il y éu,sans doute, la seconde
année, i1n achat additionnel de machines. Je n'ai pas dit qu'elles
avaient été toutes achetées la première année.

5235. J'ai compris que vous disiez qu'elles avaient toutes été achetées
la première année ?-Non ; nous ne pouvions déterminer les opérations de
la première année tant que nous n'avions pas attaqué l'ouvrage prati-.

37 SUTIIFF.LMD



£eluse du Pot
Frances-

P'rovisCns'.-
quernent, et tant que nous n'avions pas constaté ce qu'il nous fallait. Il
fallait examiner la nature du roc, ei autres chôses'de cette espèce.

Provisions achetées 5236. Quand vous achetiez des provisions dans Ontario en la manière
généralement au con- que vous avez décrite, comment arriviez-vous'à savoir quelle transaction
cours. serait la plus favorable au gouvernement. Était-ce au moyen de soùmis-

sions demandées ou de communications peisonnelles avec les vendeurs ?
-- Au moyen de soumissions. 'rès s'ouvent ainsi; généralement ainsi.
Généralement, .luadn il n'y avait pas assez dc temps pour demander
des soumissions, j'allais à la recherche moi-même pour recueillir les
prix chez les ma-charids.

Le transport formait 5237. Ces soumissions étaient-elles demandées par annonces ?-Oui;
la principale partie toutes ces soumissions et annonces, tout était, déposé au département.
de la dépense.

5238. Je suppose qu'une partie importante de la dépense s'appliquait'
au transport ?-Oui; une très grande partie pour le transport. C'était
l'une des dépenses principales dans l'exécution des travaux dans le
pays.

TRANSPORT. 5239. Vous rappelez-vous votre mode d'action dans ce cas ?-Eh
bien, le transport se fesait principalement ici. Parlez-vous à présent de
transport par l'iutérieur ou chemin de fer ?

Nixon incluait les 5240. Du transport par terre ?-M. Nixon qui était -ici le pour-
provisions pour voyeur du chemin de fer du Pacifique-Canadien, demandait des soumis-

"SFlue dour sou- sions pour son transport, et mes provisions allaient aux mémes-gens à
missions de transport peu près, il incluait mes provisions, et prenait l'offre la moins élevée.
pour le chemin de fer
du PaifiqueeCana-f 5241. Croyez-vous que les provisions destinés aux Ecluses étaient
dien. transportées en vertu du même contrat qui: fesait le transport des pro-'

visions pour les autres parties du chemin du Pacifique ?-Dans certains
casr oui.

5242. Et dites vous que M. Nixon en' avait la direction quand ellsý
était réunies ?-Oui.

Relations avec Nixon 5243. Savez-vous, par vous-même, quel mode il adoptait pour ses
expliquées plus am. prix ?-Par exemple, je me trouvais à Ottawa au printemps de l'ainée.
plement. Je recevais mes instiuctions' pour les opérations de l'été ; et afn de

faire retidte les provisiòis à bon maréhe, le coitrat du traísport devait'
êti donné 1 uùe cèrtaine époqute le printemps; Si -qödsi avez à, faire*
transportet une gra4ide' quantité dé ptoviiôrns à la fois, riattitelfuenmët
voué le' faités faire7 à i eilleur marché. J'écrivais à- M. Niyou de dire
que j'avais une grande quantité de provisions. Si je n'en savais'pas-la
quantité exacte, je fesais un-calcul à peu près ; -et sachant qu'il annon-
cerait chaque année, je 'lui disais : "annoncez tant pour, moi-". Si mïa
demande arrivaittrop tard, alots il annonçait pour moi spécialement'
Si je me trouvais ici moi-même,je le fesais personnellement, comme de
raison; mais qui- que ce fût qui* avait la soumission la plus'basse pour
les transpotts des provisions du chémin du Pacifique celui-là avait géné&
ralement ma commande.

5244. Avez-vous examiné un peu les prix réellëneait payés pour
transport ?-Je ne saisis point votre question.

5 45. Àvè-vous jamais examine si les pit étaie t raionnables, onr
bier trop bas ou-trop élevés? -Je me fiais bieft plus pour cela au juge-
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recuse du poie
Pranes-

nient de M. Nixon qu'au.,mien propre, pai'ce qu'il avait plus d'expé- Transport.

rience. Je présume qu'il prenait toujours l'offre la plus basse. Je ne
pense pas que le prix fût plus fort que celui que les autres payaient.

5246. Je veux dire avez-vous jamais en aucun temps, examiné la
questior ?-Oùi: je sais que dans un cas (ié pensé que c'était lors de
nion premier voyage ici) je ne voôlais pas' du tout les'soumissions
envoyées; je les considérais toutes trop élevées, et je m'occupai de faire
l'affaire moi-même ; mais je n'étais pas rendu à la moitié de la besogne,
que les mêmes soumissionnaires vinrent me trouver et s'offrirent à faire
les choses pour un peu moins, et je leur donnai se qui restait de
l'ouvrage. MeKay et Alloway

5247. Qui est-ce qui a eu la plus forte 'part dans le transport des ont eu la plus.forte
provisions ?-L'Honorable'James McKay et Alloway. partie du tansport-

des provisions.. 1
5248. La ch3se était-elle partagée à peu près également entre: eux Alloway a eu ,a plus

deux ?-Non; Alloway avait la plus large part.. Je ne sais pas s'ils forte partie de
étaient associés. 'ouvrage.

5249.; Vous savez qu'il était rumeur qu'ils partageaient égalemént,
soit comme associés ou par suite -de quelqu'autre- arrangement ?-Je
p se qu'ils partageaient également la; premiète année, et c'est pour
cela que je fesais des objèctions.

52 o. Voulez-vous dire qu'ils n'étaienit pas réellement des comfpéti-
teu vis-à-vis 'un de lauti '?-Je ne croyais pas que Alloway cherchait
à e tromper. J'avais bien ýpeu de. temps à. ma disposition, je ne
pouvais obtenir qu'un petit -nombre de soumissions quand même, et je
croyais que McKay induisait d'autrés parties à mettre de: gros prix _et
alors je me mis' à'engagér dès hommes moi-même. Quand il vit qu'il
était probable que j'allais réussir à faire faire le transport, à meilleure
composition, il s'offrit de le 'fairè 'à neilfeur marché, -et, sous ce rapport,
je crois que j'ai fait ekpédier mes provisios' à' un prix coâisidérablement
plus bas que celui qu'on.a et à payer pour' le transport des provisiosti
destinées à la P'olice Montée au même endroit.

5251. Qui a conduit 'ette dernière affaire ?-.-Le capitaine Clarke
était en charge cette année là.

5252. Voulez-vous dire qu'il a fixé le prix du transport ?-.Oui.
55, Vous rappelez-vous 'la transaction a' sujet'de-la iitro-glycé-Nitro.gl crinè

rine Je crois qu'il en est resit un peu après l'achèvement des t'ravaux ?' endue àWhiteleard

5254. Quelle était la tiânsaction ?-Le gotrvernement l'a endüe à
Whitehead.

Qui a opéré la'véite ?=-Jë crois que c'est moi.

2356. Savez-vous quelle proportion du coûtréel vous-avez reçu -pour
cette nitro-glycérine ?-Pas lk>a du coût 'réel.'

59. Y inclusî e transpovt ?-Y inclus le transport au'Lac des Bois.

Z5528. e ùri de M. Mb r aiat dans les dom4ptes 'à OttaàNa;
est-ce de lui qu'on l'avait ché -ui

ne S vous i cett ve à W/hiteheada ' été utile au' départe-
ment.en quelque fàçoù,?-Oui.
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526o. Sous quelle forme ?-Le gouvernement en a, je crois, retenu le
prix sur ses estimés. J'ai certifié le compte et l'ai envoyé au départe-
ment, et le département l'a fait payer de -quelque manière, sans que je
sache laquelle.

5261. Auriez-vous la complaisance de nous faire parvenir cette caisse
de livres pour que la commission les examine ?-Oui.

H. F. FORREST, assermenté et interrogé:

Par le Président

5262. Oh demeurez-vous ?-A Tilford dans le moment.

5263. Oh se trouve Tilford ?-A quatre milles et demi de.ce côté du
Lac Traverse sur le contrat 14.

5264. Avez-vous été employé sur le chemin de fer du Pacifique
canadien ?-Oui; depuis 1-872.

5265. A quelle époque de cette année ?-En mars ; j'étais sur le
chemin de fer Intercolonial, mais on m'a transféré au chemin de fer du
Pacifique canadien en mars, 1872.

5266. En quelle qualité y étiez-vous employé d'abord ?-Comme
subordonné.

5267. 'Vous ne voulez pas dire comme l'un des travailleurs- Non.;
comme. aide-niveleur, mais non comme l'un des aide-ingénieurs du
parti.

Exploration, depuis le 5268. Etait-ce dans l'exploration ?-J'étais
Thompson Nord aux arpentage d'exploration qui se faisait depuis le
Plaines de Chilicotin. plaines Chilicotin dans la Colombie anglaise.

Par M. Keefr:-

Description de l'ar-
pentage.

aide-ingénieur dans un
Thompson nord vers les

5269. Quel:parti était-ce là ?-Celui de M. MAhood.

Par le Président
5270. Veuillez nous décrire les termini et le coúrs de cet arp.entage

de façon à ce qu'il puisse être mentionné dans les notes?-I1 y a si
longtemps de cela-six ans-que je ne me rappelle à peine les points.
Nous partîmes d'un point sur le Thompson nord au-dessus de sa jonc-
tion avec l'Eau claire,- et poussâmes vers la vallée de la rivière à.l'Eau
noire jusqu'au Lac Mahood et Canim. Je crois que le point terminal
ouest était à huit milles à l'ouest du Lac Canim, en rapport avec cet
arpentage il y avait une seconde ligne remontant la vallée de l'Eau
claire jusqu'au Lac Canim.

5271.' Dans laquelle vous étiez employé ?-Oui. Ce -n'était qu'uie
modification. On trouva impraticable la première'.partie de l'Eau
noire et nous l'abandonnâmes. Il me semble que cette entreprise était
connue sous le nom de l'arpentage de'l'Eau noire.

5272. A quel époque de Pannée avez-vous commencé les opérations?
-Je pense que. c'était sur la fin du mois de mai, -r872.
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881 FORREST

Arpentages-
.Parti .. , d~e MafhoodZ.

5273. Etiez-vous à la tête du parti?-Non; C'était M. Mahood;Mahood aux Mon-
mais il se trouvait alors dux Montagnes Rocheuses, et je me trouvais tagnes Rocheuses. Le
temporairement en charge, recevant mes instructions de M. McLennan. t gt tem o.

ordres de McLennan
jusqu'à l'arrivée de
Mahood (en juin.)

5274. Votre parti était-il nombreux ?-Nous étions trente en tout. " Parti , trente en tout.

5275. Pouvez-vous dire quels étaient les devoirs des différents mem- organisation duparti.
bes du parti-je veux dire selon leurs différentes positions ?-M. Ire-
land conduisait le nivellement, et moi le transit. Nous avions deux
porte-chaînes, un homme pour les jalons et un autre pour la verge.
Le reste du parti se - composait de bûcherons et de préposds aux
campements.

5276. Combien de ces derniers -aviez-vous ?-Je ne me rappelle pas
exactement ; nous étions trente en tout, y inclus l'état-major. d

Base des approvi-
5277. Oh était votre base de provisions?-A la jonction des rivières sionnementsà lajonc-

Eau claire et Thompson. tion de des rivières
Eau Claire et

5278. Avaient-elles été transportées là pour vous, oh vous êtes-vous Thompson.
occupésde leur tansport en cet endroit ?-Une grande partie des pro-
visions s'y trouvaient déjà pour nous. Le- gouvernement y avait un
dépôt,. et nous entjtrions nos provisions; nous en avions également une
certaine luantité-au Fort. Kamloopse

5279. Aviez-vòus des animaux avec vous ?-Oui nous avions deux convois, l'un de zeize
convois: l'un de seize mules et un autre de dix-huit chevaux de bat. mules, et l'autre de

dix-huit chevaux de
528o. Oh vous -les êtes-vous procurés d'abord ?-On nous les'a four- bât.

nis, je crois, au Fort Kamloops; je n'ai eu rient à voir dans cela.

5281. Savez-vous où on les a pris ?-Non, je l'ignore.
5282..Vous rappelez-vous ;quand vous avez vu ces animaux pour la

première fois' ?4-Je pense que nous n'avons eu ces animaux qu'après
que M.' Mahood a rejoint notre parti; c'étaient des animaux qui avaient
hiverné dans les Montagnes Rocheuses.

5283. O étiez-vous quand vous vites ces animaux pour la première
fois ?-Sur la rivière à lEau noire, à vingt milles environ de l'Eau Claire

5284. Alors, ces animaux n'ont aucunement servi au transport de vos
provisions ?-Si je nie le rappelle bien, nous avions avec nous quelque
six ·ànimaux une partie du temps que nous avons été du côté de
l'Eau noire ; mais réellement, je n'en sais pas le nombre exact. Je me
rappelle que'nous n'en avions qu'un bien petit- nombre avant l'arrivée
de M. Mahood.'

5 Oh aviez-vous pris ces animaux ?-Te pense que clest au Fort
Kamloops qu'ils nous dnt été fournis.

5286. Est-cé que vous ne savez pas oh vous les avez pris ?-Non, je
ne le sais'pas. Je m'étais rendu en canot, et les animaux ont suivi la
piste.

5287. Est-ce' vous qui avez fixé la quantité de provisions que votre
parti prendraif au Fort Kamloops ?-Non.

R..Mclennan. fixa
5288. Qui est-ce ?-M. McLennan. la quantité de provi-

sions necesaires au
parti.
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5289. Qui était-il?-C'4tait l'ingénieur du:district. Il y avait aussi
John MeLennan qui était en charge des provisio9s.

5290. Etait-il ,l'un des membres de votre parti ?-Non;' mais c'est
lui.qui fournissait des provisions, ou veillait à les fournir pour'M.
McLennan.

5z9!. Aviez-vous un ificier comnissaire des vivres attaché à votre
parti ?--Non ; ily avait un commis du dépôt à l'Eau Claire.

.529z. Etait-il mernre de v.tm parti, çu était-il préposé là seulement.?
-Il n'était pas mnembre,,de nion parti,

5993. Je vous demande si vous aviez un officier commissaire des
vivres attaché à votre parti ?-Non.

Le témoin fut chargé, 5994. Eh bien ! vous dites que votre premier devoir en- ce qui con-
ù Yale, deconduire cerne ce parti commença à la jonction de ces rivières ?-Je fus mis enle parti qui allait à la charge à Yale par M. McLennan, pour la conduite du parti qui se ren-jonction de VEau dait à.la-jonction de l'Eau Claire.Cl*.e. JI ne devait
pas s'oecuper pro. 5295. Votre devoir vous enjoignait-il de faire des arrangements àcurer des provsons. propos des provisions ?-Pas le mins du monde.

Arpentage de qua-
rateiles environ
de pays.

Mahood a'rejoint le
parti en juin et se
mit à la tête.

5Î96. Durant combien de-temps avez-vous été occupé à cef examen
ou arpentage ?-Jusqu'à novembré, si~je me le rappelle bien.

5297. Quelle distance en milles donneriez-vous au pays que vous
avez arpenté-en chiffres ronds ?-Il y a si·longtemps de cela que je
ne saurais préciser-quarante nilles probablement.

5298. Dans qùel temps X. Mahood s'est-il ·réuni à votre parti?
Dans la dernière partie de juin.

5299. Et il ena pris alors la direction ?-Oui,' il s'est mis à la tête.

530o. Et vous êtes devenu subordonné ?-Je devins premier aide-
subordonné.

Nature de l'arpen- 53o1. Quelle était la nature de cet arpentage ?-Un arpentage
tage, exploration d'exploration.
avec transit et niveau

Mahood avait précé-
demment traversé la
contrée.

5302. Avec les instruments ?-Oui ; avec transit et niveau. Ce
n'était qu'une ligne d'essai.

5303. Y avait-il eu avant le vôtre un simple arpentage d'exploration ?
-- M. Mâhood avait traversé la contrée, je crois, en hiver, ou tard l'au-
tomne précédent, et il pensait qu'il était possible d'y tracer une ligne.

5304. Avez-vous' eu quelque difficulté par rapport aux provisions
durant cet opération ?-Non; rien qui vaille la peine d'en parler.

5395. Qu'est-il advenu des animaux, une fois l'ouvrage terminé?-
Je crois qu'ils ont été envoyés à Kamloops ; je ne puis dire exactement.

5306. Les provisions vous étaient-elles fournies d'une manière satis-
faisante ?-Oui ; nous n'avions pas à nous plaindre sous ce rapport.'

5307. Y a-t-il eu des provisions de reste à la fin de la saison ?-Je
crois que oui, parce qu'il y avait d'autres partis à l'oeuvre aux Mon-
tagnes Rocheuses qui tiraient aussi leurs provisions du Mne dépôt.

5308. Savez-vous ce que sont devenues, à la fin des opérations de la
saison, 'lès provisions que vous aviez apportées avec vous ?-Je ne sais

EOMEST
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pas. Si je mie le rappelle bien, nous n'avions pas de.provisions de reste,
parce qu elles commençaient,à manquer quand nous arrivâmes vers le
terminus ouèst, e'arpentage.

5309. Quel a été le résultat de l'opération ? avez-vous découvert une La ligne arpentée
ligne favorable ?-La ligne était praticable,, mais non favorable. était praticable mais

peuý favorable.
53ro. Avez-vous fait un rapport à ce sujet:?-Non.

5311. Etait-ce à votre officier supérieur qu'il appartenait de le faire ?
-Oui.

5312. Etes-vous demeuré dans I'emplqi du gouvernement après
novembre ?-J'ai été employé par le gouvernement depuis.

5313. Qu'avez-vous fait après novembre ?-Je suis resté au bureau à
Victoria jusqu'à janvier, puis, revenu à Ottawa ohu nous sommes restés
jusqu'à juin suivant, puis nous allâmes faire un arpentage d'exploration
ou d'essai au sud du Lac Nipigon.

5314. Aidiez-vous à faire les plans de ce premier arpentage pendant Faisait despLansdans
que vous étiez à Ottawa ?-Je passai tout l'hiver à faire les plans de le bureau à Ottawa,
cette opération, mais ils ont été brûlés avant que je les eusse terminés, cernant 'arpen-

5315. Alors, vous ne les aviez pas encore terminés quand vous êtes
parti pour-le district de Nipissing ?-Non; ils n'ont jamais été terminés;
,ls- livres et tout ce qui avait rapport à cet arpentage ont été brûlés.

5316. Les avez-vous rapportés entre 1872 et 1873 ?-Oui.

5317. Les avez-vous terminés avant de partir pour une nouvelle expé-
dition ?-Ils étaient à peu près finis quand la bâtisse prit feu,. et ils
furent'perdus.

5318. Après votre travail de la saison, aviez-vous pour devoir, durant
'l'hiver suivant, de faire vos plans dans le bureau?-Oui.

5319. Je vous demande si vous avez fait vos plans et fait cet ouvrage
nécessaire avant de commencer les opérations de 1873 ?-Je les ai faits
je dois les avois terminés complétement,. j'étais sous l'impression que le
feu les avait détruits, mais ce n'étaient pas les plans, de cette année-là.

PARTI DE CARRE,
1873.

5320. Eh bien done4 vous êtes parti pour faire un arpentage sur la Engagé en 1873, à
Rivière Nipigon ?-Oui ; de la Rivière Nipigon au lac à Esturgeon. arpenter entre la

Rivière Nipigon et le

532 C. Eiait-ce pour vous joindre à un arpentage qui se fesait par Lac à l'Esturgeon.
quelqu'autre?-Il y'avait des partis à l'Suvre vers l'ouest. Ce7n'était ,
pas pour me joindre immédiatement avec l'arpentage de l'ouest.

5322. Vous rappelez-vous la lettre sous laquelle. on distinguait ce
parti?-Non.

5323. Avez-vous donné la lettre de votre parti dans la Colombie
Anglaise ?-C'était la lettre R.

5324. Dans cette arpentage de 1873, qui était l'ingénieur en charge? PARTI rz CARE.
-Henry Carre.

535. Oh se trouvait votre base de provisions ?-Je. crois que c'était
à la Roche Rouge, à l'entrée de la rivière Népigon.-Poste de la Baie
d'Hudson à la Roche Rouge.



Mode d'approvision- 5326. De quelle manière vous procuriez-vous vos provisions ?-Nous
nement. avions un certain nombre de canot§ et de canotiers. Les provisions

étaient apportés par eau la plus grande partie du trajet, et portées à-
dos d'homme sur le reste, du chemin.

5327. Voulez-voûs dire que, lingénieur achetait les provisions par-
tout où il le voulait ?-Je ne sais pas comment cela s'arrangeait ; je
n'avais rien du tout à voir dans les provisions.

5328. Avez-vous eu quelque difficulté par rapport aux provisions
dans, cette opération ?-Oui; nous en manquions parfois mais pas au
point de nous faire suspendre notre travail.

5329. Pas au point de créer du mécontentement ?-Non, je ne le
pense pas.

L'arpentage qinit en
novembre.

Occupé à travailler
aux planç.

EMPLACEMENT'DU
CHEMIN DE FER-

CONTRAT No. 15.

Cet ouvrage finit le
15 juin.

5330. Quand cet arpentage a-t-il été fixé?-Je crois que nous avons
quitté Nipigon vers le commencement de novembre; nous avons quitté
sur l'un des derniers bateaux à vapeur.

5331. Avez-vous fait quelqu'autre arpentage cette année-là?-Non,
'pas cet hiver.

5332. Qu'avez-vous fait après cette opération ?-Nous travaillions
dans le bureau à Ottawa aux plans de cet arpentage.

5333. Combien de temps êtes-vous resté à Ottawa?-Jusqu'au mois
de juin suivant.

5334. Et puis ensuite, où êtes-vous allé ?-Je vins alors dans ce pays.

5335. Qu'entendez-vous par " ce pays ? "-J'étais dans l'arpentage
sous M. Carre, pour le placement d'essai de la ligne à partir du Portage
du Rat en gagnant la Rivière Tête Cassée, contrat 15.

5336. M. Carré était votre ingénieur en charge durant la saison de
1874 ?-OuI.

5337. Où se trouvait votre base dé provisions pour cette année?-
Je crois que les provisions étaient apportées de Winnipeg à l'Angle
Nord-Ouest. L'Angle Nord-Ouest devait être notre base.

5338. Vous êtes-vous mêlé des arrangements pour les provisions,
cette saison ?-Non; pas le moins du monde.

5339. Quel temps -avez-vous passé dans cet arpentage ?-Nous
l'avons terminé vers le 15 de juin suivant.

Engagé durant l'hiver 5349. Etes-vous resté là tout l'hiver ?-J'ai été employé, durant
à d'autres opérations- l'hiver, dans d'autres lignes d'essai.

A tiré une ligne jus- 5341. Avez-vous commencé celles-là quand vous êtes parti de celle-ci
qu'au Lac a e du en janvier 1875 ?-Oui ; quelques jours plus tard. J'ai tiré une ligneLac Plat à la Rivière jusqu'au Lac Plat, sous les instructions de M. Carre-du Lac PlatRouge.

jusqu'à la Rivière Rouge. C'est le Lac ,Plat à l'ouest de la Rivière
Rouge.

5342. A quelle époque de l'année ave2-vous commencé cet arpen-
tage ?-Nous l'avons commencé vers le milieu de janvier, 1875, et
terminé dans le mois suivant.

-5343. Toujours avec M. Carre pour ingénieur en chef --I était en
charge, mais non présent.
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Tracé du chemin de

Cn rat ro, a5.
5344. Qui était en charge en son absence ?-J'tais en charge, de Le témoin en charge

l'arpentage. de l'arpentage en
l'absence de Carre.

5345. Savez-vous oh M. Carre se trouvait occupé dans le temps ?-
A faire des sondages à la traverse de la Rivière-Rouge.

5346. Alors, vous travailliez durant les mois d'hiver ?-Oui.
5347. De combien près êtes-vous parvenu du 'terminus ouest à la

Rivière-Rouge ?-D'environ quatre ou cinq milles. Un autre parti
devait nous joindre.

5348. Quelle espèce de pays avez-vous traversé ?-Une partie en Nature du pays.
était marécageuse, le reste était de petits coteaux secs plantés de
peupliers.

5349. Etait-ce un bon terrain arable, dans quelques parties ?-Non
s'il y avait quelques bons endioits,'ils étaient bien rares.

5350.,Quelle était à peu près la longueur de l'arpentage, - depuis Longueur de l'arpen-
le Lac Plat en gagnant l'est ?-D'environ quarante-cinq milles. tage à partir de Shoal

Lake ; quarante-cinq
5351r. Savez-vous si c'était à peu près par là que se~trouvait la ligne milles.

du- télégraphe ?-La ligne du télégraphe avait été tirée antérieurement
à l'arpentage, nous courions' sur la ligne- du télégraphe; c'était pour
redresser une ligne tirée précédemment.

5352. Vous rappelez-vous quelle proportion du pays était en maré- Le pays marécageux
cages ?-Je ne sais pas; nous étions dans l'hiver, et il y,avait une pour une :moiti.
grande quantité de neige sur le sol ; mais j'oserais dire qu'il y en avait
bien une moitié.

5353. N'avez-vous pas posé des jalons pour marquer le centre de
votre ligne ?-Oui.

5354. Ne pouviez-vous juger par là de la nature du sol, s'il était
solide, .terreux ou. marécageux ?-Ces jalons n'étaient posés que
temporairement, placés seulement dans l'hiver au-dessus des marais.

5355. Vous dites qu'une moitié environ de la contrée était en maré-
cages ?-Oui ; je crois que c'était là la proportion.

5356. Le reste était-il un sol léger, ou ne le savez-vous pas ?-Je
ne saurais dire, à cause de la quantité de neige qui couvrait la terre. Le
bois en général était du peuplier.

535 7. De -quelle taille ?-Tout à fait petit.

5358. Etes-vous capable, l'hiver, de vous' faire une opinion du sol
au-dessus duquel vous passez, soit par les arbres ou aucun autre indice?
-Il est très-diffici]e de le faire. Nous pouvons, sans doute, nous faire
une légère idée de ce qu'il peut être : s'il est sec dans une certaine
étendue, ou s'il est de gravier ou de glaise dure ; maisil est difficile de
s'en faire une opinion ayant quelque exactitude.

5359. Croyiez-vous que cette portion du pays offrait quelque chance
aux cultivateurs qui s'y établiraient ?-Oui, une partie d'icelle.

5360. Quelle proportion ?-Je crois qu'une moitié environ pouvait U moitié environ
être susceptible de recevoir des colons, mais pas d'ici à longtemps j'ima- pourrait être colo-
gine. mse.
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FORREST ~86
Tracé du chemtu de
fer-

Contrat No. 15.
5361. Vérs quel temps de l'année avez-vous terminé cet-arpentage?

-La deuxième semaine de février, 1875.
Reçoit ordre de Carre 5362. Et ensuite, oiù êtes-vous allé ?--.J'ai reçu alors instruction de
de tirer une ligne de M. Carre de faire l'arpentage d'ui tracé depuis la Baie du Poisson
la Baie du Poisson Blanc sur le Lac des Bois, vers la Chûte à FEsturgeon opérant vers
Blanc au Lac des le sud-est.
Bois.

5363. Avez-vous pris la- direction de ce parti ?-J'étais en charge du
parti, agissant de ma personne mais sous les instructions de M. Carre.

de trente si xosait 5364. Votre parti était-il nombreux ?-Environ trente-six en tout.
sonnes. 5365. Oh se trouvait la base de vos provisions ?--A l'Angle du

nord-ouest.

5366. Vous êtes-vous mêlé des arrangements à propos des provisions
pour ce parti ?-Non; les provisions devaie.nt se trouver à l'Angle du.
nord-ouest y attendant mon arrivée.

5367. S'y trouvèrent-elles ?-En partie; la plus grande partie n'était
pas encore arrivée.

A terminé l'ouvrage 5368. Combien de temps avez-vous, pris pour faire ce travail ?-J'ai
le 26, mars. terminé mon travail le 26 mars, et je suis revenu à Winnipeg, le 6

d'avril.

Difficulté par rapport 5369. Avez-vous eu quelque difficulté par rapport aux provisions de
aux provisions. votre parti ?-Nous avons été forcés d'utiliser les traîneaux à chiens que

nous destinions au transport de nos effets de campement, pour tran-
sporter nos provisions de l'Angle du nord-ouest à la tête de la Baie du
Poisson Blanc, les entrepreneurs ne les ayant pas livrées.

5370. Qui étaient les entrepreneurs ?-M. Stayner, je crois. M. Nor-
man McLeod avait été laissé par M. Carre pour veiller aux provisions.

5371. Le:coût de votre ouvrage s'est-il trouvé augmenté par suite. de
l'emploi qu'il vous a fallu faire des traîneaux à chiens, comme vous
venez de la dire ?-De bien peu de chose. Nous n'avons mis qu'un
mois à arpenter soixante-dix milles.

Pas de~retard impor.
tant.

CoNTRAT No. 14.

5372. Dans ce cas, il n'est pas résulté de retard sérieux ou de perte
de ce que les provisions n'avaient pas été expédiées ?-Non, rien de
sérieux. Naturellement, nous étions à la ration, et nous aurions pu ter-
minet une semaine plus tôt; mais il n'y a pas eu de retard grave.

5373. Vous avez donc atteint Winnipeg vers.avril ?-Le 6 d'avril.

* 5374. Que fites-vous ensuite ?-Je demeurai à Winnipeg jusqu'en
juin suivant à faire les ýplans de l'arpentage du tracé. M. Thompson fut
alors niisen charge du contrat 14, -et m'enjoignit d'en tracer les premiers
cinquante milles dans le mois de juin.

5375. Les premiers 'cinquante milles dans quel direction ?-Est, à
ipartir ,de la Rivite Rouge.

-5376.'Avez-vous pris la conduite du parti chargé de faire ce travail?
-J'étais:en.charge du parti.

5377. -Sous M. Thompson, avez-vous dit ?-Opérant d'après les ins-
tructions de M. Thompson.

FORRtEST 1 $80
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5378. Qui était M. Thompson ?-C'était l'ingénieur 'pmrmé pour
prendre charge du contrat 14.

5379. Etait-ce avant ou après qu'il y eut un contrat ?-Il y avait
une ligne tirée par-M. Brunel, et les entreprereurs travaillaient sur cette
ligne.

538o. C'est-à-dire sur cette partie de la ligne qui était la plus rap- A fait l'emplacement
prochée de la Rivière Rouge ?-Oui; j'ai fait simplement l'emplace- final.
ment final de la ligne déjà tirée.

538r. Qui avait fait l'arpentage précédent ?-M. Brunel,. si je ne, mec
trompe pas.

5382. Dont vous fîtes plus tard le tracé final ?--Oui, à l'exception de
cinq milles, depuis la Rivière Rouge vers l'est. Cette portion, était ligne
nouvelle.

5383. Voulez-vous dire, qu'elle n'avait. pas été déterminée préc6
demment par M. Brunel ?-M. Brunel ne l'avait pas fixée auparavant.
Mes instructions m'enjoignaient de partir d'un certain lot courant
parallèlement avec la ligne de la paroisse jusqu'à ce que je coupasse la
ligne de M.. Brunel.

5384. Eh bien, avez-vous fixé la ligne jusqu'à la Rivière Rouge ?-
Nous commencâmes à laRivière Rouge, ou à un demi-mille de la
Rivière Rouge, et fixâmes la ligne est.

'5385. Quel était le terminus est de votre travail ?-Pour cette saison,
c'était à la station 2616.

Par .M Keefer

5386. Est-ce sur la section 14 ?-Oui.

Par le Président':

5387. Combien de temps avez-vous passé à ce travail ?-Jusqu'au
milieu de juillet.

5388. Vous parlez de juillet 1876 ?-Non; de juillet i875.

5389. Estce que cette ligne, telle que marquée par vous, a été ta ligne Marquée par'
adoptée finalement ?-Oui. ' le tnoin o e

fnalement.
5390.' L'avez-vous marquée sur le' terrain ?-Je l'ai jalonnée à tous

les cent pieds.

5391. La ligne du centre ?-Oui.

5392. L'avez-vous transversalement sectionnée ?-Des sections trans-
veisales ont été prises à tous les 59o pieds à travers les marrais et les
portions de'niveau, plus fréquemment sur les terrains plus accidentés
des poôeaux de renvoi furent aussi enfoncés.

5393. Je ne sais si j'ai bien compris, mais vousdites que vous dtiez Marqua finalement la
l'ingénieur en charge de ce travail'; ou étiez-vous l'aide de M. Thompson ligne déjà tirée,
qui était. l'ingénieur en charge ?-J'étais l'aide de M. Thompson, niais
j'étais:'en charge du 'parti fesant la tracé final,, Les points termi-
nag'r étaientflixés, et je n'ai fait que 'marque finalement la. ligne déjà
tirée.
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5394. Avez-vous constaté les données sur cet ouvrage d'après les-

quelles on0 pouvait prendre des quantités ?-Non ; avant que la dis-
tance entière eût été terminée, les livres ont été envoyés au bureau à
Winnipeg.

5395. N'aviez-vous pas constaté des données sur lesquelles d'autres
personnes pourraient baser leurs calculs ?-Certainement ; nous tirâmes
ure ligne de niveaux sur les travaux, et nous fîmes aussi dps sondages
aussi dans les marais.

A fourni des données 5396. N'avez-vous pas dit que votre ouvrage comportait la consta-
sur lesquelles d'autres tation de ces particularités qui fournisaient à d'autre le moyen de cons-
pouvaient calculer les tater les quantités ?-Oui. ,
quantités. e

5397. Et ces détails étaient-il. contenus dans des livres ?--Oui; ils
étaient inscrits dans des livres, et ils ont été envoyés à Winnipeg-ils
ont été expédiés à M. Thompson, à Winnipeg.

5398. Après cela, avez-vous eu quelque chose à faire avec les cin-
quante milles ?-Oui, plus tard.

5399. Savez-voùs qui a pris les quantités de l'ouvrage que vous aviez
fait ?-Non.

5400. Vous n'étiez pas responsable de cette partie de l'ouvrage?-
- Pas le moins du monde.

5401. Quel est l'usage dans ces cas ?-Est-ce que les aides concou
rent au calcul des quantités, ou si c'est l'ingénieur en charge qui en
prend la responsabilité ?-L'ingénieur en charge prend la responsabilité,
mais ses aides, comme de raison, lui prêtent leur concours sous ses
instructions.

5402. Ainsi, vous ne lui avez pas aidé à faire les calculs ?-Non.

5403. Savez-vous si les quantités, telles que prises sur vos données,
se sont trouvées exactes quand les travaux se sont faits ?-Je ne sache
pas qu'il ait été pris aucunes quantités sur les données que j'ai fournies.

54o4. Savez-vous que le contrat a été donné pour cette ligne ?-Oui.

Les quantités esti- 5405. Et que les quantités estimées ont'été fournies aux soumission-
mées n'ont.pas été naires ?-Les quantités estimées n'ont pas été fournies d'après les don-
calculées sur des don- nées fournies par moi; elles avaient été faitès l'année précédente sur
nés nurs par le quelque ligne projetée, si j'ai été bien informé.

. 5406. Avez-vous trouvé qu'une ligne projetée avait été tirée sur le
-même terrain et jalonnée sur les lieux ?-Non.

Pense qu'en prenant 5407. Comment pouvaient-ils avoir les quantités sur la ligne projetée,
les quantités ils se sans l'avoir fait jalonner ?-Je présume qu'ils se sont servi des données
sont servis de données acquises sur-la ligne d'essai dé 1874. Je ne savais pas qu'il eût jamais
acquises sur la ligne été tracé une ligne projetée sur -le plan avant d'en avoir été informéd essai en z874. l'autre jour. On ne m'avait pas fourni cette ligne- quand j'ai été chargé

de faire l'arpentage final.

5408. Est-il possible de trouver les quantités sans que la ligne soit
jalonnée ?-Non, pas sans quelque ligne.

5409. Vous êtes vous aperçu que la ligne avait été jalonnée avant
votre arrivée ?-Il y avait eu une ligne tirée dans l'hver de 1874-5
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Coa . d14.
par M, Carre. La ligne qui a été tirée à l'ouest était le prolongement
du contrat 15, arpentage d'essai de'i874.

5410. Pouvez-vous me dire de quelle ligne, ou de quelles données,
les quantités ont été prises et offertes au public quand on a demandé
les soumissions ?-En partie de la ligne d'essai de 1874, je crois. La ligne d'essai de

5411. La ligne d'essai de 1874 était-elle jalonnée ?-Oui. 1874, marquée par
des jalons.

5412. Par qui ?-J'étais l'homre du transit sur, cet ouvrage.
5413. Qui était l'ingénieur ?P-M. Carre.

Par M. Keefer

5414- Comme homme du transit, vous avez posé les jalons ?-Oui.

Par le Président

5415. Avez-vous, 'dans votre témoignage, décrit L'ouvrage que vous
avez fait sous les ordres de, M. Carre comme partie de 14 ?-Je crois
que oui.

5416. N'était-ce pas sur partie de 15 ?-Cette ligne a été tirée le
même hiver et dans le même temps ; il n'y avait pas alors de distinction
entre r4 et 15 ; et nous tirames -une ligne d'un bout à l'autre jusqu'à
près de la rivière à la Tête Cassée.

/ 5417. Connaissez-vous le nom de la station sur le chemin de fer qui Bon Séjour: nom de
se trouve, la plus rapprochée de la rivière à la Tête Cassée ?-Oui; Bon la station la plus rap-
Séjour. prochée de la rivière

Tète Cassée.
5418. Alors, c'était là le point le plus à louest auquel aucune ligne

proietée antérieurement avait été poussée avec des données suffisantes
pour permettre de prendre des quantités ?-Je ne crois pas. M. Brunel
avait poussé une ligne jusqu'au même point qui coupait la mienne,

5419. Depuis Selkirk-en gagnant l'est ?-Je crois qu'il opérait depuis
Selkirk vers Pest.

5420. Dans tous les cas, vous n'avez aidé en aucune façon à prendre
des quantités de ce dernier arpentage que vous avez décrit ?-Aucune
quelconque.

542r. Et vous ne savez pas qu'aucune personne en ait pris des quan-
tités ?-Non.

e422. Dites-vous que, antérieurement, la ligne projetée avait été faite
avec assez d'eiactitude pour fournir des données pour les quantités ?-
La ligne d'essaiý avait été faite avec assez d'exactitude pour fournir des
quantités approximatives.'

5423. A quelle époque de l'année avez-vous- terminé l'ouvrage ?-- L'ouvrage terminé
Vers le milieu de janvier 1875. vers le.mieu de

5424. Etes-vous resté dans l'emploi du gotivernement ?-Oui. ARPENTAGES
n'EssA-

nEMBR. DE PEMIBINA.

5425. Qu'avez-vous fait après avoir: narqué-finalement la section 4 ? CON. T 5 A.
--Au mois d'août 1876, -je reçus de M. Rowan instruction de tirer une Reçoitordre de tirer

ligne d'essai depuis Selkirk jusqu'à Winnipeg, pour l'embranchement de Se ,, a depin
Pembina, des deux bords de la Rivièie Rouge. y ài* 5446.
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Le temoin en charge 5426. En étiez-vous l'ingénieur en charge ?-J'étais en charge d'un
du parti mais opérant parti sur les lieux, mais opérant sous les instructions de M. Rowan.
sous les instructions
de M. Rowan. 5427. Votre parti était-il nombreux ?-Non; il était fort petit; je ne

me rappelle pas le nombre d'hommes.

5428. N'en pourriez-vpus dire le nombre à peu -près ?-Probable-
ment autour d'une quinzainede personnes; pourtant je ne pense pas
qu'il y en eût autant. Disons à dix, comme le nombre le plus approchant.

5429. Combien de temps avez-vous mis à faire ce travail ?-Nous
l'avons terminé soit dans ce mois ou dans septembre.

543o. Avez-vous pris les quantités de cet ouvrage ?-Non.

543 1. Comment les a-t-on constatées ?-~Je ne sache pas, à nia con-
naissance personnelle, qu'elles aient jamais été prises.

5432. Cet ouvrage n'a pas été donné au concours public ?-Je ne le
crois pas. Ces arpentages n'étaient que de simples essais. La ligne
aujourd'hui marquée ne fait pas partie de ces arpentages.

5433.' Ce n'étaient que des arpentages d'essai ?-Tout simplement.

5434. Avez-vous fourni quelques données sur lesquelles on aurait pu
prendre dés quantités ?-Nous avons fait les niveaux sur la ligne de
centre de façon à ce que l'on pût' préndre dés quantités approximatives

La ligne tirée par 5435. Qui a tiré la ligne qui a été définitivement marquée ?-Je
Brunel fut adoptée. crois que ce fut M. Brunel.
CONSTRUCTION DU

CHEMIN ME FER-
CONTRAT No. F. 5436. Quel a été votre ouvrage suivant ?-Je pense que le travail
L'ouvrage suivant sur que je fis ensuite a été pour la construction sur la section 4, contrat 14.
section 4. Contrat 14.
Ouvrage divisé en six 5437. Tout l'ouvrage était-il divisé en plus de quatre sections ?-Il
sections. était divisé en six sections.

5438. Y avait-il un aide-ingénieux en charge pour chaque sectiori ?-
Il y avait un aide'pour chaque section.

5439. Pouvez-vous décrire la localité de votre section P'Elle était
tout près de la rivière Bouche Blanche.

544o. A l'est ou à louest ?-Trois milles à louest et- environ deux
milles à l'est.

Le témoin préparait 5441. Quelles étaient vos fonctions sur cette section ?-De préparer
ouvrage, pour les Pouvragé pour les entrepreneurs, de surveiller: les travaux de la part du

entrepreneurs. gouvernement.

Novembre 1875. 5442. Quand avez-vous commencé ce travail ?-En novembre 1875..

5443. Ne pensez-vous pas que c'était plutôt en 1876 ?-Non, je ne
le pense pas. Je n'ài passé que peu de temps avant de quitterl'ouvrage.

5444. Etait-ce après l'adjudication du contrat ?-Oui ; c'était après
l'adjudicatior du contrat.

5445. Vous croyez que c'était en 1875 ?-Je crois que c'était en
novembre 187;.

5446. Vous avez dit que vous 'avez tiré la ligne de l'embranchement
de Pembina en août 1876 ?-En août 1875.



M in defer-

5447. Qui était l'ingénieur 'en charge de tout ce contrat 14 ?-M. Thompson, ingénieur
Thompson. en charge de tout le

contrat.
5448. Oh demeure-t-il aujourd'hui? - Je crois qu'il demeure aujour-

d'hui à Kingston.
5449. Avez-vous été occupé à ce:travail tout le temps depuis ?-Non.

5450. Combien de temps avez-vous-été employé en qualité, d'aide-
ingénieur sur la construction ?-Si je-me'le ràppelle bien,. c'estsoit dans
le mois de janvier suivant ou février, 1876, que je reçus de M. Thompson
instruction d'arrêter l'ouvrage. Les entrepreneurs étaient alors occupés
1 faire des pilotis; j'avais ordre de faire suspendre les travaux et de EMPLAcEET DU
revenir' à Winnipeg. CHEMIN DE FER-

CoNTRA'r No. 15.
5451. Quand êtes-vous arrivé à Winnipeg ?-Je ne suis pas certaing,'évr. 1876, a tiré une

nais en janvier ou févriei j'ai tiré une ligne de la station- x66o, au sud ligne d'un point sud-,

du contrat, à près de la station 2075 sur la ligde sud- de M Carre,,àla Station 2075;
contrat .t 15.

5452. Quel était à peu près la longueur de cette ligne ?-De qua-
rante-six à quarante-sept milles.

5453., Cette ligne touchait-elle à la ligne aujourd'hui fixée à l'est de
la Rivière Rouge ?-Elle y touchait à l'est de Shelley

5454, A quelle distance à l'est de Shelley ?-Deux milles proba-
blement.

3455. Etait-ce là une ligne d'essai; ou simple exploration ?-.C'était
une ligne directe, et je crois. qu'ils 'ont tracé en courbe pour la faire
servir de ligne d'essai.

Nature du pays; ter-
5456. Quelle, espèce de contrée avez-vous traversée ?-Les marais rains marécageux et

étaient très mauvais, et bien -défavorables comparés' à ceux qui se trou- défavorables compa-
vetsrla ligne' marquée d'à présent. , 'rés à ceux de la ligne

vent sur lamarquée d'à présentn
CONTa-TS Nos. 14

ET 15.

5457. Combien de temps avez-vous été employé à cet ouvrage ?- Reçoit ordre de tirer
Jusqu'à quelque temps en février, quand j'eus terminé cette ligne j'aiune lgne à partir de
reçu-d'autres instructions à l'effet, de tirer une ligne à partir ue.cinq cinciies ter ei
milles et demi à l'ouest -de notre intersection avec la ligne sud. tion avec la ligne sud.

:5458. A quelle distance -de l'extrémité ouest du Lac au fauéon ?-
A' environ cinq milles à l'ouest de la station 2070 sur la'ligne sud,
contrat i5.'

5459. Je comprends que vous avez décrit votre termainus est sur le
nouvel ouvrage ?-Oui.

5460. Oh' allait-il?-Le terminus ouest était à la station 960, quel-
que trois milles à l'ouest de la rivière à la. Tête Cassée, sur la ligne
marquée actuelle de la section 14

546r.,' Quellé espèce de contrée avez-vous traversée 'pour faire cet Nature du pays.
ouvrage ?-La moitié est était assez favorable-aussi favorable assur'é-'
ment que 'sur. Je contrat 14. 'La .moitié, ouest a été tirée, par. M.
'Armstrong ; je ne l'ai pas parcourue.

5462. M Armstrong avait-il. été,employé déjà pour la constiuction
des travaux de 14?-Oui,
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Cont rats Nos. 14 et 15.
5463. Vous dites que, la partie est de cette ligne était aussi facile à

faire, dans tous les cas, qu'une longueur égale sur le 14 ?-Oui; c'était
là mon impression.

5464. En visitant les travaux faits sur 14, deviez-vous prendre aucune
part aux différends qui s'élevaient entre les entrepreneurs et l'ingénieur
du gouvernement sur la manière de faire l'ouvrage, ou sur les quantités,
ou cette discussion ressortait-elle à votre officier supérieur ?-C'était
affaire à mon officier supérieur.

5465. La section donti vous aviez charge renfermait-elle le muskeg
Julius ?-Pas la section 4 ; mais on me donna en charge, au mois de
juin, 1877, la section 3 qui renfermait le muskeg Julius.

Il n'y avait aucune 5466. Y avait-il une plus grande portion du muskeg Julius sur la
portion du Muskeg ligne qui a été finalement adoptée que sur la dernière ligne que vous
julids sur la dernière avez tirée ?-La dernière ligne que j'ai tirée n'attaquait aucune portion
témoia du muskeg Julius. Nous l'avons évité entièrement.

5467. Quelle longueur du muskeg Julius se trouvait sir la ligne
adoptée?-Le muskeg découvert avait environ- 3,000 pieds delongueur,
je pense.

5468. Savez-vous quelque choseide la galerie d'écoulement qui a été
fait à travers, ce terrain de muskeg ?-On disait qu'elle avait de quatre
à cinq milles de long et qu'elle était pratiquée en dehors des limites du
chemin de fer ?-Elle pouvait avoir de quatre à cinq milles de long.

5469. Quelle longueur du muskeg, dites-vous, se trouvait sur cette,
ligne ?-Le muskeg découvert, je pense, avait une longueur d'environ
trente chaînes, ou 3,000 pieds.

Ce qui cause la 5470. Qu'est-ce qui occasionnait ces quatre ou cinq milles:de fossés?
grande longueur des -Je présume que c'était pour drainer les eaux du muskeg.
fossés.

5471. Est-ce que vous croyiez qu'il était nécessaire de leur donner
une si grande étendue ?-L'eau ne pouvait-elle s'écouler par une voie
plus courte que cela ?-Je ne pense pas. Je ne connais pas moi-même
de voie d'écoulement. Il y avait une crique à la station 3068, et le
fossé était dirigé sur cette station.

5472. L'absence de muskeg sur votre dernière ligne d'essai est-elle
l'une des raisons qui vous.fait penser qu'elle était aussi avantageuse que
celle qui a été adoptée ?-Oui.

On a trouvé sur' la 5473. Avez-vous constaté des données suffisantes sur cette dernière
dernière ligne d'em- ligne d'emplacement pour permettre le calcul des quantités ?-Oui;
placement des don- nous avons tiré les niveaux audessus et fait, des sondages.
nées suffisantes pour
calculer les quantités. 5474. Mais pas de sections transversales ?-Non, pas de sections

transversales.

Presque de niveau. 5475. Etait-ellé passablement de niveau ?-Presque ; la plus grande
partie l'était tout à fait.

5476. Terrain bien différent alors, du pays à l'est de l'emplacement
Carre sur la ligne sud de la section 15 ?-Oui, bien différent.

5477. Quand avez-vous terminé cet ouvrage ?-Je terminé cet arpen-
tage en mars.

5478. De quelle année ?-Mas 1876.
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5479. Quel a été l'ouvrage qui vous a été confié ensuite ?-Je reçus En mars 1876, reçoit
de M. Thompsòn instruction de marquer finalement le contrat 14, depuis ordre de marquer fina-
la station 2616 au Lac Traverse. lement une portion

de la section 14.
5480. Est-ce là jusqu'au terminus est de 14 ?-Oui.

548 . Quel temps avez-vous consacré à ce travail ?-Je crois que
nous l'avons terminé vers lé commencement d'août?

5482. Alors cette partie de la ligne sur la section 14, n'avait été
finalement marquée qu'en août 1876 ?-Non, il n'y avait eu simplement
qu'une ligne d'essai de tirée en 1874.

5483. Quand vous avez finalement marqué la ligne en août 1876, y
avez-vous fait des sections transversales ?-Non ; les. sections trans-
versales ont été faites par l'aide-ingénieur après que la ligne a été tirée.

5484. Après la marque précddente de la ligne ?-Non ; après la
marque finale.

5485. C'était après que vous aviez terminé votre ouvrage, celui dont
vous parlez à présent ?-Oui. Les quatités n'ont

5486. Les quantités ont-elles été calculées d'après cet ouvrage dont pas été prises de
-vous parleiprsentement ?-Non. l'ouvrage sur cet

emplacement final.
5487.- Quand ont-elles été prises ?-Elles ont été prises en 1875, je

pënse, de quelque ligne projetée; mais je ne parle ici que par ouï-dire.

5488. Cette ligne, telle que finalement marquée par vous, en 1876> La ligne finale diffé.
différait-elle de la. ligne d'essai antérieurement faite ?-Je ne sais rien rait bien peu de la
de la ligne projetée. Elle différait très peu de la ligne d'essai -de 1874. ligne d'essai en 1874.
J'ai suivi le cours général de la ligne d'essai, à une ou deux exceptions
près.

5489. -Votre ligne finalement marquée a été celle qui a été adoptée?
-Oui.

5490. Quel a été votre ouvrage suivant ?-Je pense que j'ai pris CONSTRUCTION DU-

charge de la sous-section sur la 'construction. ' c NEMIWDE sz-
CONTRAT NO. 14,

5491. C'était reprendre la position que vous occupiez précédemment ? Reprend son travail
-Oui. precédent sur la sous

section 4.
5492. Combien de temps êtes-vous resté là en cette qualité ?- Octobre 1877, trans-

Jusqu'à.octobre 1877, féré à la sous-
section 6.

5493. Et ensuite, qu'avez-vous fait ?-Je fus ensuite transféré à laA revisé le mille et
section 6, avec instructions de reviser le dernier mille et demi du con- demi le plus à l'est
trat--c'est-à-dire le mille et demi le plus'à l'est du contrat 14. : du contrat 14.

5494. L'avez-vous fait ?-Oui.

5495. Avez-vous revisé les rampes aussi bien que l'emplacement de la
ligne ?-Si je me le rappelle bien, on n'avait pas encore décidé de la'
rampe à cette extrémité, en attendant l'adoption finale d'une pente sur
le contrat z5 au Lac Traverse.

5496. Cette dernière devait gouverner l'extrémité est de 14 ?-Oui.

5497. L'extrémité ouest de 15, avait-elle été finalement revisée, quant
à l'emplacement, à l'époque où vous avez finalement revisé l'extrémité
est du 14?-Oui.
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5498. En sorte que vous pouviez constater avec précision la localité
de la ligne ?-Oui.

5499. Et vous l'avez fait ?-Oui.
55oo. Avez-vous jamais eu sous les yeux les quantités probables pour

finir l'extrémité est de 14,?-Oui; aussi loin que le Lac Traverse-ma
section, La section 6 s'étendait jusqu'au Lac Traverse, mais ne com-
prenait pas le Lac Traverse.

• 5501. Est-ce que la section 6 n'atteignait pas l'extrémité du contrat
14 ?-Oui.

5502. Je parle de cette partie de 14 qui se trouvait à l'extrémité est.
Vous savez qu'il y eu beacoup de discussions à propos du comblement
du Lac Traverse et des quantités considérables requises pour faire les
accotements; je vous demande si vous avez examiné la quantité de
remplissage que nécessitait cette chaussée ou accotement ?--J'ài les
quantités approximatives du matériel des différents remplissages.

5503. Avez-vous calculé ces quantités approximatives sur les données
que vous avez obtenues à la révision finale de la ligne ?-Oui.

5504. Pourriez-vous produire des détails de cet estimé.de quantités? 
-Certainement; j'en Ai un mémorandum.

RÉCLAMATIONS DES 5505. Connaissez-vous les comblements particuliersau sujet desquels
ENTREPRENEURS. M. Sifton réclame aujourd'hui auprès 'du gouvernement, parce que M.

Whitehead les a faits à plus bas prix que ceux fixés dans le contrat de
M. Sifton?-Oui.

A une station, a esti- 55o6. A propos de ces comblements particuliers, faites-moi voir votre
mé des quantités pour estimé des quantités ?-Il y en avait un à la station 3980. La quantité
retrait et tassement calculée, en y ajoutant 1o pour cent, était, en chiffres ronds; de, 29,ooo
29,000 verges, accor-
dant 10 pour cent erges.
pour retrait. 5507. Ces dix pour cent, sônt-ils pour le tassement ?-Dix pour cent

pour le tassement et l'affaissement. La quantité totale employée dans le
comblement a été de 51,ooo verges.

Quantité actuelle 55o8. Voulez-vous dire.que 29,000 étaient au temps de votre revision
employée au comble- finale, ce que vous estimiez être la quantité requise probable ?-Oui,-
ment, 5r,O verges- on a employé de fait 51,ooo verges à ce comblement.

5509. Comment expliquez-vous la différence entre 29,ooo et 51,00 -
verges?--Par l'éboulement du matériel de l'accotement. Il semblait
glisser en bas et former un fonds marécageux vers le lac sur un par-
cours de plus de 400 pieds.

55 o. Voulez-vous dire que lexcédant de quantité a quitté la surface?
-Oui, a disparu entièrement au-dessous de la surface, exhaussant le
marais par endroits jusqu'à la hauteur de douze pieds au-dessus-de son
niveau.

Ce comblement parti- 5511. Ce comblement particulier est-il. dans le.lac ?-Non; il n'en
culier entre deux est pas éloigné; il se trouve entre deux tranchées de roc. Le lac est à
tranchées de roc. environ un demi mille de la tranchée nord.

5512, Quelque partie de ce comblement est-il fait dans, l'eau ?-Non.

5513. Est-il dans un muskeg ou marais ?-Il est dans un terrain
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in dfee-
contram .

fuyant, le commencement de la partie du marais qui est entre les
deux tranchées,

5514. La chaussée a été faite à travers cette portion du marais?-
Oui.

1 5515; Et pour expliquer la chose- vous' dites que la terre s'est ré-
pandue au dehors et a soulevé la surface du marais environnant ?-A,
déplacé le matériel plus léger:et exhaussé la -surface' du marais en con-
séquence.

5516. A-t-on supporté ce comblement par des murs en pierre ?-Pas de mur en pierre
Non. pour protéger le

comblement.
55i7. On n'a fait que jeter la terre dans le marais ?-Oui.

55î8. Pouviez-vous distinguer, dans votre estimé original, entre, la
quantité -que vous estimiez au dessus de la' surface première et au des-
sous de la surface première ?-Il serait assez difficile de faire cette
distinction, si je comprend bien votre question L'estimé tout entier
était au dessus de la surface, - parce que l'one-croyait que c'était un téi-
ram solide.

5519. Vous croyiez que la surface était assez solide pour soutenir la
chaussée ?-Oui

5520. Mais au lieu de cela, vous avez découvert qu'elle n'était pas
ferme ?-Le côté sud était assez' ferme.

5521. Savez-vous aujourd'hui quelle proportion de l'ouvrage fait-
Je veux dire la quantité mise dans l'ouvrage fait-se trouve audessous
de la surface ?--Je Pourrais m'en assurer facilement, mais je, ne: pour-
rais pas le dire tout desuite.

5522. La hauteur de la chaussée telle que faite est-elle la même que
celle dont vous vous êtes servi pour base de votre calcul ?-La hauteur
est la même, mais la largeur est un peu plus grande vu que le somme.
et le fond ont remué légèrement, en sorte que cea'29,ood verges auraient
à recevoir un ajouté ·de quelques milles verges pour couvrir la quan-
tité au dessus de la surface.

5523. Et tout ce qüi se trouve au dessus de'ce montarit 'légèrement
augmenté est dû au peu de solidité du foridement qui a disparu là ?-
Oui.

5524. Ainsi, la nature du fond répondrait à près de 22,ooo verges ?'La nature du fond
-- Oui ;C'est à 2 1, 6Oo que jestime l'excédant des quantités estimées. i excédant de 2r,6coo

5525. Voulez.vous dire que cette excédant est dû au peu de fermetéverges.
de fondations que laterre disparaissait aussitôt qu'elle était jetée ?-
Précisément.

5526; Quel est le comblement suivant?-Le comblement suivant- se comblement à la
trouve à la station 4oio., station, 4oo.

5527. Quel était votre estimé ?-L'estimé avec röpour cent yeajoutéi
était de 114,400:verges. ,

5528. Quel était la nature de la localité ?-Une nappe d'eau, traver- Etendue d'eau tra-
sait une baie du LacTraverse- versant une baie du,

5529. A.t-on construit ici des murs de soutènement en pierre ?-Non.Lac Traverse.
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Contrat No. 14.
Pas de murs de sou-
tènement en pierre.

Nature du fond.

- 553o. Est-ce qu'il n'y avait pas des murs de soutènement en pierre à
toutes les chaussées de terre au dessus des nappes ,d'eau ?-Pas.sur le
contrat 14.

5531. Quelle fondation a-t-on construite réellement sur cette nappe
d'eau ?-En premier lieu, il n'y eut pas de fondation ; on ne fesait qu'y
jeter.la terre. Le fond semblait être de gravir et de glaise bleue, autant
que nous pouvions nous en assurer au moyen de la baguette de sou-
dage. A mesure que la chaussée s'exhaussait elle s'élargissait. La terre
fut alors nivelée par les entrepreneurs, et ils construisirent un matelas
ou plateforme de bois au dessous pour la.retenir.

553,. Pour retenir aussi bien que pour soutenir la chaussée future ?
-Oui.

5533. Etait-ce quelque chose comme ces pièces de bois rond que
l'on pose côte à côte pour faire les nouvelles routes ?-Oui quelque
chose d'assez semblable, excepté qu'ici le bois était croisé.

5534 Plus d'une couche de bois ?-Il y avait quatre rangs de
bois, d'abord sur le long, et ensuite sur le travers pour, quatre ou cinq
rangs.

5535. A quel niveau cette plateforme était-elle placée au dessus de
la surface de l'eau ?-Bien peu au dessus du niveau de la surface. En
fait, il y en avait une partie au niveau de l'eau.

5536. Eh bien, est-là dessus que l'on a construit la chaussée ?-La
chaussée a été faite, mais non parachevée.

Environ 175,8oo 5537. A quel nombre de verges portez-vous aujourd'hui la quantité
-verges ont eté emplo- actuelle d'ouvrage fait ?-La quantité approximative, autant que je puis
yéesàce comblement· y ariver, serait de 175.8oo verges. Il est impossible de constater ex-

actement la quantité qui a été employée dans ce comblement particulier,
niais c'est là la, conclusion la plus exacte à laquelle je puis arriver.

6z,ooo verges en sus 55. 8 Cela semble donner quelque chose comme 61,ooo verges de
de l'estimation. plus que votre premier estimé ?-Oui.

Explication de la
'perte de terre.

La terre s'est répan.
due dans le lac.

5539. Comment expliquez-vous cet excédant de quantités ?-Par le
peu de' solidité de la fondation ; la terre s'est déplacée. -La terre origi-
nale s'est apparemment répandue dans le lac.. Des deux côtés de. la
chaussée il y a une quantité considérable de terre qui s'est exhaussée à
un niveau au-dessus de l'eau. Ce déplacement, j'ose dire, s'étend de
400 ou -500 pieds du côté du lac.

5540. En sorte que la terre qui a été jetée là a, de fait, rendu le lac
moins profond des deux côtés de la chaussée qu'il ne l'était auparavant
-a contribué, dans une certaine mesure, à le combler ?-Oui, dans une.
grande mesure.

5541. Est-ce cela qui a été la cause de la perte d'une quantité consi-
dérable de la terre qui était destinée à la chaussée ?-Oui.

5542. En iorte que la 'base entière de la chaussée est de beaucoup
plus large qu'on , n'avait l'intention de la' faire originellemeht ?-
Oui ; trois fois plus.

5543. Cet épanchement du fond explique-t-il tout cet excédant de
terre au-dessus de ce que vousaviez estimé dans l'origine ?-Tout-à-
fait.
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5544. Savez-vous si l'on avait fait quelques forages ou sondages avant

que vous ayez commencé à estimer les quantités pourla première fois ?
Vous dites que vous considériez comme un fait acquis que dans ces
deux comblements le fond était assez ferme pour supporter la chaus-
sée ?-Oui; avec une baguette de fer seulement. Nous nous sommes
servi d'une baguette de trois quarts de pouce mue par trois hommes, et
partout nous avons frappé un fond relativement ferme. Je pourrais ajou-
ter que nous avons également enfoncé des pilotis d'essai du côté nord
de la chaussée dont il s'agit à présent.

5545. C'étaít sur la partie du lac, ou baie du lac ?-Oui.

5546. Quel a été le résultat de ces forages, quant à la profondeur ?
Nulle part la profondeur n'a dépassé deux pieds au-dessous de la sur-

face. Il pouvait y avoir six pieds d'eau en moyenne, et à un pied envi-
ron au-dessous, nous pouvions trouver avec la baguette un fond solide.

5547. Et si vous avez trouvé une fondation relativement solide, com-
ment expliquez-vous son affaissement? quelle est votre théorie là-des-
sus ?-C'est que,. bien que la foudation puisse avoir été solide en appa-
rence, la grande pesanteur de la terre de la chaussée chassa naturelle-
ment le matériel plus léger. -

5548. Croyez-vous, alors, que vos essais n'ont pas été faits avec assezies sondages n'ont
de vigueur et de force pour constater l'effet qµ'aurait le poids d'une pas été suffisants.
grande chaussée ?-Certainement; nos essais n'ont pas été- poussés
assez loin.

5549. Aurait-il fallu plus de trois hommes pour mouvoir la baguette
afin de constater l'effet que pourrait avoir le poids d'une chaussée de
cette importance ?-Oui; on aurait dû se servir d'outils de forage.

5550. Savez-vous pourquoi on ne s'est pas servi d'outils de forge con- Pas d'outils de forage.
venables ?-Non; je crois que l'une des raisons était que nous n'en
avions pas à notre disposition.

555r. A qui appartenait-il de s'assurer si vous aviez ces outils en votre
possession ?-Je croirais que c'était à l'ingénieur en charge du contrat.

5552. Qui était-il ?-M. Thompson.
5553. C'est lui qui vous a enjoint de marquer finalement cette partie

de la ligne ?-Oui.

5554. Croyez-vous toujours qu'il s'attendait à ce que vous fissiez ces
forages ?--Non; nous n'étions munis que de ces simples baquèttes
d'essai, et nous n'avions aucune idée, dans le temps, que le fond était
aussi peu solide que l'avenir l'a prouvé.

5555. Ce n'est pas tout à fait ce que je voulais savoir. Si je com-
prends bien, il s'est trouvé que le fond était bien différend de ce que
vous le croyiez. Eh bien, je vous demande. maintenant si vos instru-
ments d'essai étaient convenables à cette besogne; s'ils étaient assez
forts, ou si pour les manier vous avez employé une force suffisante pour Qui est responsable
vous mettre en mesure de juger de l'effet d'une chaussée de cette éléva- de l'ignorance du fond
tion et de ce poids ?-.Je crois qu'ils ne l'étaient pas. véritable.

5556. Qui faut-il blâmer pour cela ?-L'ingénieur en charge du con-
trat est celui qui ala responsabilité de la bonne exécution par ses aides
de l'ouvrage sur le contrat.
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Contrat X0. a4.
5557. Lui avez-vous jamais formulé votre opinion à cet égard; ou

aviez-vous examiné le sujet, vous étiez-vous convaincu d'une façon ou
d'une autre ?-Tous les sondages étaient marqués, soulignés, ou pointés
sur le profil sous ce que nous appelons la surface originale, et alors les
ingénieurs pouvaient juger par eux-mêmes de la nature du fond.

5558. Vous êtes celui qui a surveillé l'usage de ces instruments dans
les sondages ?-Oui.

5559. Est-ce que vous n'avez pas été frappé, dans le temps, de leur
insuffisance pour prouver si le fond était assez fort pour supporter le
poids qu'on mettrait dessus.-Non, pas dans le temps.

Le témoin n'a pas
demandé d'outils plus 556o. Alors, vous n'avez pas deinandé d'outils plus puissants ?-Non.
puissants.

5561. Tous vous, êtes servi de ceux dont vous étiez munis, et vous
n'en avez pas parlé ?-Oui.

5562. Quelle était la hauteur de cette chaussée ?-De cinquante pieds
en moyenne.

Par M Keefer:

5563. Au-dessus de l'eau ?-Non, pas au-dessus de l'eau, mais au-
dessus du fond.

Par le Président:
CONTRAT No. 15.
Le comblement sui- 5564. Quel èt l'autre comblement ?-Le suivant est au Lac Tra-
vant au Lac Traverse verse.

Ouvrage très avancé 5565. Quelle est votre quantité estimée ?-Je n'ai été en charge de
quand le témoin a été cette partie des travaux que durant les trois derniers mois. L'ouvrage
mis en charge ;la était passablement avancé quand on m'a mis en charge, et je pense que
luaent estie dans la quantité estimée dans le temps était en chiffres ronds, de 8oooo
i8o,ooo verges. verges.

CONTRAT No. 15.

Lac Traverse.

5566. C'était une partie de cette ligne que vous avez revisée finale-
ment ?-Non ; celle-ci fait partie du contrat 15.

5567. Je parlais des comblements sur 14; n'avez-vous estimé que
deux comblements dans votre révision de 14?-J'ai estimé d'autres
comblements, mais la quantité de terre y employée n'a pas soulevé
de remarques particulières.

5568. Eh bien. puisque vous parlez de la section 15, je vous deman-
derai ceci: vous dites qu'on avait estimé.la quantité à i8o,ooo verges?
-Oui.

5569. Audessus de la nappe d'eau ?-Oui.

5570. Y avait-il des murs de souténement réguliers ?-Oui.

5571. Quelle sommé le travail a-t-on fait ?-Ils en sont encore à
jeter dans le lac le matériel tiré des.excavations, mais je pense bien
qu'à l'heure qu'il est nous y avons déposé 215,ooo verges.

5572. Avezvous quelque estimé de la quantité qu'il va falloir y
mettre encore pour terminer l'ouvrage ?-Non; mais je pense qu'il y en
a déjà presque assez. Ils sont .maintenant à parachever la chaussée,
en sorte que il ne faudra plus qu'une petite quantité, plus ou moins.
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Cont rate .'15.
5573. C'est l'une de ces nappes d'eau sur lesquelles on avait d'abord Une des nappes

l'intention de construire des chevalets ?-Je crois que oui, d'eau sur lesquelles
on avait d'abord
l'intention d'ériger

5574. Mais vous laviez aucune responsabilit'de'estimé de la quan- des chevalets.
tité première ?-Aucune quelconque.. Je n'aien affaire au contratque
depuis les derniers deux ou trois mois.

5575. En sorte que vous n'êtes pas en mesure d'expliquer pourquoi Pourquoi le premier
le premier estimé n'est pas suffisant, s'il ne l'est pas?-Excepté que la estime n'a pas été,
fondation s'est comportée exactement comme celle de la baie, s'épen- suffisant.

chant au dehors probablement de 300ou 400 pieds de chaque côté de
la chaussée.

55 76. Mais celle de la baie n'avait pas de mur de soutènement ?-
C'est vrai.

5577. Cet épanchement s'est fait au dedans des murs. de soutène- Les.murs se sont
ment ?-Oui; la terre s'est épanchée entraînant les murs avec elle., effondrés dans le lac.

5578. Le imouvement de la terre a entrainé les murs plus loin dans .
l'eau ?-Oui.

5579. Le fond du lac a-t-il aussi été dérangé en dehors des murs de
soutènement ?-Oui, sur un parcours de 300 ou 4oo pieds et d'avan-
tage peut-être.

558o. La profondeur en a-t-elle été' amoindrie ?-La terre s'est
exhaussée au dessus de l'eau probablement de dix pieds sur la plus
grande partie du parcours.

5581. C'est à-dire, en dehors des murs de soutènement ?-Oui.
La terre jetée en-

5582. En sorte que la terre qui était déposée entre les murs de sou-vdedans des murs
tènement a eu l'effet d'exhauser la surface originale en dehors des murs ser la surface origi-
de soutènemment ?-Oui. nale en dehors des

murs
5583. Alors elle adû s'enfoncer au dessous de la surface originale

entre les murs de soutènement et s'épancher par les côtés ?-Oui, dans
un ou deux endroits, elle a aussi rompu les murs de soutènement, et
dans une place elle a soulevé une 'artie de l'un' des murs et s'est frayé
une voie par dessous la pierre.

5584. Vous n'étiez pas en. charge de cet ouvrage, en sorte que vous
ne pouvez pas dire si l'on avait fait ou non des sondages suffisants ?-
Non ; je n'étais pas en charge dans le temps, mais je sais qu'il y a eu
des forages de faits.

5585. Semblables à ceux que vous avez décrits ?-Non ; on s'est Emploi d'outils de
servi d'outils de forage. forage seulement,

après adjudication du
5586.- Quand le contrata été adjugé ?-Non; après :que l'intérieur contrat et que la

de la chaussée eut commencé à s'affaisser. On s'etait procuré ces outils chaussée eut com-
après que l'ont eut eu constaté que la fondation n'était pas solide. . mencé à s'affaisser.

5587. Quant àacette partie, vous dites que vous ne savez'pas s'il en
a été fait un examen préliminaire ?-Vous n'êtes pas responsable du
fait qu'un examen quelconque ait eu lieu ?-Non; je ne suis respon-
sable d'aucun examen.

5588. Vous n'y avez pris aucune part ?-Non.
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Contrats Nos. 14 et 1'.
Le témoin est tou- 5589. Qu'avez-vous fait ensuite ?-Je suis encore à l'œuvre sur la
jours sur la section 6, section 6.
contrat 14, et en
charge de la subdivi- 5590. Partie du contrat 14 ?-Oui; et j'ai*aussi la charge de la sub-
sion Ingolf sur le division Ingolf du contrat 15.
contrat I5-

5591. C'est, n'est-ce, pas la première section de l'extrémité ouest de
15 ?-Oui.

5592. Adjoignant votre ouvrage sur 14?-Oui.

5593. Qui se fait aujourd'hui par le gouvernement ?-C'est ce que
j'entends dire.

Rowan, officier supé. 5594. Qui est votre officier supérieur ?-Je rends compte à M. Rowan.
rieur du témoin.

5595. Avez-vous jamais voyagé dans la contrée plus au sud que-cette
ligne que vous avez marquée comme une sorte de ligne d'essai ?-Non.

TRACÉ DU CHEMIN 5596. -Alors, vous n'êtes pas en mesure de nous dire si, à votre sens,
DE FER. on aurait pu obtenir une meilleure ligne que celle qui a été adoptée,

dans cette partie de la contrée ?-Non; je n'ai fait que traverser jusqu'à
l'angle nord-ouest par la route Dawson.

5597. Je veux dire de Winnipeg au Lac du Faucon, par exemple?-
Non, je n'ai pas fait cette route.

5598. Connaissez-vous quelque chose de l'arrangement par lequel
l'extrémité est de 14, est passée des mains de MM. Sifton, Ward '& Cie.,
dans celles de M. Whitehead ?-Je puis dire que non. C'est-à-dire, je
n'en ai reçu aucun avis officiel quelconque.

5599. Quelque partie de l'arrangement entre les parties s'est-elle faite
en votre présence ?-Non ; j'ai entendu parlé de la chosé par accident.

56oo. Avez-vous jamais parlé du sujet avec M. Sifton, M. Ward ou
M. Farwell ?-Non, pas à ma connaissance. Non, je suis certain que
non.

5601. Avez-vous jamais étudié le pays dans le voisinage immédiat
de ce grand comblement, avec l'intention de vous assurer si un chan-
gement désirable dans' la ligne avait échappé à la vue des explorateurs,.
et d'en découvrir une autre praticable et meilleure, sans détruire pour
cela la direction générale de la ligne ?-J'ai tiré une ligne d'essai im-
médiatement après avoir revisé le dernier mille et demi du contrat 14.
Je tirai une ligne sud pendant une courte distance, mais le point ter-
minal était le même.

5602. Et quel était-il ?-.-La traverse au lac Traverse. C'était une
petite ligne d'environ trois milles et demi de long.

5603. Cela se trouvait sur l'extrémité Est de 14 ?-Oui.

5604. Et se terminait au même point que l'extrémité Ouest de la
section 15 ?-Oui.

trouva une partie de 5605. Qu'avez-vous trouvé ?-Il y avait une partie de la ligne plusla ligne sud plus-
favorable, mais la favorable, mais la distance s'augmentait de 300 à 40o pieds.
distance était plus
grande.
Ne pense pas que 56o6. Les dépenses auraient-elles été moindres de beaucoup ?-Je
cela eûtdiminué le nt le pense pas, car il était impossible d'éviter la baie.
coût.
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Contrats os.14 et 15
5607. Elle aurait toujours renfermé la baie ?-Oui.

5608. Et le lac Traverse ?-Oui.

5609. Connaissez-vous quelque chose de toute autre ligne au sud de
celle-là qui aurait été plus favorable que celle qui a été adoptée ?-Je
n'ai pas du tout examiné cette question,

561o. Quand vous dites qu'il était impossible d'éviter le lac Traverse
vous voulez dire qu'il était -impossible de l'éviter en conservant le ter-
minus que vous aviez ?-Oui.

561 r. Vous ne voulez pas dire qu'il aurait été imnposible de l'éviter
par toute autre ligne?-Non, sans doute.,

56r2. Y a-t-il encore quelque chose surcette matière que vous aime- En novembre 1875,
riez' à expliquer ?-J'ai oublié de dire que dans l'automne de 18 75 -a fait un arpentage en
novembre 1875,-je reçus instructions de' faire un arpentage à partir raPPort avec la ligne

du- lac Agnès,- à environ trois milles à l'est de l'extrémité nord du'lac depuis le Lac Ageès
Traverse, en gagnant l'ouest, pour rallier, la ligne d'essai de 1874, sur le pour rallier la ligne
contrat 14, à environ dix-sept milles du Lac Traverse. Cette ligne aété d'essai de 1874'sur le
tirée en rapport avec la ligne' d'essai que tirait alors M. Carre depuis contrat 14.
'les Dalles sur la rivière Winnipeg.

5613. C'était sous les instructions de M. Carre ?-C'est M. Rowan
qui' m'a donné les instructions.

5614. Etait-ce pendant que vous serviez comme aide de M. Carre.?
-Non; j'étais alors' en réalité sous M. Thompson, mais M. Rowan
requit mes servicès. J'avais été nommé sur le contrat 14, et fus retiré
de ce contrat pour faire le travail.

5615. Etait-ce pour rallier la ligne qui avait été précédemment 'tirée
par M. Care ?-il tirait alors la ligne depuis les Dalles jusqu'au Lac
Agnès' Agnès. La c -ontrée u'il a

56ï6. Quelle était la nature. générale de la contrée que vous aveztraversée n'était pas
traversée?-Elle n'était pas aussi favorable que' la ligne marquée aussi favorable que la
aujourd'hui du contrat 14. ligne telle que mar-

quée aujouýrd'hui.
5617. Elle correspondrait avec une partie de là présente section 14?

-C'est-à-dire, elle se trouverait sous les mêmes degrés de longitude ?-
Oui, à peu près..'

5618. 'Votre terminus' Est' de cet arpentage se trouverait quelque
part directement au nord du terminus Est de la section 14 ?-C'était
l'intention de l'avoir aussi près quepossible-

5619. Y at-il encore quelque chose que vous désireriez déclarer?-
Je ne vois rien de particulier à ajouter.
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